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Sommaire
Larecherche exploratoire «Intégration des adultes aux études à temps plein» est une recherche
àla fois qualitative etquantitative. Cette étude aété réalisée grâce au financement duprogramme d'aide
àla recherche sur renseignement et l'apprentissage, le programme PAREA. Six collèges participent à
l'étude: Bois-de-Boulogne, Édouard-Montpetit, Jonquière, Rosemont, Sainte-Foy et Trois-Rivières.
L'étude présente le portrait des adultes inscrits àtemps plein, tant lesadultes de l'Enseignement
régulier que les adultes de l'Éducation des adultes. Un groupe contrôle, composé de jeunes en
cheminementcontinu à l'Enseignementrégulier, nous permet d'identifier les réelles distinctions entre
jeunes et adultes.
La première étape de cette recherche estqualitative. Des entretiens auprès d'informateurs-clefs
et des groupes de discussion auprès d'étudiants ont été tenus. Nous en concluons que les étudiants
adultes sont davantage motivés; ils ontune orientation scolaire et professionnelle plus claire et plus
définitive. Les clientèles adultes sont hétérogènes, toutefois elles ont encommun unsentiment d'urgence
face à leurs études.
À l'aide de l'information obtenue àl'étape qualitative, nous avons conçu un questionnaire en vue
de la deuxième étape, l'étude quantitative. Au total, 1817 étudiants des six collèges ont complété le
questionnaire auto-administré; c'est un taux deréponses de 57%. Les résultats sont pondérés selon le
sexe.
L'étude quantitative corrobore plusieurs conclusions de l'étude qualitative. Toutefois, il y a
beaucoup moinsde différences entre lesjeunes et lesadultes quel'étape qualitative le laisse croire. Les
adultes sontbienintégrés àleur collège; ilsapprécient l'enseignement reçu; ils sont fiers d'être étudiants;
ils sont très satisfaits. Nous avons aussi remarqué qu'au moins le tiers des étudiants rencontrent des
difficultés d'intégration.
L'étude «Intégration des adultes aux études à temps plein» présente le portraitdes adultes aux
études à temps plein.Les résultats sontmultipleset intéressants. Ils témoignentdes attentes nombreuses
des étudiants, notamment celles à l'égard de leurs enseignants. L'examen des résultats nous indique
plusieurs pistes d'action et de recherche.
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Introduction
Le collège de Rosemont accueille déjà plusieurs étudiants adultes à temps
plein, tant à l'Enseignement régulier qu'à l'Éducation des adultes. Approfondir notre
connaissance des perceptions, besoins et attentes de cette clientèle afin de lui faciliter
l'accès à la réussite, la desservir adéquatement et l'intégrer harmonieusement à notre
collège sontnos objectifs. La diffusion de cetterecherche constitue un premierpas
dans cette direction.
Dans le cadre de cette recherche, nous avons proposé à plusieurs collèges de
sejoindre au Collège de Rosemont. Cinq collèges ontaccepté: les collèges de Bois-
de-Boulogne, Édouard-Montpetit, Jonquière, Sainte-Foy et Trois-Rivières. Tout
comme nous, ils désiraient explorer la réalité de leur clientèle adulte.
La présente étude est une recherche exploratoire, à la fois qualitative et
quantitative, qui vise à connaître laclientèle adulte inscrite à des études à temps plein
dans noscollèges. Notre objet premier d'étude est lesadultes; par ailleurs nousavons
aussi sondé lesjeunes à l'Enseignement régulier, un groupe contrôle.
Au total, 1817 étudiants ontrépondu au questionnaire. Cela correspond à un
taux de réponsesde 57 %. La présenteétudeest représentative de la clientèle adulte
à temps plein dans les six collèges participant.
A cejour,peud'études québécoises questionnent les adultes inscrits à temps
plein dans uncollège, tant les adultes à l'Enseignement régulier qu'à l'Éducation des
adultes. Déjà, plusieurs études portent sur lesjeunes, sur les filles et les garçons, sur
les minorités ethniques, etc. La nôtre permettra d'approfondir aussi notre
connaissance de la clientèle adulte et complétera le portrait de la situation actuelle.
Nous avons cru urgent de le faire afin de nous préparer plus adéquatement à la
croissance déjà largement amorcée des effectifs adultes dans nos collèges.
Le but explicite de notre démarche de recherche est donc de cerner les
perceptions, les besoinset les attentes de la clientèleadulte des cégeps quant à leurs
études collégialesdans le but de mieux les intégreraux clientèles déjà présentes.
Pour atteindrecet objectif, nous avonschoiside subdiviser la problématique
de l'étude en cinq grandesdimensions. Les objectifs de la recherche «Intégration
des adultes aux études à temps plein» sont de connaître:
1 - Le profil sociodémographique et économique, le vécu scolaire antérieur
ainsi que les choix d'orientation professionnelle de la clientèle adulte;
2 - Les comportements, les perceptions et les attentes de la clientèle adulte
en ce qui concerne leur situation d'apprentissage au cégep: la charge
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d'étude et les méthodes de travail, la participation aux cours et les
pratiques pédagogiques vécues, les interactions avec les professeurs;
3 - Lesbesoins et lesattentes delaclientèle adulte relativement aucégep en
tantquemilieu scolaire :les relations avecles services institutionnels, les
relations avec les pairs et les autres intervenants des collèges;
4 - Les composantes personnelles du vécu scolaire des adultes : attitudes
quant aux études, sources de motivation, aspirations professionnelles et
objectifs poursuivis.
5 - L'identification des répercussions du profild'intégration des étudiants sur
leur performance académique.
La démarche méthodologique de l'étude comporte deux étapes, l'une
qualitative et l'autre quantitative. Dans un premier temps, la recherche qualitative
permet de bien cerner la problématique de l'intégration des adultes aux études à
temps pleinet d'identifier lesdimensions et indicateurs quidistinguent les adultes des
autres étudiants. Ces conclusions ont servi de base à la construction d'un
questionnaire.
Puis, en un deuxièmetemps,nousavons sondé la population parvoie postale
à l'aide d'un questionnaire auto-administré. Ainsi, nous avons vérifié
quantitativement les conclusionstiréesde la démarche qualitative.
La présentation de cette recherche comprend cinqchapitres. Le chapitre un
présente la problématique de l'intégration des adultes aux études à temps plein. Le
chapitre deux détaille les aspectsméthodologiques de l'étude. Les chapitres trois et
quatre exposent les résultats de la recherche qualitative, puis ceux de la recherche
quantitative. Enfin, le cinquième chapitre présente les conclusions de l'étude.
En annexe, on retrouve, entre autres, les résultats bruts au questionnaire
auquel 1817 étudiants de six collèges ont répondu.
^ajntreJvvLa problématique de rintégration
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Chapitre I - La problématique de l'intégration des adultes
De plus en plus d'adultes fréquentent le collège à temps plein, comment
s'intègrent-ils dans nos collèges? La problématique de notre étude, en
première partie, se subdivise en huit parties: la diversité des clientèles, les
chiffres à l'appui, la définition de la clientèleadulte, les caractéristiques
distinguantjeunes et adultes, l'andragogie et la pédagogie, les modèles
intégrateurs, le continuum décrochage - intégration, et l'intégration des
adultes aux études à temps plein.
1.1 La diversité des clientèles
«À l'approche du XXIe siècle, l'environnement dans lequel doit s'exercer la mission des collèges
est en profonde mutation... Tout comme l'université, le collège doit donc affronter un double et crucial
défi : accueillir et gérer la diversité croissante des populations étudiantes et de leurs profils personnels,
sociaux et scolaires; honorer les incontournables exigences de la qualité, selon des approches où les
formes connues de l'élitisme sontdevenues impraticables.» (Ministère de l'Enseignement supérieur et
de la Science, MESS, 1993).
En 1982, la Commission d'étude surla formation des adultes, la C.É.F.A., publiait un énoncé
de politique Apprendre: une action volontaire et responsable. Elle recommandait à l'article 1 de son
rapport «quel'on reconnaisse, dans les principes et dans les faits, le droit des adultes à l'éducation, sans
distinction de sexe, d'âge, ni d'occupation». La C.É.F.A. mise alors sur le développement du potentiel
humain, le pivot de ce rapport. «Il s'agitde conscientiser, responsabiliser, outilleradéquatement l'adulte
face au développement et aux changements de la société dans laquelleil vit.» On parle, en outre, de la
démocratisation de l'enseignement.
En 1989, le Conseil supérieur de l'éducation confirme un verdict «la nouvelle population
étudiante est devenue très diversifiée». En 1961, l'accessibilité aux études collégiales concernait 16 %
d'une génération; en 1987-88,cela concerne 63 % de la génération suivante. Cette nouvelle population
étudiante se distingue selon cinq variables: l'âge, le sexe, l'origine ethnique, la provenance socio-
économique et la préparation aux études supérieures.
Àtel point que, en 1991, la Fédération des collèges parle d'une clientèle éclatée. «Quand cette
diversité se conjugue avec les différences reliées aux origines ethnique, culturelle, économique, et à
l'orientation professionnelle incertaine d'un bon nombre d'étudiants, on n'est pas loin de ce qu'on
pourrait appeler une clientèle éclatée».
Parmi la diversité des populations étudiantes, l'on voit croître le nombre d'adultes s'inscrivant
à des études à temps plein. (MESS, 1993). En même temps que le nombre d'adultes augmente, la
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distinction entre jeunes et adultes disparaît. Déjà en 1991, le Conseil des collèges souligne que le
Règlement surle régime pédagogique du collégial «opte pour l'abolition des distinctions entre jeunes
et adultes». La nouvelle réforme confirme cet état de fait. On différencie maintenant la population
étudiante par «les étudiants à temps plein et ceux à tempspartiel».
Àl'aube du XXIe siècle, l'Institut canadien d'Éducation des adultes, ICEA, publie Apprendre à
l'âge adulte, un état de situation etde nouveaux défis. L'Institut rappelle l'évolution extrêmement rapide
des sciences et des technologies; «la connaissance doublerait de volume tous lesdix ans». Désormais,
les connaissances etles compétences sont constamment à renouveler. «Dans untel contexte, il n'est plus
possible deséparer lavie entrois cycles distincts: l'apprentissage, letravail et laretraite». (ICEA, 1994.)
La transformation des populations étudiantes semble donc être un phénomène permanent. Le
relèvement du taux de scolarité de l'ensemble de la population devient une façon de s'adapter à la
société de demain. Il nous faut reconnaître la diversité des cheminements et gérer pédagogiquement
l'hétérogénéité. Ce pluralisme pose le défi de l'intégration de ces différentes clientèles.
Déjà le réseau collégial sepréoccupe des conditions deréussite aucollégial, de l'intégration des
clientèles ethniques dans nos collèges, de l'accès à laréussite des garçons tout autant que des filles. Par
notre recherche, nous relevons le défi de connaître les caractéristiques et les besoins de la clientèle
adulte.
1.2 Des chiffres à l'appui
La démocratisation de l'enseignement est un facteur important de la multiplication de la
population étudiante. En 25 ans, la population collégiale estpassée de 40 000 à 180 000 (Ducharme et
Terrill, 1994).
Aussi, levieillissement de lapopulation et la transformation des rapports démographiques qui
en découlent amènent à compenser la baisse de la population jeune par une augmentation de la
population adulte (Conseil supérieur de l'éducation, 1992). En fait, la notion de l'étudiant normal est de
moins en moins conforme à la réalité (Inchauspé, 1993).
Au réseau collégial du Québec, de plus en plus d'adultes s'inscrivent dans les maisons
d'enseignement. On en comptait 8 000 en 1967-68 et 74 000 en 1985-86, soit une augmentation de
825 %. (Kayembe et Bélanger, 1987.)
Pour sa part, le Conseil des collèges indique que le nombre d'adultes se stabilise autour de 70
000 entre 1985 et 1989 dans les collèges. Àcette date environ 8 000 étudiants adultes sont à temps
plein. Bien que la majorité fût à temps partiel en 1985,12 % y étudiaient déjà à temps plein. Le Conseil
des collèges, en établissant le seuil à 25 ans, constate une hausse de 33,6 % de fréquentation des études
à temps complet dans cette catégorie d'âge.
Àla lecture des tableaux ci-dessous, extraits du Fichier système d'information etde gestion
des données sur l'effectif collégial, on constate que la présence des adultes dans les collèges publics
croît constamment. Depuis 1989, en nombre absolu, il y a plus d'étudiants adultes, à temps plein, au
secteur régulier qu'il y en a à l'Éducation des adultes. La présence d'adultes semble donc être une
nouvelle réalité, un phénomène permanent. En voici les faits saillants:
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À l'Enseignement régulier, la clientèle collégiale aaugmenté de 11 %. Àpart les adultes, le
seul groupe d'âge en forte croissance est celui des 17anset moins. Les 23 ans et plus sontau nombre
de 10 802 en 1987, etde 16 038 en 1993, soit une augmentation de48%, dont une hausse de62 %pour
les 26 ans et plus.
Enconséquence, lamoyenne d'âge augmente. Lévesque etPageau (1990) constataient, déjà, un
léger vieillissement de la population au collégial de 17,2 ans en 1980 à 18 ans en 1986. Bien sûr, la
moyenne d'âge augmente entreautre par l'allongement du temps d'études (Croteau Marcellin, 1990;
Vigneault 1992),mais l'augmentationde la présence d'adultes est un autre facteur influent.
A l'Education des adultes, toutefois, on observe une diminution d'adultes à temps plein. On
dénombre 8 741 adultes de23ansetplusen 1987 et 7 039 en 1993, unediminution de 19%,dont 16%
pour les 26 ans et moins. En 1993, la moitié des étudiants à temps plein à l'Éducation des adultes est
âgée de plus de 30 ans.
Il semble donc y avoirun déplacement des clientèles adultes de l'Éducation des adultes vers
l'Enseignement régulier. En chiffres absolus, dans les collèges publics, il y a plus d'adultes à
l'Enseignement régulier qu'il y en a à l'Éducation des adultes. Sous cet angle, la démocratisation de
l'enseignement est une réussite.
Plusieurs auteurs (Bélanger etKayembe, 1987; Conseil supérieur de l'éducation, 1992; Lévesque
et Pageau, 1990; Lévesque et Falardeau, 1992) ont souligné le nouveau défi suscité par la clientèle
adulte. Les statistiques parâge nous indiquent l'ampleur du phénomène. Cela «pose leproblème d'une
intégration des adultes dans des formations longues conçues pour les jeunes issus directement del'école
secondaire». (Bélanger et Kayembe).
En terme de perspectives d'avenir, nous pouvons prévoir l'augmentation dunombre d'adultes
aux études à temps plein. Plusieurs facteurs y contribuent. Tout étudiant inscrit à temps plein a droit à
la gratuité scolaire, alorsqu'à temps partiel, il doitpayerses cours. Aussi, le modede financement de
la formation laisse supposer une volonté de limiter la formation à temps partiel, même si la demande
est présente, et d'encourager celle à temps plein. Enfin, l'accroissement des exigences scolaires et des
compétences des nouveaux emplois poussera les individus à se qualifier pour ces emplois, à étudier
davantage.
Nous pouvons donc prévoir que lenombre d'adultes inscrits dans les collèges à temps pleinest
un phénomène qui se poursuivra dans les années à venir. Selon le Conseil supérieur de l'éducation,
l'enjeu passe parune intégration réussie des adultes, et l'avenir des collèges repose surce phénomène.
Donc, les adultes sontet seront deplus enplus nombreux dans nos institutions et la présente
étude s'intéresse à leur intégration harmonieuse au collège.
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Évolution des clientèles àtemps plein de 1987 à 1993 selon l'âge pour le secteur régulier, collèges publics.
1987 1988 1989 1990 1991 1992 1993
Total 122362 118649 117678 116727 120475 127553 135920
17 ans etmoins 36703 34957 34854 34197 36220 37839 41085
30,00 % 29,46 % 29,62 % 29,30 % 30,06 % 29,67 % 30,23 %
18 ans 33998 33328 33469 33589 33342 35229 36730
27,78 % 28,09 % 28,44 % 28,78 % 27,68 % 27,62 % 27,02 %
19 ans 19824 19126 18477 18512 18636 18936 19915
16,20% 16,12% 15,70% 15,86% 15,47% 14,85 % 14,65 %
20-22 ans 21035 19821 19111 18609 19544 21067 22152
17,19% 16,71 % 16,24 % 15,94% 16,22 % 16,52% 16,30%
23-25 ans 4791 4962 4865 4778 5002 5764 6322
3,92 % 4,18% 4,13 % 4,09 % 4,15 % 4,52 % 4,65 %
26-30 ans 3181 3310 3303 3214 3414 3895 4414
2,60 % 2,79 % 2,81 % 2,75 % 2,83 % 3,05 % 3,25 %
31 ans et plus 2830 3145 3599 3828 4317 4823 5302
2,31 % 2,65 % 3,06 % 3,28 % 3,58 % 3,78 % 3,90 %
Source: Fichier système d'information et de gestion des données sur l'effectifcollégial
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Évolution des clientèles àtemps plein de 1987 à1993 selon l'âge pour l'Éducation des adultes, collèges publics.
1987 1988 1989 1990 1991 1992 1993
Total 10697 7597 6772 7430 6815 9141 8314
17 ans et moins 110 98 76 43 39 61 63
1,03 % 1,29% 1,12 % 0,58 % 0,57 % 0,67 % 0,76 %
18 ans 246 215 174 134 132 139 172
2,30 % 2,83 % 2,57 % 1,80% 1,94% 1,52% 2,07 %
19 ans 312 252 221 242 201 204 214
2,92 % 3,32 % 3,26 % 3,26 % 2,95 % 2,23 % 2,57 %
20-22 ans 1288 956 813 856 872 995 826
12,04 % 12,58 % 12,01 % 11,52% 12,80% 10,89% 9,94 %
23-25 ans 1468 1048 879 966 957 1147 956
13,72% 13,79% 12,98 % 13,00% 14,04 % 12,55 % 11,50%
26-30 ans 2335 1646 1382 1529 1398 1928 1740
21,83% 21,67% 20,41 % 20,58 % 20,51 % 21,09% 20,93 %
31 ans et plus 4938 3382 3227 3660 3216 4667 4343
46,16% 44,52 % 47,65 % 49,26 % 47,19% 51,06% 52,24 %
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1.3 Définition de la clientèle adulte
On constate que la population vieillit au collégial. Avec prudence, nous avons présenté ci-haut
les statistiques des étudiants de 23 ans et plus. Mais àquel âge devient-on adulte? Dans la présente
section nousdéfinirons le statut d'adulte, l'objet de notre étude.
Plusieurs définitions de la notion d'adulte coexistent; Malcolm Knowles (1990) en reconnaît
quatre différentes: la définition biologique (ou l'âge de la reproduction), la définition juridique (ou l'âge
de voter: 18 ans au Québec), la définition sociale (ou l'âge où l'on remplit des fonctions sociales d'adulte
telle que travailler) et quatrièmement la définition psychologique c'est-à-dire «lorsque nous avons nous-
mêmes pris conscience que nous sommes responsables de nos vies et que nous devons nous autogérer».
Toujours selon Knowles, d'un point de vue éducatif, nous devons retenir la définition psychologique;
toutefois cetâge s'atteint progressivement et par étapes, donc estdifficilement identifiable.
Déjà en 1982, la C.É.F.A. identifie ainsi l'adulte comme étant «toute personne n'étant plus
soumise àla fréquentation scolaire obligatoire, au Québec, et qui ainterrompu ses études depuis au
moins unan.» La Commission, soucieuse d'éviter ledanger que les ressources de l'Éducation des adultes
dans les établissements publics ne servent qu'à pallier les effets négatifs du système des jeunes, juge
important de mettre cette condition à la définition de l'adulte.
En termes scolaires, Legendre (1993) définit l'adulte comme toute personne âgée d'au moins 16
ans etayant quitté l'école. Bélanger, Kayembe (1987) considèrent adulte «toute personne au delà de
l'âge delascolarité obligatoire etqui ainterrompu - pendant au moins unan - son cheminement éducatif
àun stade quelconque de sa progression dans le système scolaire, pour remplir àtemps plein un rôle
autre que celui d'étudier».
Par ailleurs, le critère d'interruption des études est trompeur puisqu'il témoigne aussi des
nouvelles stratégies étudiantes telles la pratique travail/études, l'alternance travail/études, l'année
sabbatique. En plus, définir l'interruption des études comme garante de maturité, n'est-ce pas en même
temps reconnaître que nos institutions n'apportent pas la maturité, et que nous devons arrêter l'école
pour devenir des adultes?
Commelerapporte Vigneault (1993), lapratique dutravail rémunéré estunevéritable mutation
du comportement étudiant. L'on commence à travailler de plus en plus jeune. «Cette pratique
travail/études remet en question le concept d'adolescence», elle remet donc en question le concept
d'adulte. «L'existence d'un stade distinct où la scolarisation prédomine et auquel vientmettre un terme
l'entrée sur lemarché du travail est de moins en moins évidente.» (Grubb, 1989 dans Vigneault, 1993.)
En fait, Pappas (1985) opte pour une définition prenant encompte le rôle social del'individu.
Pour l'adulte, la fréquentation scolaire ou le «statut d'étudiant »est secondaire. Cet individu se définit
autrement que comme un étudiant.
Le critère d'âge est lui aussi imprécis pour définir l'adulte. Merriam (1984) sépare les jeunes
adultes endeux groupes, les 17-24 ans etles 25-34 ans. Darkenwald (1984) note que les jeunes adultes
ne forment pas ungroupe homogène etque leurs réalités peuvent être différentes selon l'âge, le statut
socio-économique et le sexe. En milieu universitaire, Therrien etLavallée (1993) qualifient d'adultes
les 25 ans et plus.
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Quoi qu'il en soit, la notiond'interruption des étudeset l'âge légal d'interrompre les études sont
desdénominateurs communs à cesdéfinitions. Deplus, cesnotions reprennent le concept d'autogestion
de Knowles puisque l'individu a arrêté ses études et décidé de recommencer.
Au niveau collégial, la majorité de nos étudiants se situe à une période de transition de leur vie.
fls sont en train de devenir des adultes. Certains le sont, d'autres pas. Ils sont de jeunes adultes. Au
cégep, distinguer jeunes etadultes n'est pas simple: «À telle enseigne que les distinctionsLJ semblent
à court de critères.» (MESS, 1993.)
Nous constatons qu'on ne peut définiravec certitudel'âgede l'adulte. Tout âge que l'on choisira
dans cette enquête pour définir l'adulte pourra, avec raison, être contesté. Nous nous rallierons donc à
unedéfinition ministérielle, à la mêmerègle quiprévaut actuellement pour l'admission d'étudiants dans
les programmes des services de l'Éducation des adultes :avoir interrompu ses études pendant au moins
deux sessions consécutives ou une année scolaire (Réforme Robillard).
L'étudiant adulte tel que nous le définissons, à cette étape de notre recherche, est inscrit
dans un collège à temps plein, après avoir interrompu ses études durant au moins une année.
1.4 Caractéristiques distinguant les jeunes des adultes
Notre définition de l'adulte est basée sur le critère d'arrêt des études. Cet arrêt est déterminant
selon plusieurs auteurs car durant l'arrêt, on y gagne de l'expérience. Dès 1926, Lindeman, en
constituant les fondements de la théorie moderne de l'apprentissage des adultes (Knowles, 1990),
détermine quel'expérience estleplus grand facteur d'apprentissage desadultes. Kayembe et Bélanger
(1987) expliquent que «cette expérience - interruption des études - change le mode de vie de l'individu
sur plusieurs plansLJ développe en lui de nouveaux styles d'apprentissageLJ l'individu devient
différent du professionnel des études qu'il était...»
LTJnesco affirme qu'il faut reconnaître quechaque adulte, en vertude l'expérience qu'il a vécu,
estporteurd'uneculturequi lui permetd'être simultanément l'enseigné et l'enseignant dans le processus
éducatif auquel il participe. (1980, cité par Ouellette 1993.) Knowles aussi constate que les adultes
arrivent dans une formation avec à la fois plus d'expérience que les jeunes et un autre genre
d'expérience. Knowlespoursuit en signalant que les différences individuelles sont plus fortes dans les
groupes d'adultes que dans les groupes de jeunes «que ce soit à propos de la culture, du style
d'apprentissage, de la motivation, des besoins, des centres d'intérêts et des objectifs».
Darkenwald (1984) reprend les typologiesde Houle (1961) et Boshier (1971,1973,1983). Houle
différencie 3 types d'adultesen fonction de leur motivationà étudier: ceux qui participent avec un but
précis, ceux qui sont intéresséspar une activitéou ceux qui sont guidés par l'acquisition de connaissance
en tant que telle. Boshier établit 5 catégories de motivations à participer aux études: le besoin de
changement, de stimulation; le désir d'avancement professionnel; l'amélioration de ses compétences
sociales et communautaires; les attentes ou pressions de l'entourage; et le simple goût d'apprendre.
Évidemment, ces typologies représentent les adultes de tous les niveaux d'études, à temps plein ou
partiel.
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En ce sens, Darkenwald (1981, 1984) explique que «les adultes ne constituent pas un groupe
homogène et que leurs réalités peuvent être différentes selon l'âge, le statut socio-économique et le
sexe».
Richter-Antion (1986), directrice d'un programme destiné aux adultes, différencie les jeunes des
adultes à partir de 6 facteurs. D'abord, l'objectif visé est précis, concret pour les adultes; les jeunes
seraient motivés par d'autres raisons, moins concrètes, telles l'influence des pairs, des parents ou
simplement l'envie de se laisser porter par le courant, «le collège étant une étape normale».
Deuxièmement, l'engagement financier des adultes démontre la clarté de leur choix parmi plusieurs
dépenses possibles; d'ailleurs, lesadultes développeraient souvent un rapport marchand avecleurcours.
Entroisième lieu, les adultes ontdescontraintes detemps; ils doivent concilier travail, études et famille.
Quatrièmement, leur expérience devie lesincitent à questionner les enseignants surles connaissances
véhiculées; ce qui est un défi constant pour l'enseignant. Puis, ils sont à différentes phases de leur
développement contrairement aux jeunes qui arrivent «en cohorte» aux études. Finalement, ils sont à
contretemps, alors que les jeunes s'inscrivent dans le bon «moment social».
D'autres chercheurs québécois en éducation ont distingué les jeunes des adultes. Lafortune
(1990) explique que «la majorité des adultes reviennent aux études volontairement et dans ce sens, ils
diffèrent de la plupart des jeunes».
Selon Romano (1983), les étudiants plus âgés auraient une attitude plus positive que leurs
confrères durant les activités d'apprentissage où la place du professeur est prépondérante, et
favoriseraient un style d'apprentissage centré sur le contenu et sur la tâche. Les étudiants réguliers
accordent plus d'importance aux aspects «affectifs» de leur formation, alors que les étudiants adultes
semblent plus résolument tournés vers les aspects«cognitifet intellectuel».
Duval (1993) distingue lesadultes quireviennent auxétudes comme étant plus satisfaits de leur
programme d'études. Ils étudient plus d'heures par semaine, suivent moins de cours et trouvent plus
facilement la discipline pour aller à leurs cours. Les raccrocheurs ont davantage effectué de
changements d'orientation que les étudiants réguliers.
Au cégep de Joliette-de Lanaudière (1994), Morin et Rivard ont fait une intéressante recherche
qualitative sur les adultes. Ils décrivent la situationpersonnelle des adultes comme une situation de crise
non-résolue (perte d'emploi, séparation, décès du conjoint, invalidité), une situation financière précaire
et des obligations familiales. Les buts des adultes sont précis: diplôme et compétences. Ils ont des
préjugés envers les jeunes et leurs relations avec ceux-ci peuvent être un obstacle à leur insertion.
Ces chercheurs ajoutent que «leurhistoire personnelle peut avoir une influence énorme sur leur
cheminement de façon positive aussi bien que de façon négativeL.) L'attitude que nous affichons à leur
égard peut-être un facteur déterminant dans leurdémarche d'apprentissage». Caouette et Deguire (1993)
constatent aussi que «les raccrocheurs ont besoin d'une aide particulière pour améliorer tout autant leur
image d'eux-mêmes que leur comportement dans les études et la vraie vie».
Enfin, l'étude d'Arbour, LévesqueetValois en 1991, établit le profildes élèves adultes du cégep
de Rimouski. Les deux tiers sont célibataires, le quart sont des parents. Plus de 80 % sont au secteur
professionnel, ils ont déjà effectué un changementd'orientation; 41 % ont déjà passé 8 sessions ou plus
dans un cégep. Enfin plus du tiers ont un emploi rémunéré et y consacrent en moyenne 20 heures par
semaine.
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Selon le Conseil supérieurde l'éducation (1992), «les adultes ne constituent pas une clientèle
captive, ils se conservent le pouvoir de décider de leurs objectifs de formation».
En résumé, on constate plusieurs distinctions entre les étudiants jeunes et les étudiants adultes:
un objectifprofessionnel clairement défini, une expérience de vie, des contraintes de temps, familiales
ou autres. En plus, il faut remarquer l'hétérogénéité des clientèles adultes. C'est à partir de ces
considérations que l'andragogie s'est développée.
1.5 Andragogie et pédagogie
La différence entre jeunes et adultes a donné naissance à une pédagogie adaptée à l'adulte.
Legendre (1993) définit l'andragogie comme «la discipline éducationnelle dont l'objet estl'Éducation
des adultes»; et la pédagogie, «la discipline éducationnelle normative dont l'objet concerne les
interventions éducatives de l'enseignant dans des situationspédagogiques réelles.» Ainsi, il considère
que la pédagogie englobe l'andragogie.
L'andragogie est distincte de la pédagogie (Darkenwald et Merriam, 1982) selon 4 éléments
caractérisant l'âge adulte. L'andragogie s'adapte, car:
1) l'individu est devenu un être mature, indépendant, et administre sa vie lui-même;
2) l'adulte a acquis une riche expérience personnelle qui définit son unicité et son identité
sociale, et en tire parti dans son processusd'apprentissage;
3) la motivation de l'adulte aux études est étroitement liée à son développement professionnel,
à l'amélioration de son rôle social;
4) la maturité a transformé la perspective temporelle de l'adulte; dans une situation
d'apprentissage, il est donc davantage concerné par l'application d'une connaissance, la
résolutiond'un problèmeimmédiat que par le contenu d'un objet d'étude, (tiré de Knowles,
1980).
SelonKnowles, le modèleandragogique est adapté aux adultes puisqu'ilmet fortement l'accent
sur la personnalisation des stratégies d'enseignement et d'apprentissage. Généralement, le modèle
andragogique est appliqué dans les services de l'Éducation des adultes, alors que la pédagogie est
privilégiée à l'Enseignement régulier. On pourraitalors supposerque l'intégrationdes adultes avec les
jeunes les prive d'une formation adaptée.
Darkenwald (1982) observe deux approches de l'Éducation des adultes. Le modèle britannique
ou la culture de l'intellect, où l'accent est plutôt mis sur l'éducation que sur l'adulte, en déficit de
connaissance; et l'approche américaine où l'on considère davantage l'étudiant, l'adulte, que le contenu.
L'étudiantest trop vieux pour êtrejeune, donc il est adulte. L'état d'adulte a été développé par exclusion.
L'andragogie est une approche décriée par certains pédagogues. En réaction à Knowles, John
Elias (Morais, 1984) démolit les bases de l'andragogie. D'après lui, les façons d'apprendre des adultes
et des jeunes sont essentiellement les mêmes. «Jecrois qu'il n'y a pas de base profonde pour établir une
distinction entre l'andragogie et pédagogie.»
Premièrement, Elias soutient que «le fait de devenir indépendant s'amorce bien avant l'âge
adulte; Érikson avance même que cela commence à l'âge de 2 ans». Àson avis, les différences, entre
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jeunes et adultes, sont exagérées. Il rappelle que, selon Piaget et Dewey, l'éducation est basée sur
l'expérience. Ceux-ci ontdémontré comment l'apprentissage, chezlejeune, estorienté vers larésolution
de problème, le temps présent. Donc l'adulte et lejeune apprendraient de lamême façon.
Mackenzie (op.cit.) souligne que l'andragogie est unparadigme, un changement progressiste
dans la façon de conceptualiser un phénomène, et rappelle: «le point crucial est que l'étudiant adulte
choisit lui-même le où, quand et comment de son éducation. Son butprincipal estde se réaliser et de
trouver son authenticité personnelle plutôt que de se conformer à un schème nécessaire au bon
fonctionnement de la société.»
Knudson poursuit «je propose l'humanagogie»... Il résume: «les pédagogues Houle et London
soutiennent que l'éducation est lamême pour tous, lesandragogues Knowles et Mackenzie affirment
que l'Education des adultes est définitivement différente de celle des jeunes et les gérontologues, que
l'éducation aux gens du troisième âge est aussi différenteL.) On nepeut pas exclure la pédagogie de
l'Education des adultes»; demêmequ'on nepeut rejeter l'andragogie qui fournit unencadrement éducatif
à ceux qui sont moins dépendants psychologiquement.
1.6 Des modèles intégrateurs
En fait, Delahaye, Limerick etHearn (1994) constatent que l'andragogie s'est d'abord développée
en opposition avec la pédagogie. Puis, onacommencé àles concevoir comme occupant deux pôles sur
un même continuum. Finalement, leurs recherches tendent à montrer que la relation entre les deux
notions, pédagogie et andragogie, est plus complexe que l'idée de continuum (linéaire), voire
orthogonale (perpendiculaire).
Pour ledémontrer, ilsontutilisé le test Student's Orientation Questionnaire (SOQ) développé
par Christian (1982) a partir des travaux de Hadley. Le questionnaire comporte 50 énoncés divisés en
deux blocs égaux mesurant des dimensions de pédagogie et d'andragogie. Leurs populations sont
composées d'étudiants jeunes et adultes, de niveau collégial principalement, étudiant à temps plein et
à temps partiel.
A l'aide de l'analyse factorielle, ils concluent que la relation entre les items associés à
l'andragogie et ceux associés à la pédagogie est orthogonale (perpendiculaire) et non pas linéaire
(comme cela serait le cas s'il s'agissait d'un continuum). Les répercussions de cette conclusion sont
importantes puisquececi impliquequ'un enseignant puisse être tout à la fois un bon pédagogue et un
bon andragogue, ou même à la limite ni l'un ni l'autre.
Cela rejoint l'idée de Donaldson et al (1993) selon laquelle il faut abandonner l'opposition
andragogie-pédagogie pour plutôt prendre en compte des caractéristiques qui relèvent des deux
approches et qui peuvent être importantes pourdifférents types d'étudiants selon leur degréde maturité.
Un autre modèle, celui de Grow (1991), associe des modes d'enseignement avec des types
d'étudiants disposant d'un certain niveau de «maturité» et de compétence. L'idée de base du modèle est
que le style d'enseignement doit correspondre au stade que les étudiants ont atteint; peu importe si
l'étudiant est adulte ou non. Growidentifieplutôt4 stades de motivationchez les étudiants: dépendant,
intéressé, impliqué et autodéterminé, et 4 types d'enseignement correspondant: directif, motivant,
accompagnateur, et personne-ressource. Les étudiants «dépendants» par exemple ont besoin d'un
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enseignant directif, centré sur la matière et lesétudiants autodéterminés sontquant à euxà la recherche
de personnes ressources etc.
L'objectif de Grow est de proposer un modèle «Staged Self-Directed Learning» (SSDL)
favorisant ledéveloppement del'autonomie des étudiants. L'enseignant guide l'individu vers l'autonomie
enprogressant du stade 1au stade4. Hs'inspire du modèle de Hersey et Blancharddans le domainedu
management. L'analogie repose ici sur l'idée que l'enseignement comme le management est
«situationnel». En outre, onconstate que les deux premiers types d'enseignement relèvent davantage de
la pédagogie, et les deux seconds de l'andragogie.
Ainsi, cemodèle honore l'enseignant qui possède une gamme élargie destyles d'apprentissage;
celui qui sait s'adapter aux besoins -stades- de ses étudiants. Ila aussi l'avantage derallier les différentes
philosophies de l'Education des adultes.
Hsemble logique depenser quesi lesclientèles adultes sonthétérogènes, si elles sedifférencient
selon l'âge, l'expérience, le stylede vie, le contexte d'apprentissage... ces mêmes clientèles sontaussi
différentes dans leurs préférences pédagogiques. Le fait d'avoir atteint l'état d'adulte, d'être indépendant
dans unedimension de savie, n'implique pasnécessairement d'être indépendant dans toutes les autres
dimensions de sa vie.
Ilendécoule, à notre avis, que lapratique andragogique n'est pas suffisante enelle-même pour
favoriser l'intégration des adultes... La réponse aux besoins des étudiants adultes dépend d'une gamme
d'autres facteurs que nous exploreronsdans la prochainesection.
1.7 Continuum décrochage - intégration
Deguire (1994) expliquait laproblématique du décrochage aucollégial comme unphénomène
multidimensionnel, «une interrelation de plusieurs facteurs». À la lecture de différents modèles, l'on
constate que l'interrelation de ces mêmes facteurs favorise aussi l'intégration. En fait, le décrochage
commence là où l'intégration n'est pas réussie.
Plusieurs auteurs ont étudié et ont développé des modèles explicatifs de ce phénomène: le
continuum abandon - intégration. Parintégration onentend ici, l'action de faire interagir divers éléments
- ici clientèles - en vue d'enconstituer un toutharmonieux (Legendre, 1993). Dans cette section, nous
présenterons le continuum «décrochage - intégration» et lesprincipaux modèles s'y rapportant, celuide
Boshier, de Bean et Metzner, de Tinto, de Cabrera, Noraet Castaneda ainsi que celui de Rivière.
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Déjà, en 1973, Boshier élabore un modèle humaniste stipulant que la participation et la non
participation des étudiants adultes, de même que l'abandon des études, sont reliés aux mêmes variables.
Si l'étudiant est en harmonie, en congruence avec lui-même, avec les intervenants et
l'environnement, il a davantage de chance de persister. En corollaire, l'incongruence, une situation
inharmonieuse, entraîne le retrait de cette situation, donc l'abandon des études. Selon Boshier, l'adulte
tend vers son bien-être, soit l'intégration à un environnement qui lui convient ou l'abandon d'un milieu
qui ne lui convient pas.
Les facteurs qui conduisent à la persistance ou à l'abandon sont multidimensionnels. On constate
la présence de plusieurs variables intervenantes dans le fait de persister ou d'interrompre ses études.
L'institution et l'individu ont toutes les deux leur part de responsabilité.
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T «-INTÉGRATION SOCIALE \ ' ••• "» •
MODÈLE DE BEAN ET METZNER
• Lien direct
4i 11111 #> Lien possible
En 1985, Beanet Metzner ont fait unerevue de littérature et résument unecinquantaine d'études
afin d'établir un modèle prédictif de l'abandon scolaire concernant les étudiants non traditionnels. Ils
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tiennent compte d'une multiplicité devariables : les variables personnelles, lesvariables pédagogiques,
les variables environnementales, les variables d'intégration sociale, les variables liées aux résultats
scolaires et les variables psychologiques.
Selon ces chercheurs, la principale différence entre étudiants non traditionnels et traditionnels
estla forte influence, chezlesétudiants nontraditionnels, devariables externes ditesenvironnementales,
telles la situation financière, les occasions d'étudier ailleurs, les responsabilités familiales. L'étudiant
non traditionnel, un Américain «de plus de 24 ans qui est non résident sur son campus universitaire»,
est avanttout intéressé par les variables académiques: la formation offerte ou l'obtention d'un diplôme.
Quant auxétudiants traditionnels, ils sontplutôt influencés pardesvariables liéesà l'intégration sociale,
telles l'implication dansdes activités parascolaires, lesrelations avec lespairs, les contacts hors-classes
avec les professeurs, une évaluation positivede l'expérience au collège.
Bean et Metzner arrivent à expliquer entre 27% et 47 % de l'abandon scolaire par uneanalyse
à régression multiple. L'intention de quitterprécède immédiatement la décision de décrocheret, est
associée à une série de variables différentes selon le groupe d'étudiants à l'étude: les femmes, les
minorités ethniques, les aînés, les étudiants à temps partiel.
Deplus, le modèle de Beanet Metzner englobe la dimension de la reconnaissance des acquis,
puisque cettepratique risque d'influencer des éléments comme la durée des études, les performances
scolaires, l'intérêt à l'égard ducontenu (lié à l'absence deredondance parrapport à cequi estdéjà connu)
et lescoûtsde tousordres. Leurhypothèse estdonc qu'«il existe un lienentrelapersévérance des adultes
dans la poursuite de leurs études au premier cycle universitaire et l'octroi d'équivalences et
d'exemptions».
Cesauteurs analysent desdonnées relatives à la persévérance selon l'âgeà l'inscription (moins
de 21 ans et plus de 21 ans); ils montrent que la reconnaissance d'acquis, l'octroi d'équivalence ou
d'exemption, est très fortement associée à la persévérance. Pour les personnes de plus de 21 ans à
l'inscription, le taux de persévérance après 5 ans passe de 49,7 % chez ceux qui n'ont pas reçu
d'équivalence à environ 78 % pourceux quienont reçu. La différence est nettement significative d'un
point de vue statistique.
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Un autre modèle, celui de Tinto, s'inspire de plusieurs théories. En effet, il reprend les facteurs
explicatifs de l'engagement dans les études développés par Astin, l'idée des champs de forces
dynamiques d'Anderson, forces environnementales ou individuelles. À l'instar de Durkheim, il croit
qu'«une société -disons un collège- qui est en mesure d'assurer une bonne intégration, tant sociale
qu'intellectuelle, est une société dans laquelle lesuicide -disons ledécrochage- est faible» etvice versa.
L'analogie de Tinto entre le suicide et le décrochage présente la théorie du continuum
«décrochage/désintégration» et «incorporation/intégration». Il s'inspire aussi de Van Gennep, en
comparant le processus d'intégration aux trois phases des rites de passage de l'enfance à l'âge adulte
dans les sociétés tribales: séparation, transition, «incorporation».
De plus, il retient du modèle de Boshier les concepts d'incongruence et d'isolement.
L'incongruence renvoie au sentiment pour un individu d'être en désaccord avec l'institution qu'il
fréquente. L'isolement renvoie aux situations où iln'y apas assez d'interaction sociale pour un individu.
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L'«originalité»de Tinto consiste à introduire lanotion detemps, à présenter l'abandon desétudes
en tant que processus.Les différentes influences sont subies par les étudiants et ainsi structurées selon
un ordre temporel qui modèle leur cheminement scolaire. Le modèle renvoie évidemment à l'utilisation
de données longitudinales. Tinto a validé son modèle auprès de différentes clientèles.
Dans la mesure où ledécrochage estunphénomène multifactoriel, les institutions qui désirent
intervenir sur lephénomène afin deleréduire doivent adopter une vision (définition) dudécrochage qui
prend en considération les différentes formes de décrochage afin de développer des interventions
ciblées pour chacune des formes.
Figure 4 illustrant le modèle de Cabrera. Nora et Castaneda, 1993.
: Lien significatif
; .... Lien non significatif
Modèle de Cabrera, Nora et Castaneda
En 1993, Cabrera, Nora et Castaneda font état de deux approches «dominantes» dans les
recherchessur la persistancedes étudiantsau collège: le modèle de Tinto, «Student Intégration Theory»;
et le modèle de Bean et Metzner, «Student Attrition Model».
Les auteurs font remarquer que les deux modèles se recoupent sur plusieurs points tant sur le
plan conceptuel que sur le plan des outils de mesure; par exemple une analyse de certains facteurs des
deux modèles a révélé qufils mesuraient en fait le même «construit». Ces auteurs ont donc effectué la
fusion de ces deux modèles et en ont testé chacune des différences.
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Seloneux, l'approche de Tintoserait plus«efficace» en ce qui concerne le nombred'«hypothèses
validées»; par contre, la variance expliquéeest plus élevée dans le modèle de Bean et Metzner (44 %
par rapport à 38 %).
Dans la prédiction des comportements de persistance, ils classent les facteurs suivants en ordre
d'importance: 1) l'intention de poursuivre; 2) la moyenne pondérée «GPA»; 3) l'engagement
institutionnel; 4) le support de l'entourage; 5) l'engagement dans un but; 6) l'intégration scolaire; 7)
l'attitude envers sa situation financière mesurée par la satisfaction des revenus; 8) l'intégration sociale.
Les résultats de Cabreraet al. montrent que la combinaison des deux modèles est possible et
qu'elle permet d'enrichirnotre compréhension du phénomène. De façon plus spécifique, les résultats
indiquent quelesfacteurs environnementaux jouentun rôleplus important que ce qui estproposé par
Tinto. Toutefois, les auteurs concluent que des mesures telles l'aide financière, les mesures
d'information ou d'orientation et autres services de ce type ne sontpas, en soi, suffisantes pour assurer
la persistance et l'inscription. Il faut développer des modesd'intervention qui prennent en considération
l'ensemble des facteurs prédictifs d'un comportement, y compris les facteurs environnementaux.




i 11 Besoin d'actualisation
Modèle de Rivière
Dynamique psychosociale du décrochage
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Lemodèle québécois, «Dynamique psychosociale dudécrochage», deRivière (1995) estissud'une
recherche qualitative. Rivière illustre une descente aux enfers qui, finalement, avec lerecul et letemps,
s'avère positive pour l'étudiant. Celui-ci seressaisit, seréactualise et, lorsqu'il revient aucollège, est
mieux préparé à faire face à ses études collégiales. Précisément 53 % des décrocheurs du collégial
retournent aux études dans les 5 années subséquentes; parmi eux, 82 % le font dans les 18 mois qui
suivent leurabandon (Lemay et Tousignant, 1987). Ces «raccrocheurs» font partie de la clientèle adulte
que nous étudions.
Tout comme Tinto, Rivière situe ledécrochage dans un processus temporel, entrois temps et en
dix étapes. Hprésente ledécrochage en tant qu'un processus psychosocial, unprocessus «identique pour
l'ensemble des étudiants».
Rivière définit les étudiants à risque au collégial comme «des sujets qui ont de fausses
perceptions, des croyances, des informations erronées à l'égard du cégep, ontune orientation scolaire
problématique, neconnaissent pas clairement leurs objectifs scolaires etprofessionnels, nepossèdent
pas les acquis nécessaires aux études collégiales, ontune motivation extrinsèque ou nulle». Ainsi, la
définition de l'étudiant intégré serait alors le contraire de l'étudiant à risque. Les étudiants intégrés
seraient très bien orientés, motivés intrinsèquement, renseignés sur lecégep, etayant de bons acquis
pré-collégiaux.
A la lecture de ces différents modèles, on constate que l'intégration des étudiants est un
phénomène multidimensionnel. Lenning (in Pascarella, 1982) énumère toutes les variables à prendre
en compte lors d'une étude sur «Persistence/Attrition Behavior», ce que nous appelons le continuum
décrochage/intégration. Lenning cite:
Dimensions et indicateurs du continuum décrochage/intégration
6 caractéristiques socio-démographiques: l'âge, le sexe, l'origine socio-économique,
l'origine ethnique, le statut marital, le milieu devie (rural ou urbain);
7 facteurs scolaires: les résultats à des tests d'aptitudes, la réussite au secondaire, les
attitudes ethabitudes d'études, l'institution scolairefréquentée, champs d'études et nombre
de crédits obtenus, leprogramme d'études et l'année d'études;
5 variablesliées à la motivationde l'étudiant: l'intention d'obtenir un diplôme, l'intention
depersister, l'engagement envers l'institution, lesobjectifs decarrière, et le supportfamilial
aux études;
10 variables liées à lapersonnalité de l'étudiant: le sensdes responsabilités ou la maturité,
l'indépendance et l'autonomie, l'orientation intellectuelle, la créativité, le concept de soi,
l'anxiété, l'affirmation de soi, la philosophie de vie, les attitudes envers ses finances
personnelles, le besoin de support individuel;
9 variables institutionnelles: leprestigede l'institution, la taille, la sélection, lefait d'être
privé oupublic, le genre, la mixité, la durée desprogrammes-, l'affiliation religieuse, les
possibilités d'hébergement, la disponibilité des services aux étudiants et la mission de
l'institution;
22-
Intégration desadultes auxétudes à tempsplein- RAPPORT
17 variables liées aux interactions humaines et sociales: la satisfaction de l'étudiant,
l'intégration sociale -les relations avec lespairs-, les relationsfamille-collège, la présence
d'activitésparascolaires, l'implication de l'étudiant dans les activitésparascolaires, l'intérêt
manifeste du personnel de l'institution, la quantité d'activités intellectuelles ouformatives
de l'institution, l'engagement envers le collège, l'ouverture aux besoins et plaintes des
étudiants, l'animation pédagogique, la congruence entre les attentes de l'étudiant et la
réalité, la congruence entre les méthodes d'enseignement et les styles d'étudiants, la
congruence avec l'étudiant et les valeurs institutionnelles, la présence d'un groupe
d'appartenance, la participation des étudiants aux services aux étudiants, l'habileté de
l'étudiant à remplir lesexigences du collège, le confort de l'environnement.
Cette liste devariables peut encore sesubdiviser. Lenning nous présente «un univers» afin d'aider
les chercheurs àplanifier attentivement leurs recherches. Cet univers peut nous confondre également
puisqu'aucun chercheur ne peut inclure ne serait-ce que la moitié de toutes les variables impliquées dans
le processus d'intégration.
Enconclusion, l'intégration estunphénomène multifactoriel complexe. Il s'inscrit tout comme
le décrochage scolaire sur un continuum. Ainsi si nous tentons de diminuer le décrochage scolaire nous
devons favoriser l'intégration scolaire des étudiants.
1.8 Intégration des adultes aux études à temps plein
Lafortune (1990) souligne que «le fait de connaître la population adulte (chez les professeurs)
suscite un intérêt mitigé, et l'idée d'adapter l'enseignement aux adultes est tout compte fait peu
populaire; c'est la transmission du contenu théorique de ladiscipline qui est prioritaire». Dans un tel
contexte, on peut alors se demander si l'Enseignement régulier répond aux besoins et attentes des
adultes.
^Toutefois, selon Falardeau et Lévesque, «pour l'enseignant, la dynamique de la classe n'est pas
lamême avec les adultes; il doit développer de nouvelles habiletés à gérer saclasse selon la diversité
des formations antérieures et des expériences de vie de chacun de ses élèves». Hogue (1992) se
questionne sur lejumelage des clientèles etsur la«difficulté pour l'enseignant à répondre aux besoins
d'un groupehétérogèneLJ des disponibilités et motivations inconciliables de chacun».
Ainsi les adultes inscrits à temps plein dans nos collèges contribuent à la transformation de
l'environnement scolaire. Bien qu'ils soient motivés à terminer leurs études, puisqu'ils visent l'obtention
d'un diplôme, leur intégration est-elle harmonieuse?
Nous croyons que l'intégration ne se fait pas sans heurt pour tous les adultes. Les adultes
rencontrent des obstacles lorsqu'ils reviennent aux études. Comment pouvons-nous faciliter l'intégration
decette clientèle deplus enplus nombreuse dans notre réseau? Greenberg (1992) yrépond endéclarant
«asking what they need to learn and conditions that must exist to occur».
En conclusion, nous pouvons constater la croissance de la clientèle adulte au collégial et les
particularités de cette clientèle, etce, àplusieurs niveaux : expérienciel, pédagogique etpsychologique.
Nous sommes intéressés à étudier le défi que pose cette autre clientèle de notre réseau, soit l'intégration
de la clientèle adulte à temps plein. Nous croyons approprié d'approfondir notre connaissance des
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adultes afin de tenter de mieux répondre à leurs besoins, conformément aux recommandations du
Conseil supérieur de l'éducation (1992):
«Se centrer sur les clientèles adultes, leurs caractéristiques et leurs besoins constitue le
meilleur moyen des'ajuster à l'évolution même denotre société, de répondre auxbesoins
nouveaux de formation et d'assurer l'utilisation optimaledes ressources.»
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Chapitre II - Les aspects méthodologiques
L'étude «Intégration des adultes aux études à temps plein» prévoit une stratégie de recherche
mixte. La première phase de la recherche exploratoire est de type qualitatif, la deuxième phase est
quantitative.
L'étude qualitative enrichit la recherche quantitative. Elle permet de raffiner les objectifs de
départ, de générer plusieurs hypothèses de recherche quantitative concernant les différences entre
adultes et non-adultes, d'identifier un ensemble deperceptions, besoins et attentes, et de dégager les
dimensions et indicateurs à vérifier lors de la recherche quantitative.
Lesclientèles à l'étude sonttous lesadultes inscrits à temps plein. Deuxportesd'entrée leur sont
offertes: l'Éducation des adultes et l'Enseignement régulier. Il nous est apparu important de sonder les
adultes de cesdeuxtypesd'enseignement. Deplus,un groupe contrôle, constituéd'étudiants non-adultes
de l'Enseignement régulier, nous permet de réellement connaître et distinguer la clientèle, et de
comparer les adultes des non-adultes.
Les groupes à l'étude sont les jeunes à l'Enseignement régulier - JR; les adultes à
l'Enseignement régulier - AR; etles adultes àl'Éducation des adultes - AA. Ainsi, nous rejoignons
tous les types d'adultes étudiant à temps plein.
Cechapitre estsubdivisé en4 parties: lesconsidérations déontologiques de la recherche, leschoix
méthodologiques de l'étape qualitative, l'élaboration et la validation du questionnaire et les choix
méthodologiques del'étape quantitative. Letableau delapage suivante résume les principales étapes
de notre recherche.
2.1 Les considérations déontologiques
Plusieurs personnes nousont faitconfiance tout au long de cette recherche: treize informateurs-
clefs, 41 participants aux groupes de discussion, 39 étudiants lors du prétest du questionnaire, 1817
répondants au questionnaire et six cégeps. Da été important pour nous de mériter cette confiance, tant
à l'étapequalitative qu'à l'étapequantitative de cette étudeexploratoire.
L'ampleur de la recherche et les méthodes de travail utilisées nous ont obligés à obtenir une
autorisation de recherche de la Commission d'accès à l'information. Conformément auxprescriptions
de la Commission, tous les membres de l'équipe de recherche des collèges ont signéun protocole de
confidentialité. Ils se sont engagés à «protéger la confidentialité desrenseignements personnels reçus
dans le cadre de la recherche». De plus, nous avons consulté le dossier scolaire uniquement des
étudiants quiontsigné uneautorisation d'accès à leurdossier scolaire. Cette autorisation était intégrée
au questionnaire, 88 % l'ont signée.
Nous avons respecté la confidentialité de nos informateurs-clefs et de la clientèle étudiante. De
plus, bienque cela puisse êtreintéressant, aucune comparaison entre les cégeps ne fait l'objet de cette
étude.
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Nos objectifs de recherche ontplutôt étédepouvoir témoigner au nomdu plus grand nombre
d'adultes possible, de comparer la réalité de cesadultes à celledesjeunes, et ultimementde contribuer
à mieux les intégrer aux études à temps plein.
Calendrier de réalisations
Recherche qualitative Recherche quantitative Dates
Révision du calendrier d'activités Août 1994
Recherche et synthèse documentaire Août-octobre 1994
Conceptualisationinitiale et mise au point du
schéma d'entrevue
Recherche des statistiquesdu réseau
collégial
Octobre-novembre 1994
Recherche et choix des personnes-ressources Demandes de collaboration et obtentions
des autorisations
Octobre - décembre 1994
Réalisation des entrevues Conception du plan échantillonnai Octobre - décembre 1994
Analyse de contenu Novembre 1994
Planificationdes entrevues de groupe et
choix des participants
Novembre 1994
Conception du schéma d'entrevue Novembre 1994
Rencontres de groupe Choix final des collèges Novembre -décembre 1994
Synthèse de l'étape qualitative Identification des indicateurs Janvier 1995
Obtention des listes et productionde
l'échantillon
Mars 1995
Développement du questionnaire Février-mars 1995
Rétroaction auprès des intervenants Prétest Mars 1995
Planification de la cueillette et mise au
point des protocoles
Février-mars 1995
Rapport d'étape Consultation du comité d'orientation Mars 1995
Cueillette : validation de l'échantillon,
envoi postal et rappels téléphoniques
Avril-mai 1995
Codification, saisie Mai-juillet 1995
Traitement informatique et pondération Août-octobre 1995
Rapport méthodologique Juillet-août 1995
Analyse des résultats scolaires Novembre - décembre 1995
Analyses statistiques Octobre - décembre 1995
Production du rapport -phase 1 Production du rapport et
recommandations première version
Novembre -février 1996
Consultation du comité d'orientation Février 1996
Production et diffusion du rapport Mars 1996
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Parailleurs, dans un souci derigueur etd'efficacité, un comité d'orientation nous a guidé à deux
étapes cruciales de la recherche: la construction du questionnaire et l'interprétation finale des données.
Àchacune de ces deux étapes, nous avons consulté des intervenants de notre collège et des intervenants
des autres collèges participant à la recherche. Ces quatre rencontres, d'une durée d'environ troisheures,
ont permis aux intervenants intéressés d'émettre plusieurs suggestions et recommandations. Leurs
commentaires ont contribué à l'amélioration de la recherche.
2.2 Les choix méthodologiques de l'étape qualitative
Au point de départ, nous nous devions de rechercher une variété de sources et une quantité
suffisante d'informations debasepourbienidentifier lesvariables lesplusprometteuses en fonction des
objectifs posés. C'est pourquoi nous avons choisi d'inclure deux volets à l'étude qualitative : unpremier
volet est constitué d'entrevues semi-directives auprès d'informateurs-clefs ayant des expériences
pertinentes avec les clientèles adultes des cégeps; le second volet comprend des entrevues degroupe
auprès des populations visées etd'un groupe-contrôle d'étudiants non-adultes inscrits aux études à temps
plein.
m.
Les canevasd'entrevue des informateurs-clefs et des groupesde discussion sont en annexes II et
2.2.1 Les rencontres avec les informateurs-clefs
Audébut de la recherche, nous avons réalisé des entrevues enprofondeur auprès d'informateurs-
clefs. La sélection des informateurs a tenu compte de critères de sélection habituels dans ce type
d'approche : expériences pertinentes, rôle dans la communauté, intérêt pour l'étude et désir de
communiquer leur expertise.
Il s'agit d'andragogues, deconseillers pédagogiques, d'aides pédagogiques à l'éducation régulière
et àl'Éducation des adultes, d'un agent àl'accueil des étudiants, d'une responsable des prêts et bourses,
etd'enseignants à l'Enseignement régulier età l'Éducation des adultes. La liste des treize informateurs-
clefs està l'annexe 4. Lenombre d'entrevues réalisées nous estapparu suffisant pour l'atteinte du point
desaturation des données, c'est-à-dire que lesnouvelles informations recueillies deviennent en grande
partie redondantes.
Auniveau de l'instrumentation, lepremier schéma d'entrevue a étémis au pointpar leschercheurs
à partir des objectifs de départ; les thèmes abordés sont l'évolution de la clientèle adulte, les
caractéristiques des adultes, l'intégration des adultes aux collèges. Puis ce canevas a été enrichi de
manière interactive, au fur et à mesure que se déroulaient les entrevues. C'est à dire que nous
conservions le même schéma d'entrevues pour tous les informateurs-clefs, tout en y ajoutant des
interrogations nouvelles, examinant au fur et à mesure nos plus récentes hypothèses, issues des
entrevues précédentes.
Les deux chercheurs participaient aux entrevues, l'un comme intervieweret l'autre preneur de
notes. Les entrevues, d'une durée de 60 à 90 minutes, étaient enregistrées afin de compléter
l'information consignée durant l'entrevue. Ces entrevues semi-directives conduites auprès des
informateurs-clefs ontpermis de dégager, par induction analytique, les thèmes majeurs que nous avons
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explorés lors des groupes de discussion auprès des étudiants adultes et non-adultes. Essentiellement,
les mêmes thèmes ont été abordés.
2.2.2 Les entrevues de groupe
Cinq groupes de discussion ont été tenus, entre le 23 novembre et le 8 décembre 1994, et 41
étudiants, 21 hommes et20femmes, tous inscrits à temps plein, y ontparticipé, 29au secteur technique
et 12 au secteur général. Ces étudiants ont participé aux groupes de discussion sur une base volontaire.
Ils ont été invités soit en classepar les professeurs de l'Enseignement régulier ou par une conseillère
pédagogique de l'Éducation des adultes, soit par l'entremise du journal «Ici Rosemont». Les adultes de
soir, quant à eux, ont été invitéspar téléphone. Les cinq groupes de discussion ont été constitués de la
manière suivante :
Groupe d'étudiants non-adultes, c'est-à-dire n'ayant jamais interrompu leurs études, en
cheminement dit régulier, et inscrits à l'Enseignement régulier (10 participants).
Groupe d'étudiants ayant interrompu leurs études entre une et trois sessions et inscrits à
l'Enseignement régulier (6 participants).
Groupe d'étudiants ayant interrompu leurs étudesdurant au moins quatre sessions et inscrits à
l'Enseignement régulier (12 participants).
Groupe d'étudiants inscrits à temps plein à l'Éducation des adultes à un diplôme d'études
collégiales (6 participants).
Groupe d'étudiants inscrits à l'Éducation des adultes à une attestation d'études collégiales (7
participants).
Les discussions de groupes ont duré entre 90 et 120 minutes. Ainsi, nous avons recueilli les
commentaires d'étudiants non-adultes, d'étudiants en transition, tenant lieu de groupe-contrôle, et
d'étudiants adultes, de manière à ne pas surestimer les problèmes d'intégration des adultes et à
confronter les informations émanant des groupes d'adultes. Deuxpreneurs de notes ont consigné les
témoignages des participants.
2.2.3 L'analyse des données
Tout le matériel a été consigné. Il résulte des 13 entrevues auprès des informateurs-clefs et des
cinq groupes de discussions une grande quantité d'informations qui nous a permis d'élaborer le
questionnaire. Pour ce faire, nous nous sommes inspirés entre autres des excellents ouvrages consacrés
à la recherche qualitative (Huberman et Miles, 1991; Poisson, 1990; Lessard-Hébert et al., 1990).
La condensation de l'information a été réalisée en plusieurs étapes: 1) la prise de connaissance
de l'ensemble du matériel ou, selon Joshi (1986), «laperception du sens global du texte à l'étude»; 2)
la délimitation des unités de signification et grands thèmes abordés; 3) le regroupement de l'information
en fonction des quatre objectifs premiers de la recherche; 4) le dégagement des catégories et dimensions
émergentes ou la «définition de la structure fondamentale du phénomène étudié».
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Nosobjectifs ont été de considérer toutes les hypothèses issuesdes propos des entrevues et des
groupes de discussion. Nous les avons transformées en dimensions et variables repris dans le
questionnaire. Enfin, nous avons identifié la récurrence des propos afin de prioriser les hypothèses à
vérifier dans le questionnaire.
Deplus,ces rencontres ont également généré un ensemble de perceptions, de besoins et d'attentes
exprimés en «Verbatim», de sorte que nous disposions alors d'un corpus particulièrement utile au
moment de l'élaboration de l'instrument de mesure qui servira à l'étude quantitative. Nous avons utilisé
levocabulaire et lesexpressions entendus lors delaphase qualitative pourélaborer notre questionnaire.
Les résultats de l'étapequalitative sont rapportés au chapitreIII.
2.3 Le questionnaire et les autres sources d'information
Àl'hiver 1995, nous avons conçu et prétesté le questionnaire. Nous expliquons maintenant ces
étapes: l'élaboration et la validation du questionnaire. De plus, nous avons disposé de deux autres
sources d'informations, nous les présentons ci-dessous.
2.3.1 L'élaboration du questionnaire
L'étude exploratoire prévoit l'utilisation d'un questionnaire standardisé administré parvoie postale
à unéchantillon représentatif des trois clientèles visées. Nous croyons qu'une telle démarche permet
une vérification adéquate des hypothèses issues de larecherche qualitative etde la conceptualisation
de laproblématique, etune généralisation des résultats à l'ensemble delaclientèle adulte des cégeps
participants.
Les phases précédentes de l'étude ontgénéré une gamme très riche d'informations, d'hypothèses
etmême deconclusions à vérifier defaçon quantitative. Lors dudéveloppement duquestionnaire, nous
nous sommes inspirés, tel queprévu, des indicateurs provenant de l'analyse du matériel d'entrevue et
denotre revue de littérature. Nous utilisons enplus une échelle validée, conçue parFalardeau,Larose
et Roy (1991), portant sur l'intégration aux études collégiales. Cette échelle est testée auprès d'une
clientèle de nouveaux étudiants.
Dans notre démarche deconception duquestionnaire, l'on aborde la question de l'intégration aux
études collégiales en considérant qu'il y a trois composantes à l'expérience de la fréquentation scolaire:
• les interactionsreliées à l'apprentissage;
• les interactions avec l'institution;
• les interactions humaines et sociales.
Chaque niveau d'interaction estconçu comme une variable dépendante, qui, selon noshypothèses,
seradifférente selon les clientèles observées, soit lesJR, AR et AA. Dans un deuxième temps, nous
mettrons en relation les trois types d'interactions avec unesériede variables indépendantes. Ainsi, l'on
pourra dégager des typologies d'interactions distinguant les groupes d'étudiants. Le tableau suivant
présente les principales dimensions et variables de la recherche utilisées pour la collectede données.
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2.3.2 Les principales dimensions et variables de la recherche
Dimensions et indicateurs Variables indépendantes
Les interactions reliées à l'apprentissage
• description et appréciation des styles
d'enseignement et des moyens et méthodes
pédagogiques utilisés dans les cours;
• la nature et la charge de travail et d'étude;
• appréciation du contenu du programme et
des cours;
• les difficultés rencontrées au niveau de
l'apprentissage et les capacités d'adaptation
pendant le cheminement scolaire;
• style de comportement et de participation en
classe;
• les habiletés, compétences et croyances à
l'égard de l'apprentissage;
• croyance à la facilité; *
• priorité aux études. *
Caractéristiques du cheminement scolaire
• types de programmes suivis au collège
(programmes gouvernementaux, première
inscriptiondans le programme);
• rythme des études collégiales (inscription
actuelle);
• histoire scolaire (diplôme obtenu,
interruption d'étude, etc.);
• motivationde l'inscriptionau collège;
• motivation du choix de l'orientation
professionnelle;
• les aspirations relatives à l'organisation du
cheminement scolaire;
• critères personnels de réussite et auto
évaluation des «performances»;
• intention quant à la persévérance.
L'accueil et les services des Cégeps
Perception, attitudes et attentes à l'égard :
• de l'accueil;
• des services (pédagogiques, techniques,
etc.).;
• personnel non-enseignant





• situation familiale et situation de résidence;
• origine ethno-culturelle;
• revenus individuel et familial (source,
montant, etc.);
• situation de travail (actuelle).
Les interactions humaines et sociales
• relations avec le personnel du collège
(professeurs, aide pédagogique, etc.);
• relations avec les pairs (jeunes, adultes,
origines diverses, etc.);
• participation à la «vie» collégiale;
• réseaux sociaux et collège;
• recours à différentes ressources en cas de
difficultés.
* Ces échelles sont tirées de Larose, Simon. Roy,
Roland et Falardeau, Isabelle (1991) Le test de
réactions et d'adaptation au collégial (T.R.A.C.),
Guide d'utilisation, Sainte-Foy, CÉGEP de Sainte-
Foy.
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Le questionnaire, principal support de base de cette étude exploratoire, contient plus de 60
questions se subdivisant en environ 220 variables statistiques de base. Dans le questionnaire final, ces
dimensions et indicateurs sont subdivisés en six chapitres:
A - Caractéristiques du cheminement scolaire;
B - Les interactions humaines et sociales;
C - L'accueil et les services au cégep;
D - Les interactions reliées à l'apprentissage;
E - Attitude à l'égard des apprentissages;
F - Caractéristiques socio-démographiques.
2.3.3 La validation du questionnaire
Au total, il y a eu cinq versions du questionnaire. En mars 1995, nous avons procédé à la
validation du questionnaire de deux façons. D'abord, nous avons expérimenté trois versions du
questionnaire auprès d'étudiants jeunes et adultes d'un autre collège. Puis, il a fait l'objet d'une
consultation de notre comité d'orientationet de quelques informateurs-clefs, lors de deux séances de
travail, grâce à la collaboration d'une équipe de professionnels de notre collège et d'une autre de
professionnels des cinq collèges participant à la recherche avec nous.
Au collège de Maisonneuve, on a accepté avec diligence de nous permettre de tester notre
questionnaire, enclasse, auprès d'une quarantaine d'étudiants aux études à temps plein, une population
similaire àcelle visée par notre étude. Àl'Éducation des adultes, nous avons rencontré deux groupes
d'étudiants, l'un dejour, l'autre desoir; à l'Enseignement régulier, nous avons testé notre questionnaire
auprès d'un groupe multi-âges, composé d'adultes et déjeunes. Nous avons aussi minuté la passation
du questionnaire et recueilli les commentaires des répondants.
Ces consultations nous ontpermis d'alléger le questionnaire. Nous l'avons raccourci de façon
à ce que la durée de la passation soit d'environ trente-cinq minutes. Nous en avons aussi retiré les
questions non discriminantes entre les groupes d'étudiants ou les formulations ambiguës. Le
questionnaire était ainsi prêt pour la suite.
2.3.4 Autres sources d'informations
Deuxautres sources d'informations ont étéutilisées. Les listes d'étudiants ont permis d'extraire
quelques variables telles l'âge, le sexe, l'année d'admission au collège. Les listes d'étudiants à
l'Enseignement régulier proviennent du Service régional d'admission du Montréal Métropolitain
(SRAM), celles de l'Éducation des adultes des six collèges collaborateurs.
Puis, 120variablesportant sur le cheminement collégial et sur les résultats scolaires, relatifs à
la session de l'hiver 1995, sont tirées de deux fichiers: du Système d'information et de gestion de
données sur l'effectifau collégial (SIGDEC), à l'exception de trois données issues du Fichier sur les
cheminements scolaires au collégial (CHESCO).
Cette recherche n'aurait pu être possible sans la collaboration du SRAM et du ministère de
l'Enseignement supérieur et de la Science.
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2.4 Les aspects méthodologiques de l'analyse quantitative
Le questionnaire a été complété par 1817 étudiants répartis en trois groupes de six collèges
différents. Il va sans dire que l'organisation logistique de cette recherche, et les considérations
méthodologiques sont nombreuses.
La présente section est subdivisée en 6 parties: le portrait de la population, la stratification de
la population, la collecte de données, la saisie et la validation des données, le redressement de
l'échantillon, le traitement des données.
2.4.1 Le portrait de la population
Àl'Enseignement régulier, à l'automne 1994, ilyavait 155 955 étudiants inscrits dans leréseau
public des collèges. Àl'hiver 1995, ilen restait 141 873 (Fichier SIGDEC). C'est une dimunition de la
population collégiale de 9 %.
À l'automne 1994, nous avions invité les collèges qui, selon le ministère de l'Enseignement
supérieur et de la Science, en 1991, dénombraient uneproportion élevéed'adultes inscritsà tempsplein.
Six collèges collaborent à la réalisation de cetterecherche. Ce sont les collèges de Bois-de-Boulogne,
Édouard-Montpetit et celui de Rosemont dans la région métropolitaine montréalaise et les collèges de
Jonquière, Sainte-Foy et Trois-Rivières.
Ces six collèges comptent 18 % de la clientèle collégiale à l'Enseignement régulier du réseau
publicà l'hiver1995. Par ailleurs, les six collèges comptent aussi un peu plus de 18 % de la population
étudiante québécoise inscrite à l'Éducation des adultes.
Tel qu'indiquédans la problématiquede ce rapport: «L'étudiant adulte tel que nous le définissons,
à cette étape de notre recherche, est inscrit dans un collège à temps plein, après avoir interrompu ses
études durant au moins une année». Toutefois, nous avons dû nous adapter aux fichiers disponibles afin
de rendre aussi homogène que possible la sélection de l'échantillon dans les six collèges participant.
L'échantillon de la recherche quantitative comprend trois groupes:
Groupe 1 - JR - ceux qui n'avaient jamais fait d'études collégiales et qui avait moins de 20 ans au 30
septembre de cette session d'admission: les jeunes à l'Enseignement régulier;
Groupe 2 - AR - ceux qui ont interrompu leurs études collégiales pendant au moins deux sessions
consécutives et qui ne font pas partie du groupe 1,
ou ceux âgés de 20 ans ou plus au 30 septembre lors de leur première année
d'admission dans un collège: les adultes à l'Enseignement régulier;
Groupe 3 - AA - ceux inscrits à temps plein à l'Éducation des adultes dans un programme conduisant
à l'obtention d'un diplôme ou d'une attestation d'études collégiales: les adultes à
l'Éducation des adultes.
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A l'Enseignement régulier, les groupes JR et AK, sont des personnes inscrites à la session d'hiver
1995 et préalablement admises à l'une des sessions d'automne 1992, 1993, 1994; à l'Éducation des
adultes, ce sont tous les étudiants inscrits aux études à temps plein à l'hiver 1995.
Si les trois catégories d'étudiants telles que définies ci-dessus sont mutuellement disjointes, il
n'en demeurepas moins qu'elles ne couvrentpas l'ensembledes étudiants inscrits à temps plein dans
le réseau collégial à l'hiver 1995. Selon notre définition, il y a des exclus à l'étude. Ce sont des étudiants
qui ne sont ni desjeunes en cheminement continu; ni des adultes ayant interrompu leurs études durant
au moins deux sessions consécutives ou ayantplus de 20 ans au 30 septembre de leur admission; ni des
étudiants inscrits au collège à une session d'hiver93, 94 ou 95; ni des étudiants inscrits à n'importe
quelle session avant l'automne 92.
Ces exclusions sont dues aux restrictions liées aux fichiers disponibles au moment de l'étude.
Donc, notre population-cible ne comprend pas la totalité des étudiants à l'Enseignement régulier.
Àl'hiver 1995,25 494 étudiants, jeunes ou adultes, suivaient des cours dans le secteur régulier
des six collèges à l'étude. La taille de notre population-cibleest de 18 109 étudiants à l'hiver 1995, donc
notre enquête est représentative de 71 % de la population étudiante à l'Enseignement régulier des 6
collèges.
ÀlÉducation des adultes, l'étude est représentative de la totalité des étudiants inscrits à temps
plein dans les six collèges.
2.4.2 Stratification de la population
Notre univers statistique ayantété ainsibien circonscrit, nous avons opté pour une stratification
de cet univers, selon les six collèges et les trois catégories d'étudiants. Il y a donc 18 strates, 12 strates
composées d'adultes et 6 groupes témoins.
Nous avonschoisi, par tirages aléatoires indépendants, 200 individuspour chacun des groupes
et des collèges (18 strates). Lorsqu'un collègene disposaitpas des effectifs complets dans un groupe,
la population totale de ce groupe a été enquêtée exhaustivement. Cette situation s'est produite dans 4
cas: un cégep ne comptait pas suffisamment d'adulte ni à l'Enseignement régulier, ni à l'Éducation des
adultes et 2 cégeps comptaient moins de 200 adultes à temps plein à l'Education des adultes. La
répartition de la population étudiée selon les 18 strates est à l'annexe 5.
Dès le départ, et afin d'obtenir un nombre de réponses valides permettant d'assurer la
représentativité de l'échantillon au niveau de chacun des trois groupes, nous avons retenu 200
questionnaires par strate. L'objectif était de recueillir 100 questionnaires pour chacune des 18 strates.
Nousvisonsdonc l'obtentionde 1800questionnaires complétés, soit 300 pour chacun des 6 collèges.
La sélection de l'échantillon étant aléatoire, nous nous assurons de la représentativité de notre
échantillon.
La disponibilité d'un fichier informatique centralisé au SRAM nous a considérablement facilité
la tâche en ce qui concerne le tirage proprement dit des sous échantillons des 12 strates des deux
groupes déjeunes et adultes du secteur régulier. Nous avons beaucoup apprécié le travail de M. Terril,
du SRAM, qui a mis à notre disposition des listes d'étudiants tirées de manière aléatoire dans chacune
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des 12 strates (deux par collège). Ces listes ont été transmises immédiatement sur disquette aux six
collèges afin de lancer l'enquête sur le terrainet d'assurer le suivi de la collecte de données auprès des
étudiants, jeunes et adultes, du secteur régulier.
Quant à l'échantillon du secteur de l'Éducation des adultes, des sous-échantillons ont été tirés
par les collèges concernés, selon des instructions bien précises, émises par nos soins à des fins de
coordination entre les différents collèges, compte tenu, bien entendu, de la procédure de tirage
d'échantillon centralisé, effectué au SRAM. Dans le cas des enquêtes exhaustives, les listes d'envoi de
questionnaires étaient d'ores et déjà disponibles au niveau des trois collèges concernés.
2.4.3 Collecte de données
Lorsque les collèges ont accepté de collaborer à l'enquête, ils ont en même temps accepté
d'assumer certaines responsabilités: la sélection de l'échantillon (à partird'unedéfinition déterminée par
les chercheurs), l'impression du questionnaire, l'envoi postal, le contrôle de la réception des
questionnaires, et le rappel téléphonique aux étudiants.
La décentralisation de la collecte de données et l'implication financière des collèges (impression
des questionnaires, rappels téléphoniques) nous ont permis de dégager des sommes pour la saisie d'un
plus grandnombrede questionnaires. De plus,nouscroyons que les étudiants se sont sentis davantage
concernés par cette recherche puisqu'ils ont été directement sollicitéspar une personne influente de leur
collège. Ainsi, nous avons bonifié la recherche.
Les chercheurs du collège de Rosemontont préparéà l'intentiondes collèges des aide-mémoire,
chacune des étapes y était détaillée,afin d'uniformiser toutes les étapes de la recherche. Dès la fin mars
1995, l'envoi postal de questionnaires a été effectuépar les collèges. Chaque envoi incluait une lettre
de présentation, le questionnaire et une enveloppe-réponse pré-affranchie. Les étudiants enquêtes
avaient un délai de trois semaines pour retournerle questionnaire dûment complété (du 1er au 21 avril).
Dans chaque collège, un responsable de la collecte suivait les opérations à l'aide d'un bottin de
l'échantillon et contactait au besoin les responsablesde la recherche. Le bottin, contenant les principaux
renseignements individuels de l'étudiant, a été très utile pour assurer un suivi rigoureux de la collecte
des données: date de réception du questionnaire, motifs de retour à l'envoyeur, suivi de la relance
téléphonique effectuée durant trois semaines après la date limite des retours (du 24 avril au 14 mai).
D'ailleurs, la relance téléphonique a permis de hausser le taux de réponses de plus de 20 %.
D'autres annotations essentielles au bon déroulement de l'opération et à la qualité de la collecte,
sans omissions ni double emploi, ont été inscrites sur ce bottin. Finalement, le retour des questionnaires
s'est poursuivi jusqu'à la fin mai. Les bottins et les questionnaires ont été transmis par les collèges en
main propre aux chercheurs du collège de Rosemont à la fin mai 1995.
2.4.4 Bilan de la collecte
Mille huit cent dix-sept étudiants constituent notre échantillon. Nous avons retiré (RJ) de
l'échantillon initial (El): les retours de questionnaire, les mauvaises adresses, les mauvais numéros de
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téléphone, et les étudiants à temps partiel ou dans un autre collège, c'est-à-dire, ceux qui n'auraient pas
dû être dans l'échantillon initial. Nous avons ainsi constitué l'échantillon réel ou valide (ER).
Le tableau suivant présente les résultats de la collecte de l'information, le nombre de répondants
(R) et le taux de réponse (R %) qui est égal à la proportion des réponses valides par rapport à
l'échantillon final. Àl'annexe 5, vous trouverez le détail par strate de l'échantillon. On remarque que
le taux de réponses est différent selon le groupe observé. Les jeunes répondent en plus grand nombre
que les adultes. Etles adultes aurégulier répondent enplus grand nombre que les adutes à l'Éducation
des adultes. Le taux de réponses est de 57 %, soit respectivement 60 %, 57 % et 52 % chez les JR, AR
et AA. Au total, à l'Enseignement régulier, le taux de réponses est de 59 %.
Bilan de la récupération des questionnaires
El RJ EF R R%
ER(*) 2344 103 2241 1326 59
AA 1083 137 946 491 52
Total 3427 240 3187 1817 57
(*) A l'Enseignement régulier, ER, les données du bilan de la collecte n'étant pas disponibles
séparément pour les deux groupes, JR et AR, nous avonsété amenés à faire un bilan agrégeant les deux
groupes des deux collèges concernés. Les détails par collège et par groupe sont à l'annexe 6.
Par cette étude, nous avons rejoint 1095 adultes, 60 % de notre échantillon est composé
d'adultes. Nous avons dû rejeter plusieurs questionnaires car ces répondants n'étaient pas inscrits aux
études à temps plein ou ne faisaient pas partie de nos listes initiales choisies par tirage aléatoire.
Défini comme étant le taux de couverture de la population observée par les réponses valides de
notre échantillon final, appelées dorénavant échantillon, le taux de sondage varie d'une strate à l'autre
selon le tableau suivant:
Taux de sondage en %
Cégep 1 Cégep 2 Cégep 3 Cégep 4 Cégep 5 Cégep 6 Total
JR 9,83 3,43 3,16 5,76 3,79 4,98 4,45
AR 37,50 24,47 25,94 42,17 23,82 62,50 32,04
AA 17,55 40,96 31,13 25,71 67,11 62,42 30,71
Total 15,86 6,99 6,62 11,74 7,51 12,04 9,25
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L'undesavantages de la stratification de lapopulation est la possibilité d'effectuer des analyses
statistiques au niveaude chacune des 18strates de baseou au niveau de toute stratesupérieureobtenue
par agrégation des strates de base. En effet, les sous-échantillons étantprobabilistes, seule la marge
d'erreur, inversement proportionnelle à la racine carrée de la taille, diffère d'une strate à une autre.
Dans unpremier temps,nous aurons à faire une analyse comparative entre lestrois groupes, tout
enconsidérant l'analyse du groupe des jeunes aurégulier beaucoup pluscomme une référence qu'une
fin en soi. C'est ce qui explique en partie la faiblesse du taux de sondage (4,45 %) de ce groupe par
rapport àcelui des adultes au régulier (32,04 %) etcelui des adultes à lÉducation des adultes (30,71 %).
En ce qui concerne la marge d'erreurmaximale associée à l'estimation d'une proportion, elle est de
l'ordrede 3,6 % pour lesjeunes au régulier, 4 % pour lesadultes au régulieret de 4,4 % pour les adultes
à l'Éducation des adultes et ce, avec un niveau de signification de 95 % (dans chaque cas, cette
affirmation est vraie 19 fois sur 20).
2.4.5 Saisie des données
Réalisée entre le début de juin et la mi-juillet 95, sur micro-ordinateur avec le logiciel
PARADOX 4.0, cetteopération portaitaussi biensur les données chiffrées du questionnaire que sur les
données qualitatives du même questionnaire. Afin de limiter au maximum les erreurs de saisie, des
contrôles visuels et automatiques ont été utilisés. Le contrôle automatique consistait notamment à
signaler l'erreur dès que le chiffre introduit est hors-plagepour la variable en cours de saisie.
Àla fin de la saisie, un fichier informatique contenant les réponses des 1817 répondants, toutes
strates confondues, a ététransféré sur le logiciel d'analyse statistique SPSS. L'opération a été complétée
par la saisie du dictionnaire des variables sur ce dernier logiciel.
Afin de détecter et de corriger les incohérences d'origines diverses entre variables, le fichier
informatique issudu questionnaire a fait l'objet d'édition de fréquences, de tris croisés et de recodage
de variables. Ceci est particulièrement vrai pour toutes les variables-filtre, les variables notoirement
corrélées entre elles et les questions à réponses multiples.
Plusieurs retours aux questionnaires ont été nécessaires pour apporter les corrections exactes.
D'autre part, les questions ouvertes ont fait l'objet d'un travail fastidieux d'analyse, de chiffrement et de
recodage afin de synthétiser une multitude de réponses en plusieurs dizaines puis en une demi-douzaine
de réponses.
Les données sur le cheminement collégial et les résultats scolaires, quant à elles, nous sont
parvenues à la mi-novembre 95. Ces données ayant été fusionnées avec les données du questionnaire,
nous avons été amenés, là aussi, à tester la cohérence des informations inter et intra-fichiers.
D'importants traitements ont été nécessaires pour fusionner les deux fichiers et pour extraire la synthèse
des 120 variables en une trentaine de variables.
Au total, l'étude comprend environ 300 variables finales pour 1817 répondants. Le temps nous
manque, l'analyse de cette grande quantité d'informations ne pourra être exhaustive. Il est alors
important pour nous de nous rappeler que l'objet de l'étude est avant tout les adultes. En effet, nous
avons dû nous limiter à l'étape du traitement des données.
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2.4.6 Redressement de l'échantillon
Une analyse comparative approfondie, à tous lesniveaux dela stratification, entre la structure
de la population étudiante etcelle des répondants du secteur régulier, selon le sexe, l'âge etl'année de
ladernière admission, a révélé une surreprésentativité des femmes par rapport aux hommes.
Les femmes ont répondu en plus grand nombres que les hommes au questionnaire. Dans la
population, ilya55 %de femmes et45 %d'hommes. Parmi les répondants au questionnaire, ilyaeu
61 % de femmes et 39 % d'hommes. En ce qui concerne les structures de la population et de
l'échantillon selon l'âge, nous n'avons pas détecté d'anomalies particulières.
Il faut bien noter que c'est la structure des réponses au questionnaire qui est en décalage par
rapport à la structure de la population etnon celle de l'échantillon initial. En effet, après le tirage
aléatoire, notre échantillon initial avait une structure similaire à lastructure de lapopulation; dont le
décalage est, entous cas, largement couvert par lamarge d'erreur (JR, femme: 55,25 %; JR, homme:
44,75 %; AR, femme: 55,33 %; AR, homme: 44,67 %).
Suite àces constatations, nous avons jugé pertinent de procéder àune pondération, selon lesexe,
àtous les niveaux de lastratification, des deux groupes de jeunes et d'adultes àl'Enseignement régulier.
Nous n'avons pu procéder à ce type d'analyse dans le cas des adultes à l'Éducation des adultes, faute
d'informations sur la population. Finalement, la pondération des résultats de l'étude fait en sorte que
notre échantillonest représentatifde la population observée.
Un tableau, illustrant le redressement de l'échantillon est àl'annexe 7. Dyest consigné l'analyse
comparative des structures selon le sexe, de lapopulation etde l'échantillon, avant etaprès pondération,
pour lesdeux groupes, jeunes et adultes de l'Enseignement régulier.
2.4.7 Analyse des données
La présente recherche est une étude exploratoire, une analyse comparative entre trois groupes
d'étudiants. L'analyse des résultats vise essentiellement à cerner laproblématique des adultes étudiant
à temps plein. De plus, notre groupe contrôle, les jeunes, nous permet d'identifier les réelles différences
entre un étudiant adulte et un étudiant non adulte. Notre objectif n'est pas de dresser le portrait des
étudiants des six cégeps, c'est pourquoi nous présenterons les résultats selon les groupes: JR, AR etAA.
Dans notre questionnaire, nous pouvons distinguer trois types de variables: les variables
nominales, ordinales etles variables continues. Chaque type de variables mérite son type de traitement.
Les traitements des variables nominales ont consisté en un regroupement des modalités de faibles
effectifs.
En deuxième lieu, la majorité de nosvariables sontordinales ou à échelle. Assez nombreuses,
elles ont d'abord fait l'objet de traitements semblables à ceux des variables nominales enplus de ceux
qui leursont propres. Ce sont notamment lescalculs de moyennes et descores quiontété utilisés.
Le score d'une variable ordinale ( énoncé ou item) est défini comme étant le taux, en
pourcentage, de perception de l'item par un groupe-donné d'étudiants. C'est la somme des niveaux de
perception du groupe rapportée au niveau de perception maximale de ce même groupe. Nous avons
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utilisé les scores avec réserve, en sachant bien que nous traitions une variable ordinale comme une
variable d'intervalle. Toutefois, les scoresont servià classer, par ordre, les préférences des étudiants.
En troisième lieu, les variables dites d'intervalles ou continues, ont été découpées en classes
d'effectifs plus ou moins égaux, au niveau de l'ensemble de l'échantillon, compte tenu des normes
adoptées dans le réseau collégial.
D'abord,pour procéder à l'analysedes quelques300 variables,nous avons essentiellement réalisé
des analyses thématiques exploratoires. Notre objectifétait de lister les faits saillants des troisgroupes
d'étudiants, par le croisement systématique des groupes et de toutes les variables, thème par thème.
Aussi, nous utilisons le chi carré de Pearson pour faire ressortir la présence ou l'absence de différences
significatives deproportions entre lesgroupes. Puis, nous avons retenu lesdifférences marquées parune
intensité de .15 et plus, telle qu'exprimée par le V de Cramer. Ainsi, nous identifions les différences
significatives.
En ce qui concerne lesdifférences demoyenne, nous avons utiliséessentiellement l'analyse de
la variance et, partiellement, le t-test. Dans le cadre de notre étude, nous nous sommes limités à des
analyses univariées et bivariées. Toutefois, nous avons utilisé l'analyse multidimensionnelle à deux
reprises, d'abord lors de l'analyse des sections D et E du questionnaire, puis lors de la comparaisonde
nos résultats avecceuxde Larose, Royet Falardeau dans le testde réaction et d'adaptation au collégial
(TRAC).
En guisede résumé, nousavons voulu analyser globalement les énoncés du questionnaire. Nous
avons alors créé une trentaine d'indices, correspondant à une trentaine de thèmes étudiés dans le
questionnaire. Nous avons calculé les corrélations linéaires entre les indices, à l'aide du R de Pearson.
Lespairesd'indices les plus corrélées ont été sélectionnées, en une deuxième étape, pour en constituer
une batterie plus homogène, constituée d'une douzaine d'indices. Nous avons vérifié la consistance de
nos indices à l'aide du test Alpha de Cronbach, (sauf indices MD3, MD4, MD5); nous en avons retiré
lesitemsquine renforçaient pas l'indice observé. Nous avons finalement effectué uneanalyse factorielle
en composanteprincipale. Ce procédéa permis de regrouper certains indices en trois facteurs, après
rotation VARIMAX, que nous présentons dans l'analyse des résultats.
Nos conclusions seront donc aisément vérifiables. Dans cette étude, vu la grande quantité
d'informations disponibles, nous avons choisi d'adopter un procédé d'analyse rigoureux et reconnu.
Ainsi, il ne pourra y avoir de doute quant aux conclusions à tirer des résultats obtenus.
Bien que tout le matériel est disponible pour aller plus loin dans nos recherches, pour effectuer
d'autres analyses bivariées et multivariées, nous nous sommes limités aux objectifs de notre étude
exploratoire. L'exploitation de cette riche base de données pourrait être réalisée dans le cadre d'une
recherche subséquente. De tels travaux apporteraient des clarifications certaines à la notion d'adulte aux
études à temps plein dans le réseau collégial.
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Chapitre III - Les résultats qualitatifs
Dans ce chapitre nous présentons les résultats de la recherche qualitative. Enfait, laprésente
étape vise à cerner laproblématique de l'intégration vécue par les adultes, età générer des hypothèses,
que nous tenterons de généraliserdans la phase quantitative subséquente.
Telquerapporté dans le chapitre des aspects méthodologiques, l'étape qualitative est transitoire.
Le compte-rendu des propos estdonc succinct. Dans unpremier temps, vous lirez une présentation des
différents types d'adultes; elle fait part des diverses clientèles d'un collège telles que perçues parles
informateurs-clefs et la clientèle elle-même. La diversité des adultes est sans nul doute une réalité
cruciale à considérer dans cette recherche.
Deuxièmement, nous regroupons les propos en fonction des quatre objectifs premiers de la
recherche. Cebrefrésumé textuel s'accompagne d'un résumé schématique des témoignages des trois
groupes interrogés: les informateurs-clefs, les jeunes etles adultes. Les jeunes tiennent lieu degroupe-
contrôle, et permettent de confronter les informations émanant des groupes d'adultes.
Le résumé schématique des entretiens relate toutes les différentes idées émises lors des
rencontres etdes groupes dediscussion, il est subdivisé enneuf thèmes ou dimensions, qui, selon nos
interlocuteurs, distinguent lesjeunesdesadultes. Lespropos de nos interlocuteurs nousont été utiles
aumoment del'élaboration del'instrument demesure, le questionnaire. Ces témoignages sont, le plus
souvent, exprimés en Verbatim et on les retrouve à l'annexe 8.
Letableau présentera: 1)ladéfinition d'un adulte; 2) lecheminement scolaire; 3) la motivation,
l'intérêt, l'orientation; 4) l'adaptation, l'intégration au collège; 5) les attitudes vis-à-vis de
l'apprentissage: 6)les interactions enclasse, avec legroupe; 7)l'attitude envers les enseignants, envers
la pédagogie; 8) l'intégration au programme, au collège; 9) les suggestions, les recommandations.
En troisième lieu, nous ferons part de nos conclusions premières, à sonder dans notre étape
quantitative. Ce sont les modalités de différenciation des étudiants jeunes et adultes.
3.1 La diversité de la clientèle
Il semble y avoir plusde différences qued'homogénéité chez lesadultes. Ondistingue plusieurs
types d'adultes, différents selon leurmode d'inscription, temps pleinou temps partiel, selonleurâge et
selon leurs expériences passées.
3.1.1 à temps plein et à temps partiel
Les étudiantsadultesà temps partiel sont motivés, moins stressés queleurs confrères à temps
plein. Ce sont pour la plupart des travailleurs. Ils prennent plaisir à apprendre, à avancer vers un
objectif.
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Ils font fréquemment référence à leur expérience ets'intéressent particulièrement à lapratique
enescamotant parfois la théorie. Ungroupe, alors composé defemmes, rappelle à un enseignant, «la
plus belle expérience de ma carrière».
Toutefois, onretrouve de plus en plus déjeunes, maintenant aux études à temps partiel. Souvent
bannis de l'Enseignement régulier, ils poursuivent leurs études à l'Éducation des adultes. Ils y
transportent leurs mêmes difficultés qu'à l'Enseignement régulier, et ils y sontdes étudiants à l'essai.
«Si tu réussis ces deux cours-là, alors tu pourras en prendre quatre à la prochaine session».
Généralement, cesjeunes étudiants adultes sont plus faibles, moins actifs, et plusconcrets.
3.1.2 à l'Enseignement régulier et à l'Éducation des adultes
Les adultes à temps plein se distinguent selon leur mode d'inscription: à l'Enseignement régulier
ou à l'Éducation des adultes: le soir ou àun programme subventionné.
Les adultes au régulier sont réfléchis, responsables, déterminés quant à leur orientation,
d'ailleurs on les retrouve principalement au secteur professionnel. On remarque que certaines
techniques ne sont composées que d'étudiants adultes.
Ils préfèrent les cours magistraux, voulant «du contenu». Ils n'ont pas de temps à perdre. Ils
réussissent mieux que lamoyenne dugroupe. On dit d'eux qu'ils partent gagnants.
Les adultes àtempsplein, lesoir, sont intégrés aux adultes à temps partiel, donc peurepérables.
Certains signalent quand même qu'ils sont mal orientés, qu'ils ont des cheminements personnels plus
difficiles, «des récupérés». Ces étudiants n'ont pas accès aux services du collège le soir, tels prêts et
bourses, services d'animation et d'encadrement, etc. Enfin, on note que plusieurs y étudient à temps
plein afin de bénéficier de la gratuité scolaire.
Les adultes, participant à un programme subventionné, sont insécures, anxieux, devant
l'intensité de leur programme. «Ils sont bousculés, essoufflés». Ils ne pourront se rattrapper s'ils
échouent leurs premiers cours. «Comment prendre tous ces gens - si différents - et les amener aux
standards requis d'apprentissage? (...) Pour certains, c'est trop vite, pourd'autres, trop lent. C'estce qui
fait la difficulté.»
Ils sontmoinsmotivés, parceque souvent forcés d'étudier. Cesadultes, de 19 à 55 ans, forment
desgroupes stables et, le plus souvent, développent un sentiment d'appartenance à leur groupe. En fait,
dans cesgroupes, c'est«l'harmonie ou la guerre... ils s'adorent ou sehaïssent ...Plus les cours sont longs,
plus les masques tombent... Pour le prof, c'est la négociation permanente».
3.1.3 l'âge
On distingue aussi les adultes selonl'âge. Les plus jeunes, 22-26 ans, ne sont pas une minorité
visible. Ils s'intègrentassez bien. Pourtant, ils se sententvieux. On les dit plus intolérants envers les
«jeunes» que leurs collègues plus âgés «pas assez de vieillessepour avoir de la tolérance».
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Quant aux plus âgés, ils sont conscients d'êtredans «le mondedes jeunes». Certains sont mais
à l'aise avec les jeunes, à l'écart dans les travaux d'équipe. Plusieurs, en classe, s'assoient en avant ou
en arrière. «Si tu as plus de 40 ans, tu n'es pas dans les rangs».
3.1.4 leur lieu de provenance
On caractérise aussi les adultes selon leurs expériences passées. Ceux, en provenance de
l'Education des adultes au secondaire, sontplus insécures à l'entrée, sont «debons travailleurs, mais
sans bonnes connaissances sur les exigences du collégial». S'ils ontun diplôme d'études collégiales
ou des études universitaires, ils sontplusautonomes et ils reviennent étudier au secteur professionnel.
3.1.5 les clientèles jeunes et les clientèles adultes
D'abord, les jeunes ont la vie devanteux. Ils sontplutôt nonchalants vis-à-vis leurs études, «sur
leur air d'aller». Ils sont moins affectés par de mauvais résultats scolaires. Quant aux adultes, ils ont
coupé cetélan, leurretour aux études estun acte volontaire. Ils n'ontpas de temps à perdre, et «plus à
coeur de réussir». «J'ai parfois l'impression qu'ils ontmoins d'obligations... ils ont tasséplein de choses
pour avoir le temps d'étudier».
En classe, «les jeunes veulent finir et les adultes veulent jaser». Les adultes sont plus lents, ils
prennent plus de place. Ils sont plus axés sur l'étude, la finalité, que sur l'ambiance collégiale. Par
ailleurs, le travail d'équipe, poureux, «c'est mortel». Ilsn'ont pasde temps, «pas le temps pourle social».
L'adulte a besoin qu'on s'adresse à lui «comme un individu», il est plus persistantlorsqu'il veut
poser une question «ça agace les jeunes parfois, ils ont l'impression que tu accordes la priorité aux
adultes». Alors que les jeunes savent moins comment aller chercher l'information.
3.2 Résumé des entretiens
Qui sont les adultes? Quel est leur cheminement scolaire? Plusieurs ont tenté de définir
l'adulte, aucunconsensus ne s'en suit. On peut toutefois dégager que la «notion de responsabilité» est
liéeau statutd'adulte. Le fait d'«avoir des responsabilités», le fait de «prendre ses responsabilités» sont
fréquemment évoqués pour distinguer l'adulte du jeune. Au delà de tout consensus théorique, être
adulte, c'estun savoir-faire «agir en adulte» et c'est un savoir-être, c'est une gamme d'attitudes que l'on
reconnaît, sans toutefois s'entendre sur une définition.
Les adultes ont un cheminement scolairenon-conventionnel, soit qu'il ait été interrompu, soit
qu'il se poursuive bien au delà de la durée normale d'un programme d'études. Généralement, les adultes
s'identifient à un statut autre que celui d'étudiant, tel mère,travailleurqui étudie, artiste, chômeur,gérant
de magasin, etc. Les différences chez les adultes, dans leur profil, leur cheminement ou leur vécu
scolaire antérieur, sont nettement plus marquées que chez les jeunes.
On identifie des composantes personnelles du vécu scolaire des adultes, différentes de celles
des jeunes, en ce qui a trait à leur motivation, leur choixd'orientation, et leur relationau temps. La
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majorité des adultes est bien orientée, motivée à apprendre etconsciente del'importance d'un diplôme.
Leplus souvent, ils sont fiers d'êtreaux études. Ils ontpeu de tempsdevant eux, ils considèrent leurs
études comme «leur dernière chance». Ils «gèrent», parfois difficilement, leur temps d'étude, leur temps
de travail et leur famille; ils s'attendent à recevoir, enretour, de la compréhension et le respect des
enseignants et du personnel des collèges.
Historiquement, l'on retrouvait àl'Éducation des adultes des adultes motivés. De plus en plus,
on note une clientèle de tout âge et parfois même forcée d'étudier.
La connaissance des comportements, les perceptions, et les attentes de la clientèle adulte
face à leur situation d'apprentissage est le troisième objectif de cette étude. Lorsqu'ils arrivent au
collège, les adultes sont anxieux et insécures. Leur adaptation au collège sera progressive;
généralement, l'anxiété et l'insécurité diminuent après l'obtention despremiers résultats scolaires.
Les adultes sont exigeants, envers eux-mêmes etenvers les autres; d'ailleurs, ils expriment leurs
besoins et exercent des revendications s'ils ne sont pas satisfaits. Ils arrivent seuls au collège, sont
indépendants etfont «leur petite affaire». Us prennent plaisir à apprendre etprennent le temps, enclasse,
de le faire.
Il existe de l'incompréhension entre les adultes et lesjeunes. Certains adultes considèrent les
jeunes frivoles etnetolèrent pas les pertes de temps; certains jeunes répondent à cela que les adultes
seprennent au sérieux. Les adultes aiment discuter avec l'enseignant, participer, poser des questions,
etapprofondir lecontenu; les jeunes enpensent que les adultes veulent tout savoir, qu'ils nediscernent
pas ce qui est important; certains jeunes ajoutent même que «les adultes ont des difficultés
d'apprentissage».
Il existe aussi delacomplicité entre les jeunes etles adultes. On dit des adultes qu'ils négocient
avec les professeurs et font «bouger les choses», on dit des jeunes qu'ils ont l'esprit vif et une «belle
insouciance». On considère que certains professeurs devraient traiter les adultes avec souplesse, que
certains professeurs devraient traiter lesjeunes avec respect.
Enfin, les besoins et les attentes de la clientèle adulte face au milieu collégial sont limités.
Enfait, lesadultes sesont inscrits à unprogramme, ils s'intégrent à une classe; ilsne s'intègrent peuou
pas à un collège. Les besoins et les attentes des adultes se situent davantage au niveau de leurs
professeurs à l'Enseignement régulier ou de leurs professeurs ou leur conseiller pédagogique à
l'Éducation des adultes.
L'intégration harmonieuse des adultes est avant toutune question d'attitudes, ce n'estpas une
question d'âge. Onnotera dans le résumé schématique des entretiens, à l'annexe 8, plusieurs remarques
contradictoires. Encore une fois, cela témoigne de la diversité de la clientèle étudiante.
3.3 Modalités de différenciation des étudiants adultes et jeunes
L'analyse des résultats du volet qualitatif de la recherche a permis de constater les différences
suivantes entre les clientèles «adultes» et «jeunes» des collèges.
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Les «adultes» auraient :
une plus grande motivation;
une orientation professionnelleet scolaireplus claire, et plus définitive;
un plus grand sentiment d'urgence à compléter leurs études;
des responsabilités plus importantes (familiales, financières, etc.);
une meilleure organisation du travail et de gestion de leur temps;
une plus grande «avidité» de connaissances;
un plus grand souci du détail;
un niveau d'exigences plusgrand parrapport à eux-mêmes etpar rapport à leurdémarche
scolaire (cours, programme, enseignement, etc.);
un sentiment de responsabilités plus grand à l'égard de leurapprentissage;
des préférences pédagogiques différentes : peu enclins au travail en équipe et attitudes
favorables envers les cours magistraux;
• des caractéristiques individuelles plus hétérogènes.
Parailleurs, les entrevues menées dans le cadre duvolet qualitatif, ont fait ressortir unegrande
variété de vues quant à ladéfinition à donner à lanotion d'«adulte». Il ressort dumatériel recueilli que
cette notion ne saurait être réduite à descritères simples, tels quel'âge ou l'interruption des études. Par
contre, le fait que les collèges, en tant qu'institutions, adoptent une définition opérationnelle des
étudiants adultes qui reposent sur ces deux facteurs, oblige à tenir compte de cette réalité
institutionnelle.
Un des enjeux de la recherche consistera donc à rendre compte des modalités d'insertion des
clientèles «adultes» telles que définies par l'institution collégiale, tout enfaisant ressortir lamultiplicité
des modes selon lesquelsse vit l'expérience collégiale.
Enfin, l'on abordera la question de l'intégration aux études collégiales enconsidérant qu'il y a
trois composantes à l'expérience defréquentation d'un collège. Chacune deces composantes correspond,
grossomodo, aux objectifs spécifiques de la recherche tels que définis dans le protocole initialde la
recherche :
• les interactions reliées à l'apprentissage;
• les interactions avec l'institution;
• les interactions humaines et sociales.
Deplus, au-delà de cestrois types d'interactions d'une expérience collégiale, il nous est apparu,
au fil des entretiens, le fait qu'une intégration harmonieuse implique nécessairement une réussite
scolaire. C'estpourquoi nous avons ajouté, aux quatre objectifs initiaux de la recherche de départ,
l'objectif suivant: identifier lesrépercussions du profil d'intégration desétudiants sur leurperformance
académique.
En conclusion, l'étape qualitative nousa permis d'identifier troisprincipaux types d'interactions
dansun processus d'intégration collégiale. Nousavons aussi dégagé neuf thèmes et plusieurs modalités
de différenciation des adultes aux études à temps plein. Ainsi, ces éléments, tout comme la revue de
littérature, nous permettent d'entamer avec confiance ladeuxième phase del'étude exploratoire, laphase
quantitative.
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Chapitre IV - Les résultats quantitatifs
Auchapitre précédent, nous avons présenté lesrésultats de la recherche qualitative; maintenant
nous exposerons les résultats de la recherche quantitative. Dansun premiertemps, nousprésenterons
l'objet de l'étude. Puis, nous procéderons à l'analyse, thème par thème, des résultats au questionnaire.
Nous respecterons la méthodologie telle que décrite au chapitre 2.
Les résultats sont très nombreux; nous en résumerons donc l'essentiel. Le lecteur pourra
consulter le questionnaire à l'annexe 1 où tous lesrésultats sonténumérés question par question. Ces
résultatsy sont présentéspar groupe d'étudiants, selon l'objet de notre étude.
Nos résultats sont représentatifs de la population adulte des six collègesà l'étude: Bois-de-
Boulogne, Édouard-Montpetit, Jonquière, Rosemont, Sainte-Foy et Trois-Rivières. Nous sommes
satisfaits du tauxde réponse à notre questionnaire, soit57 % . C'est un tauxde réponse relativement
élevé pour une enquête par questionnaire postal.
4.1 L'objet de l'étude
Dconvient debien cibler laclientèle à l'étude afin decerner laportée decerapport. Laprésente
étude compare des adultes, selon leur mode d'inscription, avec ungroupe témoin dejeunes. Leportrait
de ces étudiants est pris à lafin de lasession de l'hiver 1995. Àl'Enseignement régulier, ce sont donc
des étudiants qui ont persisté jusqu'au troisième tiers de leur année scolaire. À l'Éducation des adultes,
ce sont tous les étudiants inscrits à temps plein.
4.1.1 Groupes et sous-groupes
L'étude exploratoire «Intégration desadultes auxétudes à temps plein» porteessentiellement sur
l'analyse de trois groupes d'étudiants aux cheminements scolaires différents. Leurs cheminements se
distinguent selon deux modalités: premièrement, la présence ou l'absence d'interruption des études, et
deuxièmement, le secteur d'enseignement: l'Enseignement régulier ou l'Éducation desadultes.
De plus, il y a deux sous groupes à l'intérieur de chacun de nos deux groupes d'adultes. Donc,
il y a quatre types connus de cheminements scolaires différents chez notre population d'adultes et un
groupe contrôle. C'est un autre exemple qui témoigne de la diversité des clientèles étudiantes.
Groupe 1 Étudiants inscrits à l'Enseignement régulier, encheminement continu
Groupe 2 Étudiants âgés de plus de 20 ans lors de leur première admission à
l'Enseignement régulier - 34 %
-51
Intégration des adultesaux étudesà temps plein - RAPPORT
Étudiants ayant interrompu durant au moins deux sessions consécutives leurs
études à l'Enseignement régulier - 66 %
Groupe 3 Étudiants inscrits àtemps plein dans un programme à l'Éducation des adultes -
42 %
Étudiants inscrits à une formation subventionnée à l'Éducation des adultes -
58%
Ausecteur régulier, le tiers desadultes avait 20ans oupluslors de leurpremière admission dans
un collège, et les deux autres tiers ont interrompu leurs études collégiales pendant au moins deux
sessions consécutives.
A l'Education des adultes, 58 % de notre échantillon participe à un programme de formation
subventionnée, menant généralement à une attestation d'études collégiales, tandis que 42 % des
étudiants sont inscrits à temps plein dans unprogramme conduisant à l'obtention d'un diplôme d'études
collégiales.
Àl'annexe 1, nous exposons les résultats des trois groupes de notre étude. Bien que chacun
des groupes soit représentatifde lapopulation qu'il décrit, le total de ces trois groupes ne constitue pas
l'ensemble delaclientèle collégiale. L'ensemble des répondants est constitué de 60% d'adultes, et
représente 71% dela population totale de nos six collèges. Dans le présent chapitre, lorsqu'il n'y
a pas de différences significatives observées entrelestrois groupes, nous exposerons les résultats
de l'ensemble des répondants.
4.1.2 Programme d'études
Les trois groupes à l'étude correspondent presqu'à trois choix différents deprogramme d'études.
La majorité desjeunesau régulier sontétudiants à la formation pré-universitaire. Quant aux adultes,
ils sont principalement intéressés à la formation technique.
Les adultes, à l'Enseignement régulier, sontinscrits évidemment à des formations techniques,
d'une durée de trois années. À l'Éducation des adultes, ils sont inscrits à des attestations d'études
collégiales: des formations plus courtes. Dans 58 % des cas, ce sont des formations subventionnées.
Répartition de l'échantillon selon le programme d'études
JR AR AA Total
N. % N % N % N %
Programmes
sciences de la nature 151 21 19 3 13 3 183 10
sciences humaines 278 38 75 12 55 11 408 22
arts (préuniversitaire) 23 3 9 1 0 0 32 2
lettres 17 2 9 2 6 1 32 2
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autres DEC préuniversitaires 8 1 0 0 0 0 8 0
techniques biologiques 39 5 168 28 2 0 209 12
techniques physiques 61 8 109 18 6 1 176 10
techniques humaines 39 5 79 13 11 2 129 7
techniques de l'administration 81 11 111 18 24 5 216 12
arts (techniques) 19 3 19 3 0 0 38 2
AEC (tous programmes) 0 0 0 0 363 74 363 20
hors programme 6 1 6 1 11 2 23 1
Total 722 100 604 100 491 100 1817 100
Répartitionde l'échantillon selon la session de la dernière admission au collège
JR AR AA Total
N % N % N % N %
Session de la dernière admission
avant automne 92 0 0 0 0 2 0 2 0
automne 92 99 14 136 22 11 3 246 14
automne 93 287 40 199 33 64 16 550 32
automne 94 336 47 269 45 334 81 939 54
Total 722 100 604 100 411 100 1737 100
On remarque dans le tableau précédent qu'environ la moitié de la population est inscrite au
collège depuis un an ou moins, soit une proportion de 54 %. Toutefois, 81 % des AA se sont inscrits
durant la dernière année scolaire, soit 37 % à l'automne 1994 et 44 % à l'hiver 1995. En ce sens, le
groupe AA est distinct des groupes à l'Enseignement régulier.
4.1.3 Les limites de l'étude
D'abord, notreéchantillon est représentatifde la totalité de la populationdes six cégeps inscrite
aux études à temps plein à l'Éducation des adultes, les «AA». Puis, à l'Enseignement régulier, notre
échantillon est représentatifde la population qui a débuté ses études à l'automne 1992, 1993 ou 1994
et qui demeure inscrite aux études à l'hiver 1995. Ainsi, nous représentons les jeunes «JR» en
cheminement continu et les adultes «AR» soit qui ont interrompu leurs études collégiales durant au
moins 2 sessions consécutives, soit qui ont plus de 20 ans lors de leur inscriptionau collège.
Toutefois, dans cetteétude, nous ne représentons pas les étudiants de l'Enseignement régulier
quiontdébuté leursétudes à une session d'hiver ou qui se sont inscrits au collègeavant l'automne 1992,
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soit 29 % de la clientèle de nos six collèges. Ce nombre d'étudiants témoigne de la diversité des
comportements d'étudiants.
Puis, il est important de regarder les résultats à la lumière de la période de l'enquête. Les
questionnaires ont été reçus et complétés en avril, c'est-à-dire à la deuxièmemoitié de la session d'hiver
1995. Donc, nous observons 45%des étudiants qui sesont inscrits à l'automne 1994,37% à l'automne
1993, et 18 %à l'automne 1992. Ces étudiants en sont rendus à la fin de leur deuxième, quatrième ou
sixième session depuis leur dernière demande d'admission au SRAM.
Finalement, il existe toujours une différence entre les gens qui acceptent departiciper à une
enquête et ceux qui refusent. Sihabituellement il est difficile d'identifier les biais d'une recherche, dans
notre étude, grâce à la consultation des dossiers scolaires des étudiants, nous avons pu en détecter un.
Déjà, nous savions que les filles répondent davantage que les garçons; à cetégard nous avons
pondéré les résultats par lesexe. Nous savions aussi que les JR ont répondu en plus grand nombre que
les AR, qui ont à leur tour répondu en plus grand nombre que les AA. Àcet égard, nous comparons les
groupes entre eux au lieu de les comparer à un total. Ces deux biais sont donc contrôlés. Les résultats
scolaires nous ont permis d'en déceler un troisième.
La presque totalité des répondants, 88 %, nous ont autorisé à accéder à leur dossier scolaire.
Nous avons observé que les résultats scolaires de nos répondants sont supérieurs à la moyenne des
groupes des étudiants. Le graphique suivant illustre une différence importante entre les résultats
scolaires des répondants etlamoyenne de leur groupe à l'hiver 1995, tels que transmis parleministère
de l'éducation.
On voit de façontrès explicite que la moyenne desétudiants est différente de la courbenormale.
La moyenne de nos répondants estaussi légèrement supérieure à la moyenne de leurs groupes: cette
dernière étant fidèle à la courbe normale. Plus précisément, à l'hiver 1995, la moyenne de 64% des
étudiants est supérieure à celle de leur groupe, dont lamoyenne de 27 %de ces étudiants est même plus
élevée de 10 % que le moyenne de leur groupe. Ce sont des étudiants forts. Respectivement, pour
chacundes groupes, on constateque les moyennes de 67 % des JR, 61 % des AR et 63 % des AA sont
supérieures à celle de leurs groupes; 31 % des JR, 25 % des AR et 24 % des AA surpassent leurs
groupes de 10%:.
Donc, l'étude «Intégration desadultes auxétudes à temps plein» présente le profil d'étudiants en
fin de session, réussissant mieux que lesautres étudiants de leurs groupes. Ce sontdesadultes forts,
toutprobablement bien intégrés à leurcollège. Notre première constatation est de vous présenter
l'image d'une intégration réussie d'adultes à temps pleindans six collèges québécois.
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4,2 Le questionnaire
Le tableau suivant présente les résultats aux principales dimensions de la recherche. À l'aide
d'un astérisque, nous résumons en un coup d'oeil la recherche. L'astérisque à certaines questions
souligne une différence significative entre les groupes à l'étude, et l'absence d'astérisque, indique que
les trois groupes d'étudiants ont répondu de façon similaire à ces dimensions. Onpourra référer au
questionnaire en annexepour approfondir l'analyse de l'étude.
On constate qu'il y a des différences entre les groupes portant sur des dimensions telles les
caractéristiques socio-démographiques, le cheminement scolaire et les interactions reliées à
l'apprentissage. Les étudiants se ressemblent encequi a trait à toutes lesquestions surl'accueil et les
services, et à la majorité des questions traitant des interactions humaines et sociales. Nous débutons
maintenant une analyse plus approfondie de la différence entre lesgroupes.
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4.2.1 Dimensions, indicateurs et questions correspondantes
Dimensions et indicateurs Questions
Les interactions reliées à l'apprentissage
- description et appréciation des styles d'enseignement
et des moyens et méthodes pédagogiques utilisés
dans les cours.
- la nature et la charge de travail et d'étude.
- appréciation du contenu du programme et des cours.
- les difficultés rencontrées relativement à
l'apprentissage et les capacités d'adaptation pendant
le cheminement scolaire
- style de comportement et de participation en classe.
- les habiletés, compétences et croyances à l'égard de
l'apprentissage.
- croyance à la facilité **
- priorité aux études **
-D1,D2*,D3,D4*





- E2 a, c, e, g
- E2 b*, d, f*, h*
L'accueil et les services des Cégeps
Perception, attitudes et attentes à l'égard :
- de l'accueil.
- des services (pédagogiques, techniques, etc.).
- personnel non enseignant.






Les interactions humaines et sociales
- relations avec le personnel du collège (professeurs,
aide pédagogique, etc.).
- relations avec les pairs (jeunes, adultes, origines
diverses, etc.).
- participation à la «vie» collégiale.
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Dimensions et indicateurs Questions
Caractéristiques du cheminement scolaire
- types de programmes suivis au collège (programme
gouvernementaux, première inscription dans le
programme).
- rythme des études collégiales (inscription actuelle).
- histoire scolaire (diplôme obtenu, interruption d'étu
de, etc.).
- motivation de l'inscription au collège.
- motivation du choix de l'orientation professionnelle.
- les aspirations relatives à l'organisation du
cheminement scolaire
- critères personnels de réussite et auto-évaluation des
«performances».
- intention quant à la persévérance.
- A8*, A9*
-A17*,A18*








- situation familiale et situation de résidence.
- revenus individuel et familial (source, montant,
etc.).






* Les questions marquées d'un astérisque signifient que l'on observe des différences significatives
entre les groupes à l'étude.
** Ces échelles sont tirées de Larose, Simon. Roy, Roland et Falardeau, Isabelle (1991) Le test de
réactions et d'adaptation au collégial (T.R.A.C.), Guide d'utilisation, Sainte-Foy, Cégep de Sainte-
Foy.
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4.3 Caractéristiques sociodémographiques
Lescaractéristiques sociodémographiques seretrouvent à la partie F du questionnaire.
4.3.1 L'âge
L'âge des étudiants, aux études collégiales à temps plein, varie d'un groupe à l'autre et,de 16 à
65 ans. Les répondants ont en moyenne 25 ans. Àl'Éducation des adultes, les adultes ont en moyenne
33 ans etles adultes à l'Enseignement régulier ont en moyenne 26 ans. Ilya une nette différence d'âge
entre les étudiants à l'Éducation des adultes et ceux àl'Enseignement régulier.
Répartition de l'échantillon selon l'âge
4.3.2
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âge de l'étudiant
Le sexe
Plus defemmes -57 %- que d'hommes -43 %- étudient aux 6collèges, sans distinction dugroupe
à l'étude.
4.3.3 L'origine
Lamajorité de nosétudiants estquébécoise-française, soitnéeau Québec et de langue maternelle
française. Douzeet demipourcentdes répondants sontnés hors Québec dont 11,4 % hors du Canada,
en provenance d'une cinquantaine de pays différents. Haïti vient en tête.
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Répartition de l'échantillon par groupe selon le lieu de naissance
JR AR AA Total
N % N % N % N %
Lieu de naissance
Québec 677 94 506 86 385 80 1568 88
Amérique du Nord 8 1 6 1 9 2 23 1
Amérique centrale 5 1 35 6 32 7 72 4
Amérique du Sud 5 1 3 1 4 1 12 1
Europe 8 1 10 2 26 5 44 2
Asie 14 2 17 3 11 2 42 2
Afrique 2 0 14 2 12 3 28 2
Total 720 100 591 100 479 100 1790 100
La clientèle jeune est majoritairement d'origine québécoise, seulement 6 % d'entre elle est née
ailleurs qu'au Québec. Dans nos collèges, 15 % des adultes au régulier sont immigrants. Davantage,
20 %, à l'Éducation des adultes sont nés hors Québec. Parmi eux, 30 %des immigrants sont arrivés au
Québec depuis moins de 5 ans, 26 % entre 5 et 10 ans, 44 % depuis plus de 10 ans.
Une proportion de 88 %des étudiants ont pour langue maternelle le français; 3 % le créole, 2 %
l'espagnol, 1 % l'anglais, l'arabe, et 5 % des étudiants parlent l'une des trente autres langues citées.
4.3.4 Lieu de résidence
Manifestement, le lieu de résidence est différent selon le groupe à l'étude et selon le sexe. Les
jeunes au régulier vivent majoritairement -79 %- chez leurs parents. Les adultes ont des modes de vie
plus variés que les jeunes. Les groupes d'adultes sont moins homogènes que le groupe des jeunes.
Quelques tendances se dégagent, un AA sur deux vit en couple, un AR sur trois vit chez ses parents;
les adultes vivent principalement seuls, en couple ou avec leurs enfants.
Trente-six pour cent des adultes ont des enfants. Parmi eux, 62 %ont des enfants qui vivent avec
eux au moins la moitié du temps. Il y a 1,8 enfants par famille. Les familles ont entre 1 et 6 enfants, de
tout âge. Six pour cent des familles sont monoparentales.
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Répartition de l'échantillon selon la situation familiale etde résidence par sexe et par groupe
Sexe : féminin Sext: : masculin
JR AR AA Total JR AR AA Total
N % N % N % N % N % N % N % N %
Situation familiale et de résidence
avec votre conjoint-e 8 2 117 36 148 53 274 27 5 2 55 21 91 45 152 19
avec vos enfants (sans conjoint-e) 0 0 47 15 47 17 94 9 1 0 1 0 5 2 7 1
seul-e 15 4 30 9 29 10 73 7 13 4 50 19 38 19 102 13
avec vos parents 317 79 87 27 35 13 439 44 248 79 109 41 48 24 405 52
encolocation 64 16 43 13 18 6 125 12 44 14 50 19 20 10 114 15
Total 408 100 333 100 286 100 1028 100 314 100 271 100 205 100 789 100
4.3.5 La situation d'emploi
Au moment de l'enquête, à lafin de lasession hiver 1995,40 %des étudiantes etétudiants travaillaient, 10 %demoins chez les AA.
Toutefois, lorsqu'ils travaillent, les AAfontplusd'heures par semaine.
En moyenne, les étudiants travaillent 18 heures par semaine. Respectivement, les JR, AR et AA travaillent 14, 18 et 26 heures par
semaine.
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Nombre moyen d'heures consacrées à l'emploi par semaine
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Pourl'année 1994,60 % des répondants déclarent des revenus d'emplois. Un étudiantsur trois
reçoit une aide financière deses parents, unautre tiers reçoit des prêts etbourses. Vingt-trois pour cent
bénificient d'allocations gouvernementales diverses.
Evidemment, les sources derevenus varient selon les trois groupes d'étudiants. Lesjeunes ont
des revenus d'emplois et reçoivent de l'aide monétaire de leurs parents. Lesadultes au régulier vivent
enmajorité deleurs revenus d'emplois etdeprêts etbourses. À l'Éducation des adultes, les adultes ont
deuxprincipales sourcesde revenus: l'aidegouvernementale ou les revenusd'emplois.
Les étudiants ne sont pas riches, et, heureusement, plus ils vieillissent plus les revenus
personnels bruts sont élevés. Plus de la moitiédesjeunes gagnent moins de 3 000$ par année; 79 %
gagnent moins de 5 000$. Trois adultes sur quatre, au régulier, gagnent 10 000$ et moins; alors qu'à
l'Éducation des adultes 60 %gagnent plus de 10 000$ et21 %plus de 20 000$.
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Répartition de l'échantillon selon le revenu personnel de Tannée 1994
moins de 3000 5000 à 10000à







De plus, les situations financières s'améliorent lorsque l'on considère les revenus des conjoints.
Près d'un étudiant sur quatre vit en couple. Les revenus bruts des conjoints sont dans 46 % des cas de
plus de 20 000$. Ainsi, on peut supposer que la vie avec un conjoint améliore les conditions de vie
matérielle de nos étudiants.
En résumé
Les caractéristiques démographiques sont différentes de manière significative chez les trois
groupes à l'étude. Les âges, les styles de vie familiale et les ressources financières nous renseignent sur
la diversité de nos clientèles.
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4.4 Cheminement scolaire des étudiantes et étudiants
Les informations sur le cheminement scolaire des étudiants se retrouvent aux parties A et G du
questionnaire,à l'annexe 1.La partie A est une section du questionnaire de l'étude et la partie G présente
l'image du dossier scolaire, telle qu'extraite des fichiers SIGDEC et CHESCO.
4.4.1 Études secondaires
Au total, 17 % des étudiants et étudiantesavouent avoir doublé une année, 6 % au primaire, 9 %
au secondaire et 2 % à chacun des niveaux. Ce sont majoritairement des adultes.
Quarante pour cent des étudiants évaluent leurs résultats scolaires au secondaire comme étant
supérieurs à la moyenne. Cette tendance significative est plus accentuée chez les jeunes au régulier:
54 %. Dans les faits, leur moyenne au secondaire, 76 %, est nettement supérieure à celle des adultes.
Les moyennes des AR et AA sont 67 % et 63 %. On constate que respectivement 2 % des JR, 22 % des
AR et 39 % des AA ont des moyennes au secondaire de 60 % et moins.
Lorsque l'on compare la perception des résultats scolaires des étudiants avec leurs résultats réels,
nous constatons que les signataires de l'autorisation d'accès à leur dossier scolaire sont relativement
précis dans l'évaluation de leurs résultats scolaires. Ceux qui disent être au-dessous ou au-dessus de la
moyenne, le sont presque tous. Le graphique ci-dessous compare la moyenne des étudiants au
secondaire et leur perception de leur moyenne.
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Àlafin du secondaire, 98 %des JR se sont inscrits directement au collège, 68 %des AR et58 %
des AA. De plus, quelques adultes ont obtenu leur diplôme d'études secondaires après un passage au
cégep. Près de 60 % des adultes, AR ou AA, ont obtenu leur diplôme d'études secondaires avant 1990.
4.4.2 Interruption des études
Vu nos critères de définitions des adultes, nous croyions que tous les adultes étaient en
cheminement discontinu. Ce n'est pas le cas; 71 % des adultes ont réellement interrompu leurs études,
ce qui correspond à 44 % de notre population totale, 779 individus. Des proportions de 64 % d'AR et
de 52 % d'AA ont interrompu plus d'un an leurs études. Les autres étudiants adultes sont en
cheminement continu; ils sont 29 % à prolonger leurs études.
Répartition de l'échantillon par groupe selon la session du début du collégial
Session du début du collégial
automne 70 à hiver 80
automne 80 à hiver 90
automne 90 à hiver 93
automne 93 à hiver 94
automne 94 à hiver 95
Total
JR AR AA Total
N % N % N % N %
0 0 35 7 64 15 99 6
0 0 189 36 92 22 281 18
96 14 151 29 55 13 302 19
260 39 70 13 46 11 376 23
307 46 78 15 160 38 545 34
663 100 522 100 417 100 1602 100
Concernant le cheminement scolaire, il y a trois sources distinctes de données: les réponses des
étudiants à la partie A du questionnaire; notre fichier de départ du SRAM témoignant de la date de
l'inscription actuelle des étudiants, à la section 4.1.2 de ce chapitre; et les données extraites du dossier
scolaire de 88 % de nos répondants.
En observant la répartition de l'échantillon,ci-dessus, extraite du dossier scolaire des étudiants,
on note que 43 % des AR et 37 % des AA ont eu leur première expérience collégiale dans les années
70 ou les années 80. On observe qu'il y a des étudiants de plusieurs générations.
Àl'Enseignement régulier, plus de lamoitié des adultes, 57 %, a terminé ses études secondaires
avant l'automne 90. Ce n'est pas étonnant puisque leur moyenne d'âge est 26 ans. Plus d'un AR sur deux
a interrompu ses études une fois seulementet, 12 % plus d'une fois. Lorsqu'ils interrompent, 35 % des
AR le font durantplus de 3 ans. D'autres étudiants prolongent leurs études, 39 % fréquentent le collège
depuis4 ans et plus -entre8 et 16sessions-. Un quartdesAR en sontà leur 6 ou 7e session. Enfin,49 %
des adultes en sont à leur première année d'études dans leur programme actuel.
À l'Éducation des adultes, 58 % ont terminé leurs études secondaires avant l'automne 90, 8 %
l'ont terminé en 94 et 6 % en 93. Rappelons que la moyenne d'âge des AA est de 33 ans, et que 9 % des
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AA ontmoins de 20 ans. Uneproportion de 44 % des AAn'ont jamais interrompu leurs études, c'est
10 %deplus quelesAR; 39%ontinterrompu une seule fois leurs études et 19 % plusd'une fois. Près
du tiers a interrompu plus de 5 ans et41 %plus de 3 ans. Le tiers des AA est dans uncollège depuis
6 sessions et plus, quoique 80 % sont dans leur première année de leurprogramme actuel.
Lorsqu'ils interrompent leurs études, ils le font au secondaire: 23 %, entre le secondaire et le
collégial: 39%, aucollégial: 47%. De plus, spontanément, sans répondre à aucune question, 4 % des
adultes ontécrit sur le questionnaire avoir effectué, parfois interrompu, des études universitaires. -Le
total est égalà 113, supérieur à 100, puisque certains abandonnent plus d'une fois.-
II est intéressant aussi de constater que 5 % desjeunes au régulier«en cheminement continu»
ont suspendu leurs études durantune session. Par ailleurs, les adultes ont effectuéenviron 1,2 arrêts
d'études, jusqu'à 5 allers et retours aucollège. Trois pour cent sont retournés ausecondaire après des
études collégiales.
On arrêteen moyenne 2 ans, entreune et seize sessions. Les adultes de l'Éducationdes adultes
quittent les collèges enmoyenne deux ans deplus que leurs collègues durégulier.
4.4.3 Première expérience collégiale
Principalement, ils avaient interrompu leurs études collégiales par manque de motivation, à
cause d'un mauvais choix d'orientation - moins prononcé chez les adultes aux adultes - ou parce qu'ils
avaient des problèmes financiers.
La moitié des étudiants est satisfaite de sa première expérience collégiale, l'autre moitié
insatisfaite. Par ailleurs, unétudiant sur quatre y étudiait antérieurement dans lemême programme.
4.4.4 Orientation
Encorollaire, lorsqu'ils reviennent aux études, trois étudiants surquatre changent d'orientation,
91% chez les 23-24 ans.
Les étudiants choisissent un programme d'abord parce qu'il correspond à leurs goûts et leurs
intérêts. Puis, au deuxième rang, les adultes le choisissent «parce qu'il conduit à un emploi presque
assuré» et les jeunes parce qu'«il donne accès à un grandnombre de programmes à l'université». Ceci
correspond à leursecteur d'enseignement: les adultes sontà la formation technique et vise un emploi;
les jeunes sont à la formation générale et vise l'entrée à l'université.
L'appréciation de leurchoix decarrière est, de façon significative, différente entre les groupes.
Cesontlesadultes au régulier qui sontlesplus déterminés, quoique seulement un AR sur deuxdit que
son choix est définitivement arrêté. Le choixde carrière ou de professionest définitivementarrêté chez
52 % des AR, 38 % des AA et 26 % des JR.
C'est tout à fait normal dans notre société en mutation. Toutefois dans un contexte scolaire où
l'orientation influe sur l'intégration des étudiants, celademeure inquiétant. Unjeune sur trois, un AA
sur quatre et 15% des AR sont incertains ou très incertains de leur orientation. Le test des moyennes
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des résultats scolaires à l'hiver 1995 entre les étudiants qui ontdéfinitivement oupresque définitivement
arrêté leur choix de carrière (moyenne de 75,6) et ceux qui sont incertains et très incertains face à ce
choix (moyenne de 69,3) démontre clairement qu'il y a une relation entre l'orientationd'un individu et
ses résultats scolaires.
Plusieurs étudiantes et étudiants ont consulté des services d'orientation scolaire, 91 % des
jeunes au régulier, 55 % des adultes au secteur régulier et 51 % des adultes au secteur adultes. Onze
pour cent des étudiants choisiront ensuiteleurprogramme en suivantles conseils d'un orienteur: 14 %
JR,8 %AR, 11 %AA.
La plupart des étudiants ont «assurément» l'intention de terminer leur programme. Il est
intéressant de noter qu'il n'y a aucun lien significatif entre, d'une part, les réponses concernant
l'appréciation duchoix decarrière ou l'intention determiner son programme et, d'autre part, l'effective
réinscription de l'étudiant à l'hiver 1995.
Parmiceux qui n'ontpas l'intention de terminer leurprogramme, 69 % déclarent leur intention
depoursuivre leurs études, ailleurs ou dans unautre programme. L'autre 31 %prévoit arrêter sesétudes
pourtravailler ou réaliser un projet personnel. En fait, plus on estjeuneplus on penseà se réorienter,
alors que les adultes projetent d'arrêter leurs études. Leur inscription actuelle est leur «dernière chance».
De plus, les deux tiers des étudiants prévoient terminer leur programme pendant la durée
normale prévue; 3 % prévoit le faireplus rapidement, surtout les adultes aux adultes. Parmi les autres
30 %, la moitié prolongeront leurprogramme d'une session, l'autre moitié deplusd'une session.
En résumé, l'orientationjoue un rôle prépondérant lors de l'abandon et du retour aux études. Le
fait d'être bienorienté influe aussi surlesrésultats scolaires, mais nonsurlapersistance denosétudiants
durant Tannée d'observation.
4.4.5 Motivation
Les groupes d'étudiants fréquentent lecollège aussi pour des raisons différentes. À la lecture du
tableau, onconstate que, à l'Enseignement régulier, ilss'inscrivent au cégep poursuivre le programme
menant à la carrière choisie. Toutefois, 80 % des jeunes répondent «pour poursuivre mes études».
L'objectif des adultes est plus clairement défini.
Les adultes reprennent leurs études pour des motifs liés à leur situation de travail, et 10 % des
adultes, à l'Éducation des adultes, avouent étudier parce qu'ils sont «payés tout en améliorant leur
formation».
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4.4.6 Attitudes et perceptions quant au cheminement scolaire
Nous avons questionné les étudiantes et étudiants sur leurs attitudes en ce qui concerne la
durée deleurs études collégiales et leur horaire decours. Leurs attitudes quant à ladurée de leurs études
est nettement différente d'un groupe à l'autre.
Tous ont hâte de terminer: les jeunes pour aller à l'université et les adultes pour travailler.
Aussi, un quart des jeunes affirme que «même si ça devait me prendre un peu plus de temps pour
terminer mon programme, cen'est pas très important». Quant aux adultes, ilsexpriment des contraintes.
Certains adultes ont des contraintes qui les incitent à aller rapidement, tandis que d'autres adultes,
majoritairement à l'Enseignement régulier, ontdescontraintes qui les forcent à avoirun cheminement
plus lent.
Parmi cinq possibilités qui leur sont offertes, lesétudiants expriment ce qu'ils aimeraient, -à
l'aide d'une échelle où1signifie «pas du tout» et4 «beaucoup»-. Les résultats sont présentés sous forme
de moyennes, afin d'établir les préférences des étudiants. Voici dans l'ordre ce que les étudiants
préfèrent:
3 prendre des cours hors programme sans frais descolarité supplémentaires
2,75 organiser leur horaire pour avoir des cours pendant lejour et en soirée
2,53 organiser leur horaire sur toute lasemaine (comprenant les fins deseemaine)
2,37 étudier à temps partiel, dans votre programme, sans frais de scolarité
supplémentaires serleur horaire surtoute la semaine (comprenant les fins de
semaine)
2,30 suivre davantage de «cours intensifs» (session d'été, cours intensifs pendant la
fin de semaine, etc.).
Nos groupes à l'étude ont des préférences différentes etsignificatives devant deux possibilités.
D'abord, lamajorité des AA aimeraient avoir lapossibilité d'étudier à temps partiel; lesARaimeraient
avoir plus de cours intensifs.
Enrésumé, les motivations d'études et les attitudes des groupes à l'égard de leur cheminement
scolaire sont différentes. Les jeunes sont majoritairement en transition vers l'université, et sontmoins
pressés que les adultes. Cesderniers expriment davantage de contraintes qui sontdifférentes selon le
groupe d'adultes que l'on observe. Enfin, lamajorité des étudiants apprécieraient des changements à
l'offre de cours et à l'organisation de leur horaire.
4.4.7 Session hiver 1995
Concernant leur dernière inscription à un programme, 56 % des répondants en sont à leur
première année d'études, 32 % se sont inscrits à l'automne 1993 et 13 % étudient depuis l'automne
1992. Un étudiantsur deux est au collègedepuis plus de deux ans.
Les étudiants ont tous le statut de temps plein, mais 10 % ont moins de 4 cours à la session
d'hiver 1995; ce sont des adultes. En fait, 22 % des AR et 14 % des AA ont entre 1 et 3 cours. On
constate que les AR suivent moins de cours que les autres étudiants. Tandis que 27 % des AA sont
inscrits, à cette session, à 10 jusqu'à 20 cours. En regardant le tableau, onconstate que les 3 groupes
suivent une moyenne de 6,3 courspar étudiant, l'écart-type est de 2,4 cours.
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Respectivement, les JR suivent une moyenne de 6,8 coursavecun écart-type de 1,35 cours.
Cegroupe estplushomogène que les autres. Onconstate que lesAR suivent moins de courset que la
distribution des AA indique plusieurs types de cheminements à temps plein à l'Éducation des adultes.
Nombre de cours à l'hiver 1995
Moyenne Écart-type Nombre
TOTAL 6,28 2,38 1602
JR 6,81 1,35 663
AR 5,20 1,90 522
AA 6,80 3,48 417
Les deux tiers des étudiants ont réussi tous leurs cours. Àl'Enseignement régulier, on échoue
0,7 cours par étudiant et àl'Éducation des adultes, on échoue 0,5 cours et le cégep dispense ou crédite
à l'étudiant 0,4 cours. Vingt pour cent d'AA ont réussi entre 10 à 14 cours à l'hiver 1995. La moitié des
étudiants se sont réinscrits à l'automne 1995: 62 % des étudiants au régulier et 23 % des étudiants à
l'Éducation des adultes.
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Répartition de l'échantillon selon les motivations des études au CÉGEP
Motivations des études
je n'avais pas d'emploi après mes études secondaires
je me suis inscrit au CEGEP pour accéder à la carrière que j'ai choisie
je me suis inscrit auCÉGEP pour poursuivre mes études
je ne trouvais pas d'emploi qui me convenait, j'ai décidé de reprendre mes études
j'aime étudier, apprendre des choses nouvelles, par curiosité intellectuelle
j'occupais un emploi qui ne me convenait pas, alors j'ai décidé de reprendre mes études
j'avais l'opportunité d'améliorer ma formation tout en maintenant mes prestations
Total (plus d'une réponse possible par étudiant)
JR AR AA Total
N % N % N % N %
13 2 12 2 9 2 34 2
463 64 410 69 223 46 1096 61
567 79 218 37 130 27 915 51
3 0 100 17 94 19 197 11
219 30 160 27 120 25 499 28
1 0 143 24 78 16 222 12
0 0 14 2 191 39 205 11
721 175 597 178 484 174 1802 176
Répartition de l'échantillon selon la consultation des services d'orientation scolaire et professionnelle
Consultation des services d'orientation scolaire et professionnelle
les services d'une école secondaire
les services d'un organisme gouvernemental
j'ai consulté moi-même un professionnel en orientation
non, j'aurais aimé consulté ce genre de services mais je n'ai pas pu le faire
non, je ne considère pas avoir besoin de ces services
Total (plus d'une réponse possible par étudiant)
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JR AR A\A Total
N % N % N % N %
567 79 163 27 53 11 783 44
4 1 31 5 114 24 149 8
82 11 133 22 76 16 291 16
40 6 100 17 104 22 244 14
93 13 206 35 161 34 460 26
720 110 593 106 479 107 1792 108
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Répartition de l'échantillon selon la perception du choix de carrière






JR àAR AA Total
N % N % N % N %
182 26 307 52 182 38 671 38
289 40 196 33 175 37 660 37
182 25 74 12 98 21 354 20
62 9 18 3 19 4 99 6
0
715 100 595 100 474 100 1784 100
Répartition de l'échantillon selon l'inscription à l'automne 95 et le nombre de cours réussis
Non inscrit à l'automne 95
JfR àAR AA Total
N % N % N % N %
Nombre de cours réussis
0 à 3 cours 8 13 61 41 70 24 159 24
4 ou 5 cours 27 13 38 26 75 25 140 21
6 ou 7 cours 124 58 44 29 61 21 229 35
8 ou 9 cours 35 16 6 4 37 12 78 12
10 à 14 cours 0 0 0 0 54 18 54 8
Total 215 100 149 100 297 100 661 100
4.4.8 Résultats au collégial
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N % N %
Total
N %
44 10 113 30 32 28 189 20
102 23 154 41 21 18 277 30
206 46 80 21 15 13 301 32
90 20 25 7 20 17 135 14
4 1 0 0 27 23 31 3
446 100 371 100 115 100 932 100
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Legraphique suivant illustre laperception des étudiants face à leurs réultats scolaires. Laligne verticale
du graphique indique la moyenne des étudiants. Les étudiants perçoivent leurs résultats scolaires «dans la
moyenne: 51 %, etsupérieurs à lamoyenne: 37 %». Toutefois, ils sont peu satisfaits deces résultats. Vingt-huit
pour cent sedisent insatisfaits outrès insatisfaits deleurs résultats. Ilyaplus dejeunes, qui malgré leurs résultats,
se disent insatisfaits. Les adultes aux adultes sont très satisfaits d'eux-mêmes.
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4.4.9 Résumé
En résumé, la clientèle étudiante adopte différents cheminements scolaires. Leurs attitudes,
leurs motivations et leurschoix d'orientation sontdistincts selonles groupes d'étudiants. De plus, ils
ont évalué de façon réaliste leurs résultats scolaires et 72 % en sont satisfaits.
Les jeunes à l'Enseignement régulier sont en cheminement continu. Leurs résultats au
secondaire sont nettement supérieurs à ceux des adultes. Es sont majoritairement inscrits à
l'enseignement général et ont hâte de poursuivre leursétudes à l'université. Un jeune sur 3 est incertain
de son orientation, et un jeune sur 4 ne trouve pas très important de terminer son programme dans le
temps requis; 5 % des jeunes ont interrompuune session. En moyenne, ils ont obtenu 74 % à l'hiver 95
et 68 % se sont réinscrits à l'automne 1995.
Les adultes sont majoritairement inscrits au secteur technique. Une proportion de 71 %
d'adultes est en cheminement discontinu; à l'Éducation des adultes, ils ont interrompu en moyenne 3
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sessions de plus qu'au secteur régulier. Lorsqu'ils reviennent aux études, les trois quarts changent de
programme. Par ailleurs, 29 % des adultes prolongent leurs études. Plus d'un tiers sont au collège depuis
plus de 4 ans.
Les adultes au régulier suivent moins de cours que les autres étudiants, et 15 % d'entre eux ont
exprimé des contraintes qui les poussent à avoir un cheminement plus lent. Ces étudiants aimeraient
plus que les autres avoir des cours intensifs. C'est le groupe dont le choix de carrière est le plus
définitivement arrêté.
Quant aux adultes aux adultes, ils présentent certaines contradictions, témoignant de la
présence de plus d'une génération. La moyenne d'âge est plus élevé, en même temps ce groupe d'adultes
comprend 9 % d'étudiants de moins de 20 ans. Un total de 44 % d'AA sont en cheminement continu,
presque 1 sur 2 finalement. Plus d'AA aimeraient avoir la possibilité d'étudier à temps partiel, tandis
qu'un quart d'entre eux ont plus de 10 cours à leur horaire, et que d'autres se disent pressés de terminer
leurs études.
Au secondaire, la moyenne des adultes est plus basse que celle des jeunes et 17 % ont doublé
au moins une année. Les résultats des adultes sont plus faibles au secondaire, mais non au collégial. La
moyenne des AR est de 75 %, celle des AA, 80 %. -Les faux abandons, soit les notes inférieures à 30,
ont été retirées de la moyenne collégiale.- Enfin, on constate différents rapports au temps, selon le
groupe. Les adultesAR semblentcoincés, obligésd'adopter un rythme plus lent; tandis que plusieurs
AA semblent pressés par le temps.
4.5 L'accueil et les services de votre cégep
Dans cette section, nous avons demandé aux étudiants de commenter l'accueil et les différents
services de leur collège, puis d'émettre des suggestions afin d'améliorer le fonctionnement du collège.
Cette section se retrouve à la partie C du questionnaire. De manière générale, nous constatons la
satisfaction de la majorité des étudiantes et étudiants quant aux services de leur collège.
En premier lieu, 87 % sont satisfaits ou très satisfaits de l'accueil lors de leur arrivée au collège,
moins de 5 % seulement sont très insatisfaits.
Les trois quarts des étudiants évaluent de façon positive les services professionnels et
techniques offerts par les collèges. En même temps, 22 % des AA affirment ne pas connaître les
services professionnels de leur collège. C'est sûrementnormal, puisqu'il faut reconnaître que les services
ne sont pas également accessibles aux étudiants du jour et du soir, ni aux étudiants de l'Enseignement
régulier etde l'Éducation des adultes.
Les services techniques sont légèrement plus appréciés et davantage connus que les services
professionnels, au point de vue tant de l'accessibilité que de la qualité des services offerts.
Également, les étudiantes et étudiants évaluent le personnel non enseignant comme étant
respectueux et appliquant les règlements avec souplesse et équité. Ils se considèrent traités en
personnes responsables. À ce chapitre, la satisfaction est leplus souvent exprimée. Par ailleurs, on
remarque que près de 40 % des répondants «ne savent pas» si les règlements sont appliqués avec
souplesse et équité. Comment cela peut-il être, puisque nous ne nous adressons pas ici à de nouveaux
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cégépiens? Il semble donc que les services offerts par le personnel non enseignantsoient peu utilisés,
puisque les étudiants ne sont pas en mesure de les évaluer.
Enfin, très peu d'étudiants font des suggestions pour l'ajout de nouveaux services dans leur
collège. Chez les adultes, les services les plus demandés sontd'ordre matériel, telle une plus grande
accessibilité à la bibliothèque ou aux locaux informatiques.
En contrepartie, les étudiants ont beaucoup de suggestions à nous faire afin d'améliorerle bon
fonctionnement de leur collège. Àl'Enseignement régulier, 84 %des jeunes et75 %des adultes ont
émis des commentaires; àlÉducation des adultes, 62 %des adultes l'on fait. Àcette question, plus les
répondants sont jeunes, plus ils suggèrent des améliorations.
Les commentaires se distinguent selon le mode d'enseignement des étudiants. À
l'Enseignement régulier, la majorité des répondants souhaitent des améliorations quant aux horaires et
au rythme de leurs études. À l'Éducation des adultes, les améliorations suggérées sont moins
homogènes, elles se répartissent parmi plusieurs dimensions de notre étude.
Relativement aux horaires, on souhaite une meilleure organisation de la remise des horaires,
sans file d'attente, une plus grande liberté dans le choix des cours, et des heures de cours plus
convenables. A ce propos, nous constatons que ce qui est convenable pour un étudiant ne l'est pas
nécessairement pourun autre. Certains étudiants souhaitent un horairede 9 à 5, plusieursmentionnent
«incluant unepaused'uneheurepour dîner»; d'autres souhaitent concentrer leursheuresde cours, et ainsi
réduire leurs journées de déplacements au collège et abolir les trous horaires; plusieurs requièrent aussi
du temps pour se déplacer d'un campus à un autre entre deux cours.
On ne pourraplaireà tousquant au rythme d'études, il est trop lourdpour certains et trop
léger pour d'autres. Les AR disent que la durée de leurprogramme est trop longue, et les AA que le
rythme d'apprentissage de leur programme est trop rapide.
Les commentaires et suggestions des étudiants à l'Éducation des adultes se rapportent à
plusieurs dimensions de la vie collégiale. Comme lesautres étudiants, ils souhaitentpremièrement des
améliorations à leurhoraire et à leurrythme d'études, leplus souvent trop chargés. Puis on suggère de
faciliter l'accès à de l'équipement, à des locaux, à des services; 30 % des AA mentionnent une attention
plus particulière aux relations humaines. Toutefois,plus que les autres étudiants, 15 % d'entre eux ont
profité de cet espace pour exprimer leur satisfaction, leur appréciation de leur condition d'étudiant.
En annexe, vous pourrez lire la ventilationdes réponsesà cette question ouverte: «Quelles sont
les principales améliorations que vous souhaiteriez apporterau fonctionnement de votre cégep?» La
très grande majorité des répondants ont pris la peine d'émettre des commentaires. Il sera donc
souhaitable d'en tenir compte lors de l'amélioration de l'offrede servicesdes collèges, et ce en fonction
des besoins expriméspar les étudiants. Avec la réforme de l'enseignement collégial, le collège devient
le maître d'oeuvre de la formation, alors il aura l'occasion de prendre en considération l'adaptation de
ses services à notre nouvelle clientèle.
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4.6 Les interactions humaines et sociales
Dans cette partie du questionnaire, B, nous avons observé l'intégration des étudiantes et
étudiants au pointde vue humain: le vécu dans lesclasses multiâges, leurs relations avec leurs pairs,
l'encouragement émis par les amis et par la famille, leur sentiment d'intégration au collège. À ce
chapitre, l'on pourra noter des différences significatives entre jeunes et adultes.
D'abord, 53 % des répondants, soit environ un étudiant sur deux, côtoient en classe des
étudiants de tous âges, c'est-à-dire de 19 ans et moins et de 20 ans et plus. Ce phénomène est relié de
manière significative au secteur d'étude de l'étudiant. Il se produit principalement à l'Enseignement
régulier, secteur technique. Àl'Éducation des adultes, seulement un étudiant sur quatre est concerné par
cette mixité; lesautres étudiants sedisent dans des classes regroupant des étudiants deplus devingt ans.
4.6.1 Les classes multiâges
L'intégration des étudiants à des classes multiâges semble, à première vue, être harmonieuse.
Nous avons demandé à ces étudiants leur accord ou leur désaccord à certains commentaires retenus lors
de notre enquêtequalitative. Nous présentons le pourcentage de répondants «plutôt ou entièrement en
accord» avec les énoncés suivants:
Lesenseignants ont le même respect envers les «jeunes» étudiants qu'envers les «plus
âgés»;
Il est stimulant de travailler en équipe avec des étudiants plus «jeunes» ou «plus âgés»
que soi;
Je préfère travailler en équipe avecdespersonnes de mon âge;
Les étudiants «plus âgés» posent trop de questions en classe, ce qui ralentit le
déroulement des cours;
Dans mes cours, les équipes se forment souvent selon l'âge des personnes;
Les «jeunes» étudiants sontplus disciplinés en classeque les étudiants «plus âgés».
On constateque quatre étudiants sur cinq considèrent le professeur respectueuxde façon égale
envers tous ses étudiants. En classe, tousne considèrent pas lesjeunes indisciplinés; par contreun jeune
sur trois considère que les adultes ralentissent le débit des cours. Les jeunes, à cette question, se
distinguent de manière significative des adultes.
Les trois quarts des répondants trouventstimulant de travailler en équipe avec des gens de tous
âges. Bien que les équipes de travail soient apparemment multiâges (83 %), 41 % préfèrent travailler
avec des personnes de leur âge. Ici on constate que la majorité des étudiants sont «pour la vertu». En
effet, «ilest stimulant de travailler en équipe»; toutefoisce n'est pas personnellement ce qu'ils préfèrent,







4.6.2 Les relations avec les pairs et la famille
Les préoccupationsdes adultes et desjeunes diffèrentde façon significative.Tour à tour, les jeunes
et les adultes ne sont pas concernés par certaines questions. Leurs réseaux sociaux sont différents, les
jeunes ont davantage d'appartenance à leurs amis, les adultes à leurs familles.
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Quant à la vie sociale, la majorité des étudiantsont des amis qui les encouragent à poursuivre leurs
études, et qui les aident en cas de difficultés ou lors de leurs travaux scolaires. Pourtant, plus de 10 %
des adultes ne se sentent pas concernés par ces questions; il semble que la place de leurs amis dans les
études soit secondaire puisqu'ils répondent «ne s'applique pas».
Les adultes et les jeunes sont encore différents lorsqu'onleur demande leur degré d'accord sur des
thèmes touchant la famille. C'est maintenant au tour d'un plus grand nombre déjeunes de ne pas être
concernés. La plupart habitent chez leurs parents, ils n'ont ni conjoint, ni enfant.
La presque totalité des répondants est encouragéepar son conjoint à poursuivre ses études. Quatre
adultes sur cinq affirment que les études ne nuisent pas à la relation avec leur conjoint, toutefois 58 %
des mêmes adultes affirment qu'ils se sentent parfois inconfortables de ne pas lui accorder plus de
temps.
Lorsqu'ils ont des enfants, au même libellé des questions, les adultes sont plus nombreux à
exprimer des contraintes. 36 % disent que leurs études nuisent à la relation avec leurs enfants et deux
fois plus, 75 %, se sentent inconfortables de ne pas accorder plus de temps à leur enfant.
4.6.3 Intégration au collège
Trèsrapidement, à leurarrivée au Cégep, les troisquarts des répondants se sont sentis intégrés à
la communauté collégiale; ils y ont développé un sentiment d'appartenance envers le milieuet les gens.
Bien que l'intégration ait été harmonieuse, 28 % des adultes demeurent inconfortables ou mal à
l'aised'êtreencoreaux étudesà leur âge.En fait, il y a 34 % des adultesau régulier et 21 % des adultes
à l'Éducation des adultes qui ressentent ce malaise. Cinquante pour cent des jeunes ne sont pas
concernés par cette dernière question, rien de moins.
4.6.4 Support de l'entourage
Enfin,nous avons demandéaux étudiants d'identifier: «Auprès de qui iriez-vouschercherde l'aide
ou du supportsi vous aviez des difficultés dansvos cours?» En premier lieu, la majorité des répondants
s'adresserait à leur professeur; en deuxième lieu ils demandent à leurs amis ou se débrouillent eux-
mêmes; en dernier rang, ils s'adressent au personnel non-enseignantdu collège.
Àcette question, lorsque l'on observe plutôt les scores - lescore est la somme des notes obtenues
pour chacune des ressources- nous constatons qu'ils sont presque identiques. Les amis ou les
enseignants sont sur un pied d'égalité, tout comme la débrouillardise.
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Aide ou support parordrede préférence encas dedifficultés dans les cours, travauxou études
JR AR AA Total
Score S % Score S% Score S% Score S %
enseignant 2713 28 2268 29 1802 30 6783 29
ami 2858 29 2153 28 1657 27 6668 28
je me débrouillerais par moi-même 2524 26 2041 26 1524 25 6089 26
aide ou conseiller pédagogique 1508 15 1209 16 919 15 3636 15
autre aide ou support 143 1 80 1 159 3 382 2
Total 9746 100 7751 100 6061 100 23558 100
4.6.5 Résumé
Enrésumé, les étudiants sont encouragés dans leurs études parleur entourage. Toutefois, plus du
quart des adultes se sentent inconfortables de ne pouvoir accorder plus de temps à leurconjoint ou à
leurs enfants.
Enclasse multiâge, 40 %préfèrent ne pasfaire équipe avec des gens d'âges différents, et le tiers
des jeunes considère que les adultes ralentissent ledébit des cours. 80 %des étudiants considèrent que
les enseignants ont le même respect envers les jeunes et les plus âgés, unsurcinq nele croit pas.
Enfin, la majorité des étudiants ontrapidement développé un sentiment d'appartenance au milieu
collégial à l'exception d'un étudiant surquatre à l'Enseignement régulier et d'un étudiant surcinq à
l'Education des adultes. Lecinquième des adultes estmal à l'aise d'être aux études «à leurâge».
Encasde difficultés dans lescours oules travaux, ondemande auxamis, à l'enseignant ou onse
débrouille seul.
4.7 Les interactions et attitudes reliées à l'apprentissage
Dans cette section, lesparties D et E duquestionnaire, nous avons soumis auxétudiants près
d'une centaine d'énoncés concernant les interactions et attitudes reliées à différents aspects de leurs
apprentissages. Nous avons regroupé ces éléments en 15 indices afin de nous aider à analyser ces
données. D'abord, nous présentonsles résultats à chacundes indices, puis nous analyserons les liens
entre ces indices.
4.7.1 Stress et incertitude à l'arrivée au cégep
Nous avons demandé aux étudiants -question D13- de se reporter au premier mois de leur
arrivée au collège,et de témoignerde leur stresset de leur incertitude à leur arrivée au collège. Selon
les souvenirs des étudiants, à leur arrivéeau collège, les plus âgésétaientmoins inquiets et stressés.Les
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jeunes expriment davantage d'incertitude, notamment sur leur choix de programme, sur l'efficacité de
leur méthode de travail et sur le fait de posséder le bagage suffisant pour réussir leurs cours.
Àl'Enseignement régulier, les étudiants se distinguent des étudiants de l'Éducation des adultes.
Ils sont davantage inquiets de leur capacité à s'intégrer au cégep, notamment les adultes d'avoir à
s'intégrer dans un milieu multiâge.
Lorsque l'on demande aux étudiants d'exprimer la difficulté rencontrée à leur arrivée, la
majorité d'entre eux répondent. Pendant leurs premières semaines au cégep, la principale difficulté à
laquelle ont fait face 32 % des étudiants est «leur charge d'étude et les méthodes de travail». Ils ont
trouvé ardu de prendre le rythme, de se donner une méthode de travail efficace; l'intensité du travail au
collégial est leur première difficulté.
La deuxième difficulté inscrite par 29 % des étudiants va dans le même sens. Certains
considéraient la transition, l'adaptation au collège, difficiles. Enfin, 16 % des étudiants expriment des
problèmes d'adaptation personnelle. Ce n'est lié ni à leur situation d'apprentissage, ni à des interactions
humaines ou institutionnelles, mais plutôt à leur situation personnelle, à des conditions telles leur
orientation, leur motivation, leur organisation de temps de vie.
Le tableau suivant détaille les réponses à cette question et en annexe, à la suite du
questionnaire, vous pourrez lire le détail de ces rubriques.
Principales difficultés lors des premières semaines au CÉGEP
Charge d'étude et méthode de travail
Transition, adaptation au collège
Adaptation personnelle
Recherche d'information et de locaux





JR AR AA Total
N % N % N % N %
216 32 150 28 150 35 516 32
216 32 163 31 90 21 470 29
71 11 99 19 91 21 262 16
83 12 51 10 24 6 158 10
75 11 52 10 25 6 151 9
34 5 46 9 63 15 143 9
55 8 22 4 19 4 95 6
3 1 6 1 8 2 17 1
666 113 531 111 424 111 1621 112
4.7.2 Stress et incertitude à l'hiver 1995
Nous avons aussi demandé -question D 15- aux étudiants de témoigner de leur stress et de leur
incertitude au moment de la passation du questionnaire. Encore une fois, plus on est jeune, plus on est
incertain quant à l'efficacité de ses méthodes de travail, et ce, rappelons-le, même pour des étudiants
supérieurs à la moyenne. C'est la seule différence significative qui a subsisté avec le temps, c'est-à-dire
depuis leur entrée au collège.
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On peut remarquer aussi que le stress et l'incertitude du début de leurs études collégiales ont
baissé. Cinquante pour cent des étudiants étaient, à leur arrivée, inquiets deleur capacité à réussir un
cours; en avril 95, 15 %le demeurent. À leur arrivée au collège, 30 %, maintenant, 10 %, sont
incertains de posséder un bagage suffisant pour réussir leur cours; et cela passe de 41 % à 16 %
lorsqu'ils évaluent leurs méthodes de travail. Dernier élément, concernant l'intégration à un milieu
multiâge, 16 %des étudiants sont inquiets à leur arrivée, il n'en reste que 4 % lors denotre étude.
En s'intégrant au collège, lamajorité des étudiants maîtrise leur stress, leur inconfort.Toutefois,
un étudiant sur deux, supérieur à lamoyenne, avoue avoir été inquiet de ses capacités deréussite en
arrivant au collège. Qu'advient-il des autres?
4.7.3 Conciliation études-travail-loisirs
A cette rubrique, -question D 16-, nous avons demandé aux étudiants, de commenter leurs
difficultés à concilier certains devoirs et certaines activités. À ce chapitre, deux différences
significatives entre les groupes: 63% des adultes au régulier ont de ladifficulté, plus que les autres (JR
33 %- AA 43 %), à concilier leurs besoins financiers etleurs études, 19 %des JR répondent que cette
question ne s'applique pas à eux. Aussi, plus l'âge augmente plus on considère difficile de concilier
responsabilités familiales et études. Cette question ne concerne pas 63 % des JR.
A toutes les autres questions, on ne distinguent pas les groupes entre eux. Donc, dans des
proportions égales, les difficultés rencontrées parnos étudiants sont partagées entre la conciliation
finances etétudes, laconciliation études etloisirs, les nombreux devoirs ettravaux à faire, etlagestion
du temps. Plus de 40 %des répondants trouvent ces situations difficiles ou très difficiles. On yconstate
une certaine cohérence avec les rubriques précédentes. Les étudiants éprouvent du stress lorsqu'ils
trouvent quelque chose difficile.
Puis, 37 % considèrent difficile de faire des travaux en équipe hors des cours. Un étudiant sur4
concilie difficilement études et travail alors que 39%n'ont pas étéconcernés parcette situation.
D'un point de vue plus positif, 77 % des étudiants ne trouvent pas ou peu difficile «d'avoir la
discipline nécessaire pour se rendre aux cours, étudier, faire les travaux sans un contrôle serré du
collège», ni «de s'adapter au niveau d'exigences des cours au collégial». C'est les trois quarts des
étudiants. Onconstate que l'adaptation aucollège ne se fait pasnécessairement en douceur pourtous.
Ici onneparle pasbien sûrdes étudiants qui abandonnent oudeceux qui sont inférieurs à la moyenne.
4.7.4 Priorité aux études et croyance en la facilité
Nous avons tiré deux échelles du TRAC, Le Test de Réaction et d'adaptation au collégial de
Larose, Roy et Falardeau. Ces échelles mesurent deuxfacteurs: la croyanceà la facilité ou la croyance
que «ceux qui excellent ont de la facilité et n'ont pas à fournir tellement d'efforts», et le facteur de
motivation:priorité à ses études, c'est à dire que «l'étudiant fait passer ses études avant toutes choses».
D'abord, on retrouve des différences significatives entre les groupes à trois des quatre questions
de l'échelle «priorité aux études», ce sontlesE2.2, E2.4, E2.6,E2.8. Dans notre étude, on constate que
lesjeunessontdavantage d'accord avec lesénoncés suivants: «En pratique, j'ai de la difficulté à accepter
de consacrerbeaucoup de temps et d'énergie à la réussite scolaire» et «si je dois renoncer à trop de bon
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temps pour réussir mes études, je ne suis pas certain que ça m'intéresse». Alors que les adultes
acquiescent plus à «je tiens tellement à réussir ma vie professionnelle que j'accepte bien des sacrifices
quotidiens que m'imposent mes études».
Ainsi, les jeunes ontdes résultats peu élevés à cette échelle. Selon les auteurs du TRAC, cette
croyance peut nuire à leur rendement scolaire puisque les jeunes se disent moins prêts à renoncer à
leurs activités préférées (sports, loisirs, hobbies, etc..) pour obtenirde meilleurs résultats scolaires.
Concernant la seconde échelle, les trois groupes ont répondu de façon similaire. Ils sont peu
enclins à croire en lafacilité. Aux deux échelles, lanote collective de nos répondants est supérieure à
lamoyenne des populations testées parLarose, Roy etFalardeau. C'était prévisible.
Ilest important dementionner que leTRAC est untest de dépistage pour les nouveaux étudiants,
ce qui ne correspond pas à notre population. Toutefois, nous souhaitions explorer dans notre
questionnaire ces deux échelles validées, auprès de notre population adulte. Il sera intéressant
ultérieurement deprocéder à des analyses et des comparaisons plus approfondies de cesrésultats.
4.7.5 Attitudes étudiantes
Nous avons proposé une trentaine d'énoncés aux étudiants concernant leurs attitudes. Àlaquestion
El, nous avons interrogé les étudiants sur leurs attitudes à l'égard des apprentissages; laquestion D10
porte sur les comportements etattitudes en classe; etDl1etD12 sur l'appréciation du rythme de leurs
études et de leur programme.
Àl'égard de leurs apprentissages, nos répondants sont très positifs. 92 %donnent leur accord
à l'énoncé «Ce que j'apprends dans les cours pourra me servir un jour ou l'autre»; 89 % se disent
«entièrement responsables de la réussite ou de l'échec de leurs cours». 74 %sont toujours bien préparés
lorsqu'ils se présentent à un examen et 84 % sont généralement fiers de leurs travaux scolaires.
D'ailleurs les adultes sont davantage fiers de leurs travaux scolaires que les jeunes.
Selon lamajorité des étudiants (61 %), les employeurs ne s'intéressent pas uniquement au diplôme,
ils regardent aussi les notes obtenues. 56 %ne sont pas d'accord avec unautre énoncé qui vadans le
même sens: «ce qui est important, c'est de réussir un cours, quelle que soit la note». Les résultats
scolaires de nos répondants confirment donc cetteattitude d'excellence, la note devient au moins aussi
importante que la réussite.
En ce quiconcerne leurs examens, un étudiant sur2 a souvent peur d'échouer et 41 % ont du mal
à contrôler leurstress durant lesexamens. C'est étonnant lorsqu'on constate que les étudiants se disent
bien préparés à leur examen etque l'on connaît leurs résultats scolaires. Leur stress nedevrait pas être
attribué à lapeur d'échouer, ou à lapeur de ne pas réussir. Àmoins que l'on questionne les notions
d'échec, de réussite ou d'excellence. Àquelle note peut-on dire qu'on a réussi? Au delà de lanote de
passage, selon nos étudiants, quelle est la note de réussite?
Enfin, les répondants à l'Enseignement régulier sont davantage d'accord pour dire que leurs
périodes de travail sont souvent interrompues par des pauses fréquentes. D'où viennent ces
interruptions? Ce sont les adultes à l'Éducation des adultes qui pourtant concilient le plus difficilement
leurs responsabilités familiales et leurs études.
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La majorité des répondants adopte dans leurs cours descomportements de travail et des attitudes
qui conduisent à la réussite. Dans le questionnaire, ilsnementionnent pasde difficultés particulières.
La majorité ont de bonnes méthodes de travail, plus de 70% d'entre euxn'ont pas de difficulté à être
attentifs, à se concentrer, à prendre des notes, à être disciplinés. Ils participent activement aux
discussions de groupe, et assistent mêmeaux cours qu'ils jugent moins importants; enfin, ils font des
efforts pours'adapter auxméthodes pédagogiques des professeurs. C'estle profil d'étudiants modèles.
Néanmoins, c'est à cechapitre qu'il ya leplus de différences significatives entre lesgroupes et en
même temps selon l'âge des répondants. Lorsqu'il necomprend pas dans uncours, unjeune sur2 préfère
poser des questions à d'autres étudiants; puis, ilposera plutôt ses questions à l'enseignant après lecours.
Plus on avance en âge, moins on est d'accord avec ces comportements. Donc, ce sont d'abord les JR
qui adoptent un tel comportement, suivis des AR, puis les AA.
Plus les répondants sontjeunes,moins ils iront à leurs cours s'ilsne les jugent pas intéressants
ou importants. Aussi, plus déjeunes conviennent denepas aller à un cours plutôt que d'yarriver en
retard. Ces 2 motifs d'absentéisme témoignent d'une motivation différente chez lesjeunes.
Les adultes à l'Enseignement régulier sedistinguent demanière significative des autres groupes,
encesens qu'ils sont plus nombreux à «se sentir parfois isolés dans leurs cours à cause de leur âge». À
ce chapitre, nous constatons donc des différences importantes entre les groupes et aussi entre les
individus d'âgesdifférents. Pourtant, leur satisfaction du programme est commune.
Plus de 80 % de nosétudiants sont satisfaits de leur programme; de la qualité et de la pertinence
des cours suivis; de la qualité des cours offerts et de l'aide ou de l'encadrement donné par les
enseignants; de laqualité etde la disponibilité dumatériel et des équipements fournis. Leprogramme
des étudiants comporte peut-être un peu tropde théorie par rapport à la pratique, 42 % sont d'accord
avec cet énoncé; mais, sûrementpas trop de pratique par rapportà la théorie, seulement 7 % d'accord.
Enfin, les étudiants n'ont pas trop de cours par semaine.
En fait, pour 79 % de nos répondants, leurprogramme les préparebien au marché du travail ou
à lapoursuite de leurs études. D'ailleurs, lesétudiants étaient bieninformés avantde s'y inscrire, et leur
programme correspond aux attentes qu'ils avaient lors de l'inscription.
Au chapitre des différences entreles groupes, lesAA considèrent que le rythmed'apprentissage
de leurprogrammeest trop rapide; les AR sontplutôtd'accord pourdire que la duréede leur programme
est trop longue. L'évaluation de la durée du programme des adultes est opposée, selon le secteur
d'enseignement.
En résumé, il appert que les attitudes des étudiants à l'égard de leurs apprentissages, de leur
programme, de leurs comportements d'étude et de leur participation en classe sont très positives. Ce sont
des résultats très satisfaisants. Toutefois, si 70 % des étudiants ont de bonnes méthodes de travail, il
demeure que 30 %, au minimum le quart de la classe, éprouvent des difficultés. Les étudiants sont
stressés. De plus, les jeunes hésitent à poser leurs questions au professeur en classe, et ils considèrent
l'absentéisme comme une solution d'évitement.
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4.7.6 Les travaux et résultats scolaires
Évidemment, ilest important, pour bien réussir, d'effectuer uncertain nombre detravaux scolaires.
Nous avons investigué cet aspect auprès de nos groupes d'étudiants. Les questions D 6 à D 9 concernent
leur appréciation de leur charge d'étude et l'évaluation de leurs heures d'études. De plus, l'image du
dossier scolaire, tel que transmis par le Ministère, nous permettra de faire des liens entre les travaux
scolaires et les résultats scolaires des étudiants.
En moyenne, les étudiants consacrent 14 heures par semaine à l'étude; rappelons que cette
question a été posée en avril, la session étant alors rendue à sa deuxième moitié. Les JR ont suivi 6,8
cours à l'hiver 95 et ils étudient 13 heures; les AR suivent 5 cours et étudient 14 heures; et les AA
suivent 6,8 cours et étudient 16 heures. Donc, si on peut se permettre d'en faire la moyenne, les JR
étudient 1,9 heures par cours par semaine, les AR 2,8 et les AA 2,4.
De plus, 44 % des JR travaillent 14 heures par semaine; 43 %des AR travaillent 18 heures; 30 %
des AA travaillent 26 heures.
Pour notre session d'observation, l'hiver 1995,à l'Enseignement régulier, le taux d'échec est de 0,7
cours par étudiant. Plus précisément 13 % des JR et 19 % des AR auront une moyenne de 60 % et
moins. À l'Éducation des adultes, ils échouent en moyenne 0,5 cours par étudiant, et 14 % des
étudiants auront une moyenne de 60 % ou moins.
La moyenne des JR est de 72 %, celle de leur groupe est de 70 %; la moyenne des AR est de 71%,
celle de leur groupe de 72 %. Les moyennes sont différentes, les groupes aussi. Rappelons que les
adultes étudient surtout à l'enseignement technique et les jeunes à l'Enseignement régulier. Enfin, la
moyenne des AA est la même que celle de leur groupe, soit 76 %. Il semble que la moyenne soit plus
forte à l'Éducation des adultes qu'à l'Enseignement régulier.
De façon générale, 54 % des étudiants évaluent leur charge de travail «lourde» ou «trop lourde»;
43 % disent qu'elle est acceptable et 4 % la qualifient de «légère» ou «trop légère». En dehors de leur
cours, 80 % des étudiants consacrent un temps équivalent tant à leur étude et travaux scolaires, qu'à
la durée de leurs cours. On note, que plus d'AA consacrent ce temps équivalent pour tous les cours et
plus de JR ne le font pas.
On peut résumer en disant que plus on avance en âge, plus on tend à consacrer autant de temps à
l'étude qu'à la présence au cours. Davantage de jeunes ne consacrent pas un temps équivalent
simplement parce qu'ils n'ont pas le goût ou l'intérêt pour le faire tandis que les adultes évoquent des
motifs différents: ils n'ont pas le temps à cause de leur emploi ou de leurs responsabilités familiales.
4.7.7 Appréciation de la pédagogie
Enfin nous avons présenté aux enquêtes, une trentaine d'énoncés afin de mesurer leurs préférences
et leurs appréciations des méthodes pédagogiques utilisées, des qualités des enseignants, des formes
d'évaluation. Ce sont les questions D 1 à D 5.
81
Intégrationdes adultes aux études à temps plein - RAPPORT
D'abord, nous avons proposé sept éléments d'appréciation des enseignants aux étudiants. Nous
présentons ici la moyenne des résultats obtenus à chacun des éléments, sur une échelle allant de 1
«entièrement en désaccord» à 4 «entièrement en accord».
Pour bien comprendre ces résultats, au premier énoncé on doit lire que la moyenne de nos
étudiantsa côté 3,44 sur 4 d'accord. Le résultat de la moyenne est plus fort que 3 «plutôt en accord» et
moins fort que 4 «entièrement en accord». Ils apprécient donc que les enseignants tiennent compte de
leurs contraintes avant d'établir leur charge de travail. Nous présentons les résultats par ordre
décroissant en accord avec les énoncés:
3,44 j'apprécie les enseignants qui tiennent compte des contraintes des étudiants (travail,
responsabilités familiales, etc.) dans l'établissement de la charge de travail;
3,30 en général, les enseignants nous considèrentcomme des personnes responsables;
3,17 en général, je suis satisfait de mes enseignants;
2,74 j'aimeraisque l'on adapte les coursaux capacités de chaqueétudiant, on n'apprendpas tous au
même rythme;
2,68 j'apprécie les enseignants qui s'en tiennent à leur matière pendant les cours;
2,42 j'aimerais pouvoir parler de certainsde mes problèmes avec mes enseignantsmême si ça ne
concerne pas directement leur cours;
1,89 je préfère que les enseignants conservent une certaine distance entre eux et nous.
On constateque la grande majorité des étudiants sontsatisfaits de leursenseignants. On remarque
aussi que plus les gens sont âgés plus ils sont satisfaits de leurs enseignants.
Tous se sentent traités en personnesresponsables et apprécientles professeurs qui tiennent compte
de leurs contraintes. Puisque la satisfaction face à leurs profs est grande, on peut supposer
qu'effectivement les professeurs tiennent compte de leurs contraintes.
Notre population est plus mitigée en ce qui concerne le rythme des professeurs et leur relation
professeurs-étudiants. Us ont coté entre 3 «plutôt en accord» et 2 «plutôt en désaccord» à trois questions.
Bien que l'on tienne compte des contraintesdes étudiants, on ne s'adaptepas toujours à leurs capacités.
En fait, 59 % des étudiants qui ont réussi tous leurs cours aimeraient que les cours s'adaptent aux
capacités de chaque étudiant; cette statistique monte à plus de 70 % chez les étudiants qui ont
abandonné ou échoué des cours.
Les adultes apprécient davantage les professeurs qui s'en tiennent à leur matière dans les cours,
toutefois plus d'adultes au régulier apprécieraient de parler de certains de leurs problèmes avec leurs
enseignants, ce qui n'est pas lecas des adultes à l'Éducation des adultes. On levoit bien, les étudiants
ne souhaitent pas que les professeurs soient distants.
On remarque ici que les attentes face aux comportements des enseignants varient selon les
groupes, selon l'âge, et même selon le taux de réussitedes étudiants. On a aussi demandé aux étudiants
d'évaluer le degré d'importance qu'ils accordent à différentes comportements pédagogiques des
professeurs. Voici sur une échelle de 1 «très peu important» à 4 «trèsimportant», le classement par ordre
des préférences des étudiants:
3,54 est disponible pour des rencontres en dehors des cours;
3,38 respecte les objectifs de son plan de cours;
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3,33 encourage la participation dans les cours;
3,29 prévoit des exercices et des travaux pratiques en classe;
3,26 respecte l'échéancier prévu au plan de cours;
3,16 respecte l'horaire du cours (commence et termine le cours à l'heure);
2,92 fait appel aux expériences personnelles des étudiants;
2,76 est exigeant aux évaluations.
En fait, la plupart de nos affirmations sont considérées importantes par les étudiants. Seulement,
deux comportements sont moins importants: le caratère exigeant des professeurs à l'évaluation et le fait
de faire appel aux expériences personnelles des étudiants.
Àcette question, ilya deux différences significatives entre les groupes d'étudiants. Ce sont les
adultes qui considèrent le plus important que les enseignants soient exigeants aux évaluations. Puis,
les étudiants de l'Enseignement régulier considèrent davantage important que les professeurs soient
disponibles en dehors des cours, les jeunes encoreplus que les adultes. En fait, plus on est jeune plus
on considère la disponibilité des professeurs comme importante.
Il est vrai que les jeunes aiment peu questionner les enseignants durant le cours et ils préfèrent
poser leurs questions après le cours. Tandis que les adultes à l'Éducation des adultes posent leur
question directement dans le cours. Ces adultes ont déjà exprimé leurs difficultés à concilier leurs études
et leursresponsabilités; ils ont peu de temps et ils quittent après le cours. Quantaux adultesau régulier,
on a vu qu'ils souhaitentpouvoir parler de certains de leursproblèmesavec leurs enseignants.
Jusqu'à présent, les étudiants sont assez exigeants avec les enseignants. Ils considèrent tous les
comportements mentionnés comme importants.
Nous avons voulu connaître les préférences des étudiants à trois égards: les qualités des
enseignants, les méthodespédagogiquesutiliséeset les formesd'évaluationqu'ils préfèrent. Les résultats
sont présentés sous forme de score, en pourcentage. Les trois tableaux suivants indiquent les
préférences, les étudiants ont dû se positionner en classant par rang les propositions selon leurs
préférences.
On constatera, à la lecture des résultats, la diversité des préférences de notre population. Cette
diversité ne s'explique pas par les groupes à l'étude, ni par l'âge des répondants.
On note que les qualités préférées chez les enseignants sont la compétence dans sa matière et l'art
de la bien communiquer. Trente pour cent des étudiants ont classé chacune de ces compétences au
premier rang. Pour les jeunes, il est plus important que l'enseignant sache créer une bonne atmosphère
dans les cours. C'est la seule différence significative à cette question.
Lorsqu'on demande aux étudiants de choisir leurs méthodes pédagogiques préférées, tous préfèrent
les exercices pratiques enclasse ouenlaboratoire. Àcet énoncé, unAA surdeux l'achoisi aupremier
rang; cette préférence est marquée. Au dernier rang viennent les méthodes audio-visuelles et les cours
magistraux. Cependant, les cours magistraux ont été choisis au premier rang par un AR sur 4.
Enfin, les réponses sont plus tranchées en ce qui concerne les formes d'évaluation. D'abord les
travaux individuels à la maison obtiennent le premier score. Puis le deuxième score, 29 %, est pour les
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examens, 25 % pour les travaux d'équipe et un score de 14 % pour les présentations orales. Plus de 68
% des étudiants ont mis les présentations orales au quatrième rang.
Classement par ordre de préférence des qualités que peuvent avoir des enseignants
être compétent dans la matière qu'il enseigne
être capable de bien communiquer ses connaissances
savoir créer une bonne atmosphère dans les cours
être organisé,structuré dans la présentationdes cours
Total
JR AR AA Total

















7117 100! 5923 100! 4768 100 17808 100
Classement par ordre de préférence des méthodes pédagogiques
les exercices pratiques (en classe ou en laboratoire)
le travail en équipe pendant le cours
les discussions de groupe
les méthodes audiovisuelles (films, documentaires, etc.) 2042
le cours magistral
JR AR AA Total
Score S % Score Si % Score S % Score S %
2535 24 2281 26 1972 27 6788 25
2186 20 1612 18 1441 20 5239 20
2147 20 1700 19 1324 18 5171 19
2042 19 1598 18 1189 17 4829 18
1798 17 1738 19 1245 17 4782 18
10708 100 8929 100 7171 100 26809 100
Classement par ordre de préférence des formes d'évaluation
des travaux individuels à la maison
des examens
des travaux d'équipe
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4.8 Synthèse des indices
Nous avons terminé l'analyse comparative des 3 groupes à l'étude et les résultats en sont
nombreux. Jusqu'à présent, nous nous sommes limités à des analyses univariées et bivariées des
résultats. En guise de conclusion à ce chapitre, une analyse multidimensionnelle nous a permis de
synthétiser l'information et de retenir 12 indices. Ces 12 indices se regroupent en trois facteurs.
Ces facteurs indiquent un ensemble d'indices interreliés, une tendance chez les répondants, dont
60 %d'adultes. Un facteur est généré par un groupe d'indices, dont les réponses des étudiants varient
ensemble, dont les moyennes par étudiant sont corrélées linéairement. Un facteur c'est un tout à définir.
La matrice de corrélations entre les indices est présentée à l'annexe 9, ainsi que la légende des 12
indiceset le tableau de la consistancedes différents indices selon l'alpha de Cronbach. La méthodologie
est présentée au chapitre 2.
Nous nommons ces trois facteurs: les perceptionde ses compétences, les préférences pédagogiques
des étudiants et l'effort au travail. Nous présentons ci-dessous ces trois facteurs, ils représentent de
nouvelles pistes à exlorer lors d'éventuelles recherches empiriques.
4.8.1 La perception de ses compétences d'étudiant
Le premier facteur, la perception de ses compétences, associe 5 indices. Ces indices sont:
l'inquiétude et le stress ressentis par l'étudiant quant à ses capacités de réussite, tant 1) le stress à son
arrivée au collège que 2) le stress au moment de la passation du questionnaire; 3) la capacité de
l'étudiantà concilier ses études, son travail et ses loisirs; 4) les attitudes à l'égard de ses apprentissages
et 5) l'acceptation de son rythme d'étude.
«La perception de ses compétences d'étudiant» regroupe chez l'étudiant les caractéristiques
suivantes: L'étudiant se perçoit comme compétent, capable de réussir ses études et d'organiser sa vie
en conséquence. L'inquiétude qu'il ressent à son arrivée au collège le quittera rapidement; l'étudiant
autoévalue positivement l'efficacité de ses méthodes de travail, et ses acquis précollégiaux. Il est
satisfait de lui-même.
Discipliné, il gère bien son temps, s'adapte et répond aux exigences de son programme. Enfin, il
considère ses apprentissages utiles, son rythme d'apprentissage et son horaire convenables, il est fier
de ses travaux scolaires et il se dit entièrement responsable de son destin.
L'étudiant a des attitudes positives à l'égard de ses apprentissages et a le sentiment de sa
compétence en tant qu'étudiant dans un collège.
4.8.2 Les préférences pédagogiques
Le deuxième facteur identifié est «les préférences pédagogiques des étudiants». Les corrélations
entre les trois indices, mesurant les préférences des étudiants, sont très fortes. Donc, l'on constate que
les étudiants ont des préférences, qu'ils ont des choix pédagogiques marqués.
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Nous constatons que la majorité des étudiants préfèrent des professeurs compétents dans leur
matière etdans l'art de labien communiquer, qu'en même temps ils aiment mieux les cours où ilya des
exercices pratiques, enclasse ouenlaboratoire et, que les cours magistraux sont les moins appréciés.
Comme forme d'évaluation, ils choisissent enpremier rang les travaux individuels à la maison, puis
au deuxième rang les examens.
Toutefois, l'on constate aussi que les différences entre les rangs ne sont pas toujours très
prononcées. Donc il ya différents styles depédagogie appréciés. La variété, ladistinction, l'originalité
prennent alors leurs importances plutôt que l'uniformité.
Deplus, les trois indices n'ont pas lemême degré d'importance envers ce facteur. Ilsn'ont pas le
même poids factoriel. D'abord, l'indice le plus fort de ce facteur est les méthodes pédagogiques des
professeurs, puis suit la forme d'évaluation utilisée; finalement les qualités pédagogiques des
professeurs sont la troisième «faible» force de ce facteur. En un sens, c'est heureux, puisque les
préférences pédagogiques des étudiants concernent d'abord des façons d'apprendre etdetravailler plutôt
que des habiletés techniques et professorales.
Dans cette étude, on a déjà constaté qu'il y a peude différences significatives entre les groupes
concernant les pratiques pédagogiques. Globalement, sauf2 exceptions, lespréférences pédagogiques
des JR,ARetAAsont similaires. Aucontraire des distinctions attendues entre lesgroupes, ondécouvre
une homogénéité despréférences chez les 3 groupes d'étudiants. Empiriquement, on associe les trois
indices liés à la pédagogie, ou l'andragogie, en un facteur prédominant.
Enfait, les étudiants cotent de façon presque similaire certaines qualités des enseignants. À notre
avis, c'est une façon d'opter pour la diversité.
4.8.3 L'effort au travail
Ledernier facteur «l'effort au travail» regroupe trois indices: lapriorité auxétudes, la croyance en
la facilité et les habiletés de travail en classe. Les étudiants, qui accordent priorité à leurs études, ont
développé de meilleures habiletés d'études en classe et croient moins en la facilité.
C'est-à-dire ces étudiants travaillent bien en classe, ils ont peu de difficultés à se concentrer, à
prendre des notes, à être attentifs, ni même à être présents lorsqu'ilsdoutent de l'importance d'un cours.
Ils considèrent sérieusement leurs études et en acceptent les sacrifices quotidiens. Ils sont prêts à y
mettre le temps, à fournir les efforts nécessaires car ils savent que c'est la rançon de la réussite.
Un quatrième indice compose ce facteur, c'est l'appréciationpositive du programme d'étude par
les étudiants. Toutefois, cet indice est faiblement corrélé avec les indices du facteur «effort au travail».
4.8.4 En résumé
En guise de conclusion, l'analyse multidimensionnelle de plus d'une centaine de variables, nous
a permis d'identifier trois facteurs liés à l'intégration aux études à temps plein. Ce sont trois éléments
importants dans l'intégration des étudiants.
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Enrésumé, à l'aide de ces trois facteurs, nous concluons que, les étudiants de nos sixcollèges,
majoritairement des étudiants forts, ont développé une tendance à fournir un effort au travail et à avoir
une perception positive de leurs compétences d'étudiants. De plus, ils ont des préférences pédagogiques
axées vers la pratique plutôt que vers la théorie.
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Chapitre V - La conclusion
La recherche «Intégration des adultes aux études à temps plein»a été subventionnée dans le cadre
du programme d'aide à la recherche sur l'enseignement et l'apprentissage. C'est une recherche
exploratoire, qualitative et quantitative. Nous y approfondissons notre connaissancedes perceptions,
des besoins etdes attentes de la clientèle adulte de six collèges québécois: Bois-de-Boulogne, Édouard-
Montpetit, Jonquière, Rosemont, Sainte-Foy et Trois-Rivières.
Dansle cadre de cette recherche, nous avons découvert, qu'enchiffres absolus, il y a plus d'adultes
étudiant àtemps plein àl'Enseignement régulier qu'il y en aàl'Éducation des adultes. Cette présence
d'adultes dans nos collèges persistera. La croissance du taux de chômage, chez les non-diplômés, et
celle du besoin de main d'oeuvre spécialiséeen témoignent. De plus, les coupures budgétaires envers
la formation à temps partiel et la gratuité des études, offerte aux étudiants à temps plein, laissent
présager que les étudiants poursuivrontleurs efforts pour s'adapter aux études à temps plein.
C'est pourquoi nous croyons utile de bien connaître notre population adulte afin de la desservir
adéquatement et l'intégrer harmonieusementdansnos collèges.La diffusion de cette rechercheconstitue
un premier pas dans cette direction.
Dans cette conclusion, sans redire ce qui est déjà dit, d'abord nous dresserons un profil de la
clientèle hétérogène des collèges; nousrésumerons les ressemblances et les différences entre jeunes et
adultes. Ainsi, nous répondrons aux objectifs de départ de l'étude. Troisièmement, nous établirons le
lienentre les différentes parties de cetterecherche «Intégration des adultes aux études à temps plein».
Finalement, nous en dégagerons les recommandations et les pistes de recherche.
En annexe à ce rapport, se trouve l'ensemble des résultats de cette recherche. L'annexe est en elle-
même une riche source d'informations.
5.1 Une clientèle hétérogène
Ce rapport présente le portrait de la clientèle adulte aux études à temps plein: les adultes inscrits
àl'Enseignement régulier etles adultes inscrits àl'Éducation des adultes. De plus, untroisième groupe,
constitué déjeunes étudiants en cheminement continu, inscrits à l'Enseignement régulier, nous a permis
d'établir les réelles distinctions entre les jeunes et les adultes.
Notre définition des adultes et aussi l'adéquation de cette définition avec la disponibilité des
fichiers informatiques, nous ont mis en présence d'un paradigme... Quelques faits sont intéressants à
juxtaposer. Lors de notre recherche, ces faits nous ont étonné.
Une proportion de 29 % d'étudiants à l'Enseignement régulier de nos six collèges ne fait pas partie
de la populationde l'étude, soit qu'ils sont aux études depuis plus de trois ans, soit qu'ils aient débuté
leurs études à une session d'hiver.
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Certains étudiants, 39 % des AR, ont entre 8 et 16 sessions d'études collégiales à leurs fiches
d'inscriptions; 15% des adultes ont interrompu plusd'une fois leursétudes collégiales; 1 % des jeunes
ont interrompu une session leurs études. Avant leur inscription actuelle, 4 % des adultes disent venir
de l'université; 29 % sont en cheminement continu sans provenir du secondaire. D'autres, 7 %, ont
fréquentés le cégep, ensuite le secondaire, puis sont revenus au cégep.
On note aussi l'absence d'informations sur les adultes qui, ayant terminé leurs études secondaires
avant 1982, ne sont pas inscrits dans les fichiers du Ministère et, sans parler non plus des antécédents
scolaires inconnus de certains immigrants.
Donc, il existe différents profils de fréquentation de nos collèges. C'est une nouvelle réalité
étudiante; elle adopte des cheminements hors normes, des cheminements presque personnalisés, des
cheminements adaptés à leursbesoins. Ils semblent que les étudiants vont et viennent au collège. Les
ordres d'enseignement ne sontpas nécessairement respectés. Noussommes en présence d'unparadigme
à explorer.
Àl'heure où les règles collégiales se ressèrent, les pratiques étudiantes se multiplient. Au delà des
différences d'âge, il y a un consensus: les étudiants souhaitent un rythme d'études plus flexible.
Quoiqu'on en dise, les étudiantsadoptentun rythmepersonnaliséd'études, ils sont à l'ère de l'éducation
permanente, à l'ère du sur mesure.
5.2 Les différences
Réaliserune recherche de presquedeuxans sur les adultes aux étudesà tempsplein, c'est vouloir
démontrer, hors detout doute, les besoins des adultes auxquels nous devrons répondre. À notre avis,
la majorité des études portant sur les jeunes, il était maintenant temps de parler des réels besoins, de
cette autre clientèle «délaissée». Nous visions leur «meilleure intégration». Ainsi, nos conclusions
permettraient l'accès à la réussite de nos étudiants adultes.
La première conclusion de notre étude est que les adultes sont bien intégrés aux collèges. En plus,
ils en sont nettement plus satisfaits que les jeunes. Les adultes sont davantage satisfaits de leurs
enseignants, de leurs travaux et de leurs programmes.
Nous sommes conscients de présenter le portrait d'étudiants supérieurs à la moyenne, qui
réussissent bien leurs études collégiales. Ces étudiants sont tout de même représentatifs de la majorité
des étudiants au collégial. Force est de déclarer que nous répondons bien aux besoins des adultes dans
nos collèges.
La deuxième conclusion de ce rapport est que les différencesentre jeunes et adultes sont beaucoup
moins nombreuses qu'attendues. Où, tous les étudiants de nos six collèges sont des adultes; où,
simplement, il y a peu de différences entre les jeunes et les adultes.
Bien sûr, les clientèles étudiantes se distinguent par leur âge et par leur cheminement scolaire,
d'où notre définition initiale de l'adulte. Elles se distinguent aussi par leurs caractéristiques
sociodémographiques. Par ailleurs, les motivations desjeunes et des adultes sont, à toutes nos questions,
très différentes.
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De plus, les adultes sont mieux orientés, motivés, prêts à faire des efforts, à se sacrifier pour
réussir. Il est intéressant de noter que les adultes réussissent beaucoup mieux au collégial qu'au
secondaire. Leurmoyenne augmente de façon significative. Cependant, leurs programmes les coincent:
il est trop rapide pour les adultes à l'Éducation des adultes et trop lent pour ceux à l'Enseignement
régulier. On s'aperçoit qu'effectivement les adultes à l'Enseignement régulier sont isolés.
Le tableau synoptique suivant présente toutes les différences significatives de notre étude. Elles
sont peu nombreuses, compte tenu de la variété de l'information collectée.






à l'Éducation des adultes
Caractéristiques socio démographiques
Age moyen est 18 ans. Âge moyen est26ans. Âge moyen est 33 ans.
Très majoritairement nés au
Québec - 94%.
86 % nés au Québec. Unadulte sur5 estné hors Québec. 1
Résident le plus souvent avec les
parents.
Le tiers vit avec ses parents, le tiers
vit en couple et l'autre tiers seul ou
en colocation.
La moitié habite avec leur conjoint.
Reçoivent plus d'aide financière de
parents, les 3/4 ont gagné moins de
5 000 $ en 1994.
Plus vivent de prêts et bourses et/ou
d'un emploi.
Moins nombreux à travailler mais
lorsqu'ils travaillent ils font plus
d'heures par semaine.
Ont des revenus personnels plus
élevés.
40 % des adultes ont des enfants.
Caractéristiques du cheminement scolaire
Jeunes ont une moyenne au
secondaire plus élevée.
Plus d'adultesont déjà doublé une année avant le collège.
En cheminement continu. Plus nombreux à avoir interrompu
leurs études au secondaire.
Plus nombreux à avoir interrompu
entre les études secondaires et le






l'enseignement technique, à des
formations plus courtes.
3 AR sur 4 ont interrompu à cause
d'une mauvaise orientation ou d'un
manque de motivation.
Motifs d'interruption variés; Durée
d'interruption au collégial plus
longue.
Plus nombreux à avoir consulté des
services d'orientation.
Plus nombreux à avoir un choix de
carrière définitivement arrêté.
Plus nombreux à participer à un
programme d'études
subventionnées.
Ils ont hâte de terminer leurs cégeps
pour aller à l'université et sont
moins pressés par le temps.
Adultes ont hâte de terminer leurs études pour travailler.
Contraints à un rythme d'études
plus lent.
Contraints à terminer dans le temps
requis ou à aller plus vite.
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Davantage insatisfaits de leurs
résultats scolaires.
Suivent moins de cours.
Ils ont une moyenne de 7 sessions à
leur fiche d'inscription.
Réussissent mieux et sont
davantage satisfaitsà l'égard des
résultats scolaires.
mfmwmmmmrmmnrwmwrrmmmmrmmmmrmwirmrtrn
Moins de sessions au collège
depuis leur dernière admission et
moins nombreux à se réinscrire à
l'automne 95.
mrrnmnmmmmfmmffwmfm^^
Davantage en accord avec le fait
que les adultes posent trop de
questions en classe.
j
En moyenne, étudient 13 heures par
semaine.
Ont moins le goût ou l'intérêt de
consacrer un temps d'étude
équivalent à leurs cours.
Considèrentmoins important que
l'enseignant soit exigeant aux
évaluations.
Ont plus de difficultés à rester
attentifs et assistent moins aux
cours s'ils ne les jugent pas
importants ou intéressants.
Préfèrent poser leurs questions à
l'enseignant après le cours ou à
d'autres étudiants.
Davantage incertains de leur choix
de programme.
Àleur arrivée, plus d'inquiétude à
s'adapter, à s'intégrer au cégep.
Moins de difficultés à concilier
famille et études.
Plus de mixité d'âge dans leurs
cours.
Davantage inconfortables ou mal à
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En moyenne, étudient 16heurespar
semaine.
Ne consacrent pas un temps d'étude équivalent à leurs cours à causede
leursresponsabilités, à causede leursemplois.
Plus onvieillit, pluson apprécie que lesprofesseurs s'en tiennent à leur
matière dans les cours;
- davantage satisfaits de leursenseignants.
Eprouvent plus un sentiment
d'isolement à cause de l'âge.
Accordent moins d'importance à la
disponibilté de l'enseignant en
dehors des cours.
Préfèrent davantagel'enseignant
sachant créer une bonne
atmosphère dans les cours; les
exercices pratiques.
Plus on vieillit, plus on participe activement aux discussions degroupe ou
d'équipe.
-davantage sûrs de l'efficacité de leurs méthodes de travail.
Plus en accord que la durée prévue
de leur programmeest trop longue.
A leur arrivéeétaientplus inquiets
d'avoir à intégrer un milieu de plus
jeunes qu'eux.
Plus de difficultés à concilier
besoins financiers et études.
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Plus en accord avec le fait que le
rythme d'apprentissage du
programme est trop rapide
À leurarrivée, ressentent moins
d'inquiétude quant à la capacité de
s'adapter au cégep.
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Plus de difficultés à accepter de
consacrer temps et énergie à la




Aimeraient avoir la possibilité de
suivre plus de cours intensifs.
Aimeraient avoir la possibilité
d'étudier à temps partiel, sans frais
de scolarité de plus.
Plus ils vieillissent, plus ils sont en accord à faire des sacrifices.
Plus ils sont fiers de leurs travaux scolaires.
Davantage satisfaits de leurs résultats scolaires.
5.3 Les ressemblances
Faut-il préciser que les ressemblances entre les groupes sont plus nombreuses?
Déjà,nous avons constaté et conclu quela majorité denos étudiants est bien intégrée, et satisfaite
de sacondition d'étudiant. La majorité des étudiants, de bons étudiants, se perçoivent compétents. Ils
sontprêts à faire des effortspour réussir. En conclusion, nous souhaitons regarder aussi l'autre côté de
la médaille. Car si la majorité des répondants est satisfaite, il faut aussi constater que 13 % sont
insatisfaits de leur programme; 28 % sont insatisfaits de leurs résultats scolaires. Cet autre côté nous
présente les difficultés d'intégration communesà nos répondants.
Souscet angle d'observation desdonnées, nouslistons les difficultés émisespar au moinsun tiers
desétudiants. Nousretenons la proportion «un tiers» car ce seuil constitue«une très grande minorité».
Une très grande minorité, qui présente des difficultés. Si nous avions retenu la proportion d'un
cinquième des répondants, 33 autres difficultés seraient répertoriées. Dans cette conclusion, nous
énumérons desdifficultés d'intégration, à notre avis prioritaires, puisqu'elles concernent plusdu tiers
de nos étudiants.
1. Àleur arrivée au collège, les étudiants sont stressés, inquiets:
50 % sont inquiets quant à leur capacité à réussir leurs cours,
41 % sont inquiets quant à leur capacité de s'intégrer,
41 % sont incertains quant à l'efficacité de leurs méthodes de travail.
2. Leurs attentes d'étudiants en ce qui concerne leurs enseignants sont très grandes:
52 % aimeraient pouvoir parler de leurs problèmes avec leurs enseignants même si ça ne
concerne pas leur cours,
47 % préfèrent poser leurs questions à l'enseignant après le cours,
40 % n'apprécient peu ou pas les enseignants qui s'en tiennent à leur matière durant le cours,
37 % n'aimeraient peu ou pas que l'on adapte les cours aux capacités de chaque étudiant.
3. Plus du tiers éprouvent des difficultés à suivre le rythme, à vivre leurs conditions
d'étudiants:
46 % trouvent difficile de concilier leurs besoins financiers et leurs études,
45 % trouvent difficile de concilier leurs études et leurs loisirs,
44 % trouvent difficile de devoir faire de nombreux travaux scolaires,
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42 % trouvent difficile de gérer leur temps,
42 % croient qu'il y a tropde théorie parrapport à la pratique,
39 % croient quele rythme d'apprentissage est trop rapide,
37 % considèrent difficile de devoir faire des travaux enéquipe,
35 % sont d'accord pour dire que leurs périodes de travail sont souvent interrompues par des
pauses.
4. Plus du tiers, conservent de l'inquiétude, des appréhensions:
49 % ont souvent peur d'échouer pendant les examens,
43 % ont de la difficulté à contrôlerleur stress durantles examens,
39% préfèrent poser des questions à d'autres étudiants plutôt qu'au professeur.
5. Que dire de leurs croyances face à leurs études:
50% pensent qu'il estplus important d'avoir un bon emploi qu'un diplôme,
44 % acquiescent à l'énoncé «ce qui est important c'est de réussir un cours, quelle que soit la
note»,
39 % croient que«l'employeur s'intéresse aux diplômes, pasauxnotes obtenues».
En résumé, troisièmement, nous concluons qu'au moins le tiers des étudiants de nos collèges
s'adaptent avec difficultés à leurs études collégiales, notamment concernant les interactionsreliées à
leurs apprentissages.
Quatrièmement, il apparaît que les étudiants attribuent aux enseignants un rôle d'agent
d'intégration, au delà de leur rôle de pédagogue. L'enseignant estapprécié parl'ensemble des étudiants;
il est sollicité en cas de difficultés, en premier recours, par environ 1 étudiantsur 3. Les attentes des
étudiants face aux enseignants sont nombreuses; etelles sont bien différentes, selon legroupe observé.
Aunpoint tel, qu'il ne doit pas être facile d'harmoniser ces classes hétérogènes.
En classe, les professeurs gèrent ladiversité. Plus les étudiants sont ^gés, plus ilsapprécient les
professeurs qui s'en tiennent à leur matière dans les cours, les professeurs qui respectent l'horaire, qui
sont exigeants aux évaluations. Plus les étudiants sont âgés, plus ils participent dans les cours et
s'adressent directement aux professeurs, et ça dérange les plus jeunes qui n'aiment pas trop que les
adultes ralentissent les cours par leurs questions.
Les jeunes considèrent plus importants que les professeurs soient disponibles après lescours, ainsi
ils peuvent leurposer des questions. Les AR souhaitent parler de certains de leurs problèmes aux
professeurs, même si çane touche pas directement les cours. Pour les JR, il estplus important que le
professeur crée une bonne atmosphère, alors que pour les AR, ils sont plus nombreux à apprécier les
cours magistraux. Des attentes diversifiées auxquelles lesprofesseurs semblent bienrépondre.
C'est aussi différent à l'Éducation des adultes. Moins d'adultes ne tiennent à ladisponibilité du
professeur après le cours, ilsn'auraient pas le temps. Eneffet, ilsconcilient difficilement responsabilités
familiales et études, considèrent leur programme trop rapide. Ils ont plus d'heures decours parsemaine,
étudient plus d'heures, en plus de leur travail.
Donc,les attentes face auxprofesseurs sontnombreuses, variées, parfoismêmes contradictoires.
Plus de 90 % des étudiants considèrent «important ou très important» que les professeurs soient
disponibles pour des rencontres endehors des cours. Nous présentons icileprofil d'étudiants supérieurs
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à la moyennede leur groupe. Qu'advient-il des autres?Il semble qu'il faudra chercher ces informations
autrement que par un questionnaire postal auto-administré.
5.4 La pédagogie et l'andragogie
Dans la problématique, nous avons présenté les principales différences connues entre adultes et
jeunes. Nous nous sommes aussi questionnés surle bien-fondé d'adopter une approche andragogique
auprès des adultes. C'est pourquoi, nous avons longuement questionné les étudiants concernant leurs
préférences pédagogiques.
Dans notre étude quantitative, nous avons établi qu'il y a peude distinctions entre lesjeunes et les
adultes quantà leurs préférencespédagogiques, d'ailleurs leurs préférences se ressemblent, ils aiment
l'aspect pratique de la formation, les exercices en classe ou en laboratoire, les travaux individuels à la
maison... Même encore, à rencontre d'un principe andragogique, davantage d'adultes delEnseignement
régulier, préfèrent les cours magistraux.
Nous avons aussi démontré qu'il y a différents styles de pédagogie appréciée. La variété, la
distinction, l'originalité prennentalors toutesleurs importances plutôt que l'uniformité des méthodes.
Encesens, nous rejoignons maintenant, une approche plus globale. Plutôt que de réserver l'approche
andragogique aux adultes, à l'instar de Delahaye, Donaldson et Grow, nous optons pour un modèle
intégrateur. Alors, le style d'enseignement correspond au stade d'autonomie de l'étudiant dans la
discipline étudiée. Peu importe l'âge de l'étudiant, l'enseignant y adopte une approche pédagogique ou
andragogique ajustée selon la situation vécue.
5.5 Approches qualitative et quantitative
Larecherche qualitative nous a mené à conclure, avec raison, que les adultes ontuneplusgrande
motivation; une orientation professionnelle et scolaire plus claire, et plusdéfinitive; des responsabilités
plus importantes (familiales, financières, etc.); descaractéristiques individuelles plushétérogènes.
Toutefois, à la lumière des résultats quantitatifs, nous modérerons certaines autres conclusions.
Eneffet, lors denotre démarche qualitative, nous avons illustré denombreuses différences entre jeunes
et adultes; toutes ne sont pas ressorties lors de notre enquête. Une première explication provientde la
démarche quantitalive, il est difficile avec une approche statistique de faire ressortir les mêmes fines
nuances que par l'approche qualitative. Nous avons toutefois réussi en ce qui concerne la relation des
adultes avec le temps et la gestion des classes.
Par ailleurs, le taux de satisfaction chez les adultes est nettementplus élevé que nos attentes. Nous
escomptions bien démontrer, tel que nous l'avionsentendude la bouche de plusieurs informateursclefs
et des étudiantseux-mêmes, les difficultés des adultes. Nous en sommes arrivés à la conclusionque
le contactavec les adultesétant plus facile (on l'a vu les adultes s'expriment et parlent plus facilement
auxprofesseurs), que nous sommes donc davantage conscients de leurs difficultés. En même temps, le
fait qu'ils expriment, bien et fort, leurs insatisfactions occultent la situation réelle: ils sont avant tout
satisfaits et surtout très fiers d'eux-mêmes.
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D'autres conclusions sont ànuancer. Ilest vrai que certains adultes, les adultes à l'Enseignement
régulier, ont des «attitudes favorables envers les cours magistraux». Pourtant, il est faux de dire que les
adultes ont «des préférences pédagogiques différentes etsont peu enclins au travail en équipe». Tous
les répondants nous l'ont confirmé.
Enfin, les adultes ont-ils une meilleure organisation du travail etde gestion de leur temps? Ont-ils
«une plus grande «avidité» de connaissances»? Ont-ils un sentiment de responsabilités plus grand à
l'égard de leur apprentissage? Sentent-ils l'urgence du temps? On pourrait le penser, puisque l'on sait
qu'ils accordent une priorité plus grande àleurs études, qu'ils sont davantage disposés à faire des efforts,
qu'ils ont hâte de terminer pour être sur le marché du travail.
En terminant, nous doutons que «les adultes aient un niveau d'exigences plus grand par rapport à
eux-mêmes etpar rapport à leur démarche scolaire (cours, programme, enseignement, etc.). Ily a des
arguments contre : l'importance accordé aux notes, lapeur d'échouer, lestress ressenti aux examens par
tous les étudiants; lefait que les jeunes soient moins fiers de leurs résultats scolaires. Ces arguments
indiquent que les jeunes attachent aussi de l'importance à leur démarche scolaire.
Hest vrai que les motivations des jeunes sont bien différentes des motivations des adultes, qu'ils
ont toute la vie devant eux, qu'il leur est moins prioritaire d'étudier. Hestaussi vrai que les adultes, à
leur retour au cégep, voient leurs résultats scolaires augmenter. Mais, on peut faire cette même
constatation en comparant les étudiants bien orientés, versus les étudiants mal orientés. Nous doutons
donc que l'âge soit seul en cause ici.
5.6 Intégration des adultes aux études à temps plein
Nous avons défini l'intégration comme étant à une extrémité du continuum «décrochage-
intégration». C'est sous cetangle que nous avons réalisé notre étude. Les centaines devariables testées,
nous conduisent àconclure qu'environ les deux tiers des étudiants sont bien intégrés. Évidemment nos
résultats sont très positifs, mais il fautgarder en mémoire que plusieurs desétudiants, inférieurs à la
moyenne n'ont pas participé à notre enquête.
Il reste qu'au minimum, un étudiant surtrois, adulte etnonadulte, s'intègre avec difficultés à nos
collèges. Ànotre avis, c'est trop!
5.7 Pistes d'actions et de recherches futures
Larecherche «Intégration des adultes auxétudes à temps plein» fut un projetfort ambitieux. Les
données issues decette recherche sonttrès nombreuses. Nous aurions souhaité prendre plus de temps
pour les analyser, pour explorer toutes les hypothèses de notre parcours. L'information demeure
disponible, nous espérons qu'elle soit utilisée.
En attendant, en annexe, les résultats au questionnaire sont détaillés. Ce document est riche et
autonome. Sa consultation pourra apporter aux enseignants, aux professionnels, et aux cadres une
connaissance approfondie des étudiants en cheminement continu, des adultes à l'Enseignement régulier
et des adultes àl'Éducation des adultes, en ce qui concerne: les caractéristiques sociodémographiques
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des étudiants, leurs cheminements, leurs interactions humaines, sociales et institutionnelles et leurs
interactions et attitudes reliées à l'apprentissage.
Hserait aussi intéressant de fouiller du côté du tiers des étudiants en difficultés. Sil'on considère
que ces étudiants sont à un point inconnu du continuum «décrochage-intégration», nous pouvons
sûrement faire quelque chose pour les aider àmieux s'intégrer. Un étudiant surtrois dans une classe ou
dans un collège vit une situation inconfortable, il présente des difficultés. Ceci doit nous pousser à
l'action.
Finalement, nous avons constaté le rôle important des enseignants quant à l'intégration des
étudiants et ce tant à l'Enseignement régulier qu'à l'Éducation des adultes. Notre recherche nous
confirme aussi certaines difficultés vécues en classe par nos étudiants. Àl'heure des coupures, ilserait
profitable pour l'intégration des étudiants, pour laconservation de nos effectifs scolaires, de chercher
des moyens de soutenir davantage les professeurs, les aider àmieux connaître leurs cUentèles étudiantes
hétérogènes, les soutenir dans leur aide aux étudiants.
Déjà les enseignants font un travail apprécié de lagrande majorité des étudiants. Toutefois, les
attentes des étudiants àleurs égards semblent tant grandes, qu'il faut chercher d'autres façons d'aider les
professeurs à aider tous les étudiants, adultes et non adultes.
Enfin, les étudiants demandent plus de souplesse dans leur horaire. Ils suggèrent plusieurs
améliorations pour leurs collèges. Ce sont d'intéressantes pistes d'action.
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LEGENDE
JR Jeunes à l'enseignement régulier
AR Adultes à l'enseignement régulier
ER Enseignement régulier
AA Adultes à l'éducation des adultes
EA Education des adultes
Tous les chiffres, sauf indication contraire, sont
exprimés en pourcentage.
Session 951 ou 943 95 = année 1995
1 = session d'hiver















16 et 17 ans
18 ans
19 ans
20 à 22 ans
23 et 24 ans
25 à 29 ans
30 à 39 ans
40 à 65 ans
moyenne d'âge
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A. Caractéristiques du cheminement scolaire
Cheminement scolaire avant votre inscription actuelle au cégep
AL Avant d'entreprendre des études collégiales, aviez-vous interrompu vos études? (Vous pouvez indiquer
plusieurs réponses, s'il y a lieu)
oui, au secondaire
oui, entre le secondaire et le collégial
oui, pendant ou après l'université
non (passez à la question A3)




de 1 à 2 ans
de 3 à 5 ans
pendant plus de 5 ans
A3. Pendant vos études primaires ou vos études secondaires, avez-vous recommencé (doublé) une année?
oui, au primaire
oui, au secondaire
oui, au primaire et au secondaire
non
A4. Au niveau secondaire, diriez-vous que vos résultats scolaires étaient :
inférieurs à la moyenne
dans la moyenne
supérieurs à la moyenne
A5. Avez-vous déjà interrompu vos études collégiales?
oui, pendant moins d'un an
oui, entre 1 et 2 ans
oui, entre 3 et 5 ans
oui, pendant plus de 5 ans
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A6. Pour quelles raisons avez-vous interrompu vos études collégiales? (Vous pouvez indiquer plusieursréponses,
s'il y a lieu)
Nbre
j'avais des problèmes financiers qui m'ont forcé à abandonner
j'ai trouvé un emploi qui me plaisait
je n'étais pas inscrit dans un programme qui me convenait
je m'étais inscrit sans être suffisamment motivépour mener
mon programme à terme
je me sentais isolé ou mal intégré au cégep
autre(s), précisez :
Je vivais des problèmes personnels
J'avais terminé mon programme d'études
Je me suis inscrit aux études ailleurs






A8. Lors de votre première expérience d'études collégiales, étiez-vous inscrit dans le même programmeque celui
que vous suivez actuellement?
OUI
non
Cheminement scolaire pendant votre inscription actuelle au cégep





























A10. Parmi les énoncés suivants, lequel ou lesquels expriment le mieux la ou les raisons qui vous ont décidé à venir
au cégep? (vous pouvez indiquer plusieurs réponses, s'il y a lieu)
je n'avais pas d'emploi après mes études secondaires,
alors je suis venu au cégep
JR AR AA
Nbre 72 ! 597 484
je me suis inscrit au cégep pour suivre le programme qui
me conduira à la carrière que j'ai choisie 64 69 46
je me suis inscrit au cégep pour poursuivre mes études 79 37 27
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je ne trouvais pas d'emploi qui me convenait, alors j'ai
décidé de reprendre mes études 0 17 19
j'aime étudier, apprendre des choses nouvelles, par curiosité
intellectuelle 30 27 25
j'occupais un emploi qui ne me convenait pas, alors j'ai
décidé de reprendre mes études 0 24 16
je me suis inscrit au cégep parce qu'on m'a offert l'opportunité
d'améliorer ma formation tout en maintenant mes prestations
d'assurance-chômage ou de sécurité du revenu 0 2 40
Ail. Avant de faire votre choix de programme, avez-vous consulté des services d'orientation scolaire ou
professionnelle? (vous pouvez indiquer plusieurs réponses, s'il y a lieu)
oui, les services d'une école secondaire
oui, les services d'un organisme gouvernemental
oui, j'ai consulté moi-même un professionnel en orientation
non, j'aurais aimé consulter ce genre de servicesmais je n'ai
pas pu le faire
non, je ne considère pas avoir besoin de ces services





incertain, je suis en période de réflexion
très incertain, je ne sais plus où j'en suis
Al3. Parmiles énoncés suivants, lequelou lesquels expriment le mieuxla ou les raisonsqui vous ont conduit à choisir
votre programme? (vous pouvez indiquer plusieurs réponses, s'il y a lieu)
JR AR AA
Nbre 719 602 487
j'ai choisi le programme qui me convenait le mieux parmi
ceux que l'on m'offrait 40 23 27
j'ai choisi ce programme parce qu'il conduit à un emploi
presque assuré 15 31 27
j'ai choisi ce programme parce qu'il correspond à mes goûts et
à mes intérêts 71 81 70
j'ai choisi ce programme en suivant les conseils d'un
orienteur scolaire ou professionnel 14 8 11
j'ai choisi ce programme parce qu'il me donne accès à un grand
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j'ai choisi ce programme afin d'obtenir une promotion à
mon travail
j'étais plus ou moins contraint à suivre un programme de formation,
j'ai choisi un peu au hasard parmi les programmes que l'on m'offrait








répondez à la question en encerclant le chiffre qui
correspond à votre réponse:
entièrement en désaccord 1
plutôt en désaccord 2
plutôt en accord 3
entièrement en accord 4
il est important de choisir un programme qui nous assure un bon revenu
Nbre 1 2 3 4
JR 718 8 34 50 9
AR 600 6 29 51 15
AA 475 7 23 51 20
il est important de choisir un programme en fonction de nos goûts,
le reste (possibilité d'emploi, niveau de revenu, etc.) est secondaire
il est plus important d'avoir un bon emploi qu'un diplôme
A15. Avez-vous l'intention de terminer votre programme?
Nbre 1 2 3 4
JR 715 4 12 40 44
AR 597 4 18 39 39
AA 482 6 25 34 34
Nbre 1 2 3 4
JR 711 12 41 32 15
AR 590 14 38 31 18
AA 473 8 34 38 21
JR AR AA
Nbr. 720 602 481
75 74 81
16 18 13
ne 4 4 4
n-amnK» 6 4 3
oui, assurément (passez à la question A17)
oui, probablement(passez à la question A17)
non, il est probable que je ne termine pas mon programm
non, je suis presque certain de ne pas terminer mon progra me
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(après avoir répondu à la question A16, passez à A18)






plus rapidement que la durée normale prévue
pendant la durée normale prévue
avec une session en plus
avec deux sessions en plus
avec plus de trois sessions en plus
je ne sais pas









s'il y a lieu)
breN1
j'ai hâte de terminer mes études pour aller à l'université
j'ai hâte de terminer mes études pour me trouver un emploi
j'ai des contraintes qui m'incitent à terminer mes études rapidement
même si ça devait me prendre un peu plus de temps pour terminer
mon programme, ce n'est pas très important
j'ai des contraintes qui me forcent à avoir un cheminement
plus lent que ce qui est prévu
je me permets de faire un cheminement plus lent que









Al9. Si cela vous était offert, aimeriez-vous :
répondez à la question en encerclant le chiffre qui
correspond à votre réponse:




1) avoir la possibilité d'étudier à temps partiel, dans votre programme, sans
frais de scolarité supplémentaires
Nbr. 1 2 3 4
JR 711 41 24 17 18
AR 584 34 20 17 29
AA 453 28 11 19 42
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2) avoir la possibilité d'organiser votre horaire pour avoir des cours
pendant le jour et en soirée
Nbre 1 2 3 4
JR 717 23 17 22 39
AR 591 24 15 20 42
AA 449 27 16 21 37
3) avoir la possibilité d'organiser votre horaire sur toute la semaine
(comprenant les fins de semaine)
Nbr. 1 2 3 4
JR 716 32 13 19 36
AR 593 34 13 16 36
AA 442 36 16 18 29
4) avoir la possibilité de suivre davantage de «cours intensifs» (session d'été,
cours intensifs pendant la fin de semaine, etc.)
Nbre 1 2 3 4
JR 714 40 27 17 17
AR 596 30 19 19 33
AA 439 39 17 18 26
5) avoir la possibilité de prendre des courshors programme sans
frais de scolarité supplémentaires
Nbre 1 2 3 4
JR 714 9 18 29 45
AR 589 16 19 23 42
AA 450 15 13 20 52
A20. De façon générale, diriez-vous que vos résultats scolaires au cégep sont :
Nbre
inférieurs à la moyenne
dans la moyenne
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B. Les interactions humaines et sociales
BL De façon générale, vos cours regroupent-ils :
JR AR AA
Nbre 716 594 474
uniquement des étudiants de 19 ans et moins (passez à
la question B3) 47 12 1
uniquement des étudiants de 20 ans et plus (passez
à la question B3) 4 8 75
à la fois des étudiants de ces deux groupesd'âge 50 80 23
B2. Dans quelle mesure êtes-vous en accord ou en désaccord avec les énoncés suivants :
N. B. Àla question B2, lorsque nous parlons d'étudiants «plus âgés» nous voulons désigner les personnes
qui ont 20 ans et plus, les «jeunes», quant à eux, ont 19 ans et moins.
répondez à la questionen encerclant le chiffre qui
correspond à votre réponse:
entièrement en désaccord 1
plutôt en désaccord 2
plutôt en accord 3
entièrement en accord 4




AA 106 48 26 18
1 2 3 4
47 31 18 5
34 36 22 8









3) il est stimulant de travailler en équipe avec desétudiants plus«jeunes» ou «plus âgés» que soi
Nbre 1 2
JR 350 11 17
AR 468 8 17
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4) les enseignants ont le même respect envers les «jeunes» étudiants qu'envers les «plus âgés»
Nbre 1.2
JR 349 5 17
AR 468 5 14





5) lesétudiants «plus âgés» posent trop dequestions enclasse, ce qui ralentit le déroulement des cours
Nb™ j 2 3
JR 351 32 35 25
AR 467 50 35 13





























B3. Dans quelle mesure êtes-vous en accord ou en désaccord avec les énoncés suivants :
répondez à la questionen encerclant le chiffre qui
correspondà votre réponse:
entièrement en désaccord 1
plutôt en désaccord 2
plutôt en accord 3
entièrement en accord 4
ne s'applique pas 5
1) mes amis m'encouragent à poursuivre mes études
Nbre 1 2 3 4 5
JR 714 3 5 31 52 9
AR 593 4 4 30 46 17
AA 480 5 4 26 50 15
2)
3)
ma conjointe ou mon conjoint considère que mes études nuisent à
notre relation
Nbre 1 2 3 4 5
JR 708 28 5 3 1 63
AR 585 37 10 9 3 40
AA 474 41 15 8 4 33
order plus de
Nbre 1 2 3 4 5
JR 698 1 0 1 1 98
AR 582 3 2 10 13 72
AA 471 9 6 21 15 50
parfois, je me sens inconfortable de ne pas pouvoir acc r
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très rapidement,à mon arrivée au cégep, je me suis senti
intégré à la communauté collégiale
i
Nbre 1 2 3 4 5
JR 716 8 15 42 35 0
AR 593 8 19 41 32 1
AA 482 5 11 42 37 4
j'ai des amis qui m'aident lorsquej'ai des difficultés dansmes
études ou mes travaux scolaires
Nbre 1 2 3 4 5
JR 714 6 10 36 47 2
AR 593 8 13 34 36 10
AA 478 9 10 34 37 11




mes études nuisent à ma relation avec mes enfants
Nbre 1 2 3 4 5
JR 708 1 1 7 27 65
AR 583 3 2 11 44 39
AA 473 2 3 16 52 27
N** 1 2 3 4 5
JR 701 1 0 0 0 98
AR 580 8 9 7 3 73
AA 466 18 14 12 4 52
depuis que je suis arrivé au cégep, j'ai développé un sentiment
d'appartenance envers le milieu et envers les gens qui j'y côtoie
Nbre 1 2 3 4 5
JR 716 9 18 40 32 1
AR 586 9 14 44 31 2
AA 477 6 14 45 30 6
parfois, je me sens inconfortable de ne paspouvoir accorder plus de
temps à ma conjointe ou mon conjoint à cause de mes études
Nb« 1 2 3 4 5
JR 708 10 9 9 6 66
AR 585 13 13 22 12 41
AA 470 15 13 25 15 31





2 3 4 5
3 1 0 54
19 23 11 7
19 14 7 9
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B4. Si vous aviez des difficultés dans vos cours, vos travaux, ou vos études, auprès de qui iriez-vous chercher de l'aide




aide ou conseiller pédagogique
je me débrouillerais par moi-même
autres recours :
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Nbre 1 2 3 4 5
JR 694 37 42 17 4 0
AR 548 29 43 21 8 0
AA 423 30 40 23 7 0
Nb« 1 2 3 4 5
JR 698 28 37 33 3 0
AR 562 35 36 26 3 0
AA 441 38 36 25 2 0
Nbre 1 2 3 4 5
JR 663 2 4 15 79 0
AR 505 1 9 19 71 0
AA 379 2 9 19 69 1
Nbre 1 2 3 4 5
JR 688 34 15 35 15 1
AR 548 37 14 33 16 0
AA 422 32 15 34 19 0
Nbre 1 2 3 4 5
JR 40 18 46 19 15 2
AR 25 22 11 41 22 5
AA 42 29 38 17 17 0
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C* L'accueil et les services de votre cégep












C2. Quelle évaluation faites-vous des professionnels(aide pédagogique,conseiller en orientation, etc.) et des services
de soutien technique (bibliothèque, registrariat, prêts et bourses, etc.) de votre cégep?
1)
2)
répondez à la question en encerclant le chiffre qui





je ne connais pas ces services 5
en ce qui a trait à leur accessibilité (horaire, période d'attente, etc.)
services professionnels Nb« 1 2 3 4 5
JR 713 5 18 50 17 9
AR 595 4 13 55 19 9
AA 460 4 10 47 17 22
Nbre 1 2 3 4 5
JR 705 4 8 50 35 4
AR 592 4 9 54 30 4
AA 451 4 6 52 24 13
soutien technique




Nbre 1 2 3 4 5
JR 713 3 13 49 25 11
AR 587 3 7 50 31 9
AA 460 4 8 45 22 21
Nbre 1 2 3 4 5
JR 707 2 8 51 35 4
AR 586 3 5 51 37 4
AA 450 4 3 52 28 12
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C3. Existe-t-il des services dans votre cégepauxquels vousauriezaimé avoir accès sans pouvoir y parvenir?
Nbre
oui
non (passez à la question C5)
C4. Si OUI, de quel(s) service(s) s'agit-il et pourquoi n'y avez-vous pas accès?
Nbre
souplesse et attitude du personnel
soutien et animation pédagogiques
services publics, locaux, équipement
activités sportives et socio-culturelles
services professionnels
divers
C5. Y a-t-il des services qui ne sont pas offerts par votre cégep et que vous aimeriez avoir?
oui

















C6. Si OUI, de quel(s) service(s) s'agit-il?
Nbre
souplesse et attitude du personnel
soutien et animation pédagogiques
services publics, locaux, équipement
activités sportives et socio-culturelles
services professionnels
divers









répondez à la question en encerclant le chiffre qui





je ne sais pas 5
1) applique les règlements avec souplesse en tenant compte de la
situation de chaque étudiant
jybr. 1 2 3 4 5
JR 713 2 15 38 8 38
AR 598 3 17 37 10 33
AA 474 3 11 34 12 40
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2) applique les règlements avec équité en ne favorisant pas, outre mesure,
des individus ou des groupes en particulier
3) est respectueux envers les étudiants
Nbre 1 2 3 4 5
JR 713 1 10 33 16 40
AR 596 2 7 38 16 38
AA 473 1 7 31 18 42
Nbre 1 2 3 4
JR 707 1 6 53 41
AR 591 1 7 53 40
AA 461 1 2 43 55
des
Nbre 1 2 3 4
JR 708 2 10 52 36
AR 591 3 14 53 31
AA 455 1 9 39 51
4) considère les étudiants comme des personnes responsabl
C8. Quelles sontlesprincipales améliorations quevoussouhaiteriez apporterau fonctionnement de votre cégep? (il
peut s'agir d'améliorations à l'égard de vos horaires, de l'accueil, de l'information, des heures d'ouverture,
etc.)
relations avec professeurs, soutien pédagogique
services et attitudes du personnel non enseignant
horaire, rythme d'études adaptés
accessibilité aux locaux et à l'équipement
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D. Les interactions reliées à l'apprentissage





répondez à la question en encerclant le chiffre qui
correspond à votre réponse:
entièrement en désaccord 1
plutôt en désaccord 2
plutôt en accord 3
entièrement en accord 4
je préfère que les enseignants conservent une certaine distance
entre eux et nous
Nbr. 1 2 3 4
JR 716 31 47 19 3
AR 597 37 44 16 4
AA 482 38 40 19 4
j'aimerais pouvoir parlerde certains de mes problèmes avec mes
enseignants même si ça ne concerne pas directement leur cours
Nbre 1 2 3 4
JR 716 18 34 34 14
AR 598 16 29 41 14
AA 481 24 35 30 10
j'aimerais que l'on adapte les cours aux capacitésde chaque étudiant,
on n'apprend pas tous au même rythme
Nbre 1 2 3 4
JR 714 11 25 39 25
AR 596 12 28 41 19
AA 480 11 24 44 21
j'apprécie les enseignants qui s'en tiennent à leur matière pendant les cours
Nbre 1 2 3 4
JR 712 13 35 38 15
AR 599 10 31 42 17
AA 480 7 22 46 26
5) j'apprécie les enseignants qui tiennent compte des contraintesdes
étudiants (travail, responsabilités familiales, etc.) dans l'établissement
de la charge de travail
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Nbre 1 2 3 4
JR 713 2 5 30 63
AR 600 3 8 40 49
AA 482 2 6 42 51
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6) en général, je suis satisfait de mes enseignants
Nbre 1 2 3 4
JR 713 2 12 65 21
AR 597 2 7 58 33
AA 484 1 8 49 41
7) en général, les enseignants nous considèrent comme des personnes
responsables
Nbre 1 2 3 4
JR 715 1 6 58 35
AR 601 2 8 56 34
AA 482 1 5 44 50
D2. Quelle importance accordez-vous à chacune des caractéristiques suivantes pouvant décrire le comportement d'un
enseignant?
1) prévoit des exercices et des travaux pratiques en classe
2) respecte les objectifs de son plan de cours
3) respecte l'échéancier prévu au plan de cours
répondez à la question en encerclant le chiffre qui
correspond à votre réponse:




Nbre 1 2 3 4
JR 717 1 11 53 35
AR 593 3 8 50 39
AA 488 1 5 43 51
jybre 1 2 3 4
JR 718 2 9 44 45
AR 597 1 7 42 51
AA 489 2 6 43 49
Nbre 1 2 3 4
JR 719 2 13 45 40
AR 595 1 13 46 40
AA 485 1 10 47 42
eure)
Nbre 1 2 3 4
JR 719 5 20 39 37
AR 598 3 15 42 41
AA 486 1 14 46 40
4) respecte l'horaire du cours (commence et termine le cours à l'he
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5) fait appel aux expériences personnelles des étudiants
6) est exigeant aux évaluations
7) encourage la participation dans les cours
8) est disponible pour des rencontres en dehors des cours
Nbre 1 2 3 4
JR 718 5 25 48 22
AR 594 6 21 49 25
AA 480 5 20 50 25
Nbre 1 2 3 4
JR 715 8 33 52 6
AR 590 3 21 63 13
AA 480 3 19 63 15
Nbre 1 2 3 4
JR 718 3 11 45 41
AR 596 2 9 43 47
AA 487 1 5 42 52
Nbre 1 2 3 4
JR 717 0 3 25 72
AR 598 1 3 32 64
AA 484 3 13 38 46
D3. Voici une liste de «qualités» que peuvent avoir des enseignants. Classez par ordre de préférence chacune de ces
«qualités».
(inscrivez 1, pour la «qualité» qui vous semble la plus importante, 2 pour la suivante, et ainsi de suite
jusqu'à 4)
être organisé, structuré, dans la présentation des cours
Nbr. 1 2 3 4
JR 707 8 16 30 47
AR 587 11 18 31 41
AA 465 16 19 39 26
Nbre 1 2 3 4
JR 710 34 30 27 10
AR 591 31 33 27 9
AA 470 33 36 22 9
Nbr. 1 2 3 4
JR 710 28 20 22 31
AR 589 18 20 23 39
AA 473 15 15 20 51
être capable de bien communiquer ses connaissances
savoir créer une bonne «atmosphère» dans les cours
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être compétent dans la matière qu'il enseigne
Nbre 1 2 3 4
JR 716 31 34 22 13
AR 596 41 29 19 11
AA 487 38 31 19 13
D4. Classez par ordre de préférence les différentes méthodes pédagogiques suivantes :
(inscrivez 1, pour la méthode qui vous plaît le plus, 2 pour la suivante et ainsi de suite jusqu'à 5)
le travail en équipe pendant les cours
Nbre 1 2 3 4 5
JR 715 18 25 19 22 16
AR 590 12 19 21 23 24
AA 469 14 31 22 17 17
oire)
Nbre 1 2 3 4 5
JR 714 31 23 23 16 7
AR 593 36 31 18 12 3
AA 477 50 26 16 6 3
Nbre 1 2 3 4 5
JR 714 22 17 20 21 19
AR 593 15 17 26 23 19
AA 473 12 17 27 27 17
les exercices pratiques (en classe ou en laborat i
les discussions de groupe
les méthodes audiovisuelles (films, documentaires, etc.)
le cours magistral
N1"* 1 2 3 4 5
JR 713 12 22 23 26 17
AR 596 11 17 23 26 22
AA 473 7 14 24 35 21
N** 1 2 3 4 5
JR 712 17 14 15 14 40
AR 597 26 16 12 16 30
AA 481 19 14 13 15 40
D5. Quelle forme d'évaluation, préférez-vous le plus?
(inscrivez 1, pour la méthode qui vous plaît le plus, 2 pour la suivante, et ainsi de suite jusqu'à 4)
des examens
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Nbre 1 2 3 4
JR 714 30 29 33 8
AR 593 39 32 21 8
AA 475 36 27 26 11
Intégration des adultes auxétudesà temps plein- ANNEXE
des travaux individuels à la maison
des travaux d'équipe
des présentations orales en classe
Nbr« 1 2 3 4
JR 716 41 37 17 5
AR 594 42 36 19 3
AA 480 45 34 17 5
Nbre 1 2 3 4
JR 718 25 29 36 10
AR 593 16 25 44 16
AA 480 17 29 39 15
Nbre 1 2 3 4
JR 715 4 6 15 76
AR 595 4 8 16 72
AA 482 4 11 18 68












D7. Defaçon générale, en dehorsdes cours, consacrez-vous un temps équivalent à la durée de voscours pourl'étude
et les travaux?
oui, pour tous mes cours (passez à la question D9)
oui, pour la plupart des cours (passez à la question D9)









D8. Pour quelles raisons ne consacrez-vous pas un temps équivalent à la durée de vos cours pour l'étude et les travaux?
(vous pouvez indiquer plusieurs réponses, s'il y a lieu)
je n'ai pas besoin d'autant de temps pour répondre aux exigences
des cours
je dois consacrer plus de temps pour répondre aux exigences
des cours
je n'ai pas le temps à cause de mon emploi















Intégration des adultes aux études à temps plein - ANNEXE
je consacre tout le temps nécessaire seulement pour les cours
que j'aime
je n'ai pas le goût ou l'intérêt pour le faire




D9. En moyenne, combien de temps consacrez-vous par semaine pour l'étude et les travaux (en dehors des cours)?
moyenne d'heures
JR AR AA
Nbre 70? 5?9 466
13 14 16
DIO. Nous allons maintenant vous présenter une série d'énoncés décrivant des comportements ou des attitudes que
peuvent adopter des étudiants dans leur cours. Pour chacun de ces énoncés, indiquez dans quelle mesure il
s'applique à vous.
1) j'ai parfois de la difficulté à me concentrer en classe
2) j'ai de la difficulté à prendre des notes en classe
répondez à la question en encerclant le chiffre qui





Nb« 1 2 3 4
JR 715 11 57 27 5
AR 599 19 56 21 5
AA 486 23 55 18 4
Nbre 1 2 3 4
JR 719 42 43 11 4
AR 601 49 37 10 4
AA 487 47 38 13 3
3) je préfère poser des questions à l'enseignant après le cours plutôt
que pendant le cours
4) je préfère poser des questions à d'autres étudiants plutôt qu'à
l'enseignant lorsque je ne comprends pas bien dans un cours
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Nbre 1 2 3 4
JR 718 18 21 34 26
AR 598 26 27 25 23
AA 487 46 27 17 10
Nbr. 1 2 3 4
JR 719 13 35 36 16
AR 601 33 34 25 9
AA 486 42 33 20 5
Intégrationdes adultes aux études à temps plein - ANNEXE
5) j'ai parfois de la difficulté à rester attentif pendant les cours
6) je suis très discipliné en classe et je trouve importantque les
autres le soient aussi
Nbre 1 2 3 4
JR 715 9 53 30 8
AR 599 24 53 20 3
AA 486 28 54 15 3
Nbre 1 2 3 4
JR 719 3 16 46 35
AR 598 3 10 40 47
AA 488 6 11 41 42
Nbr. 1 2 3 4
JR 716 7 33 39 22
AR 600 3 24 44 29
AA 487 3 16 45 36
7) je participeactivement aux discussions de groupe ou en équipe
8) je n'assiste pas toujours aux cours qui ne m'apparaissent pas
intéressants ou importants
9) je préfère ne pas aller à un cours plutôt que d'arriver en retard
10) je me sens parfois isolé dans mes cours à cause de mon âge
11) je fais des efforts pour m'adapter aux méthodes pédagogiques
de tous mes enseignants
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Nbre 1 2 3 4
JR 716 55 29 11 5
AR 596 62 25 11 2
AA 486 80 14 5 1
jurbre 1 2 3 4
JR 718 65 21 9 5
AR 597 72 16 7 5
AA 485 87 7 4 2
Nbre 1 2 3 4
JR 711 95 4 1 0
AR 601 65 21 9 6
AA 485 84 11 4 2
N"™ 1 2 3 4
JR 716 6 12 57 25
AR 601 6 13 48 33
AA 487 11 14 38 37
Intégration des adultes aux études à temps plein - ANNEXE
DU. Êtes-vous satisfait des dimensions suivantes de votre programme?
répondez à la question en encerclant le chiffre qui





1) la pertinence des cours que vous devez suivre
Nbre 1 2 3 4
JR 714 4 21 63 13
AR 600 4 15 63 19
AA 480 3 14 65 19
la qualité des cours offerts
Nbre 1 2 3 4
JR 717 2 13 72 13
AR 600 1 12 66 21
AA 483 2 9 67 23
la qualitédu matérielet des équipements fournis ou suggérés
Nbr. 1 2 3 4
JR 714 2 12 64 22
AR 599 3 11 60 26
AA 484 5 17 58 20
la disponibilité et l'accessibilité du matériel et des équipements fournis
Nbr« 1 2 3 4
JR 714 2 13 64 21
AR 602 3 17 60 21
AA 482 5 21 60 15
la qualitéde l'aide ou de l'encadrement fournis par les enseignants
Nbre 1 2 3 4
JR 713 2 11 65 23
AR 600 2 11 60 27





D12. Dans quelle mesure êtes-vous en accord ou en désaccord avec les énoncés suivants ;
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répondez à la question en encerclant le chiffre qui
correspond à votre réponse:
entièrement en désaccord 1
plutôt en désaccord 2
plutôt en accord 3









Intégration des adultes aux études à temps plein - ANNEXE
la durée prévue de mon programmeest trop longue
Nbre 1 2 3 4
JR 717 41 46 11 3
AR 601 29 41 23 7
AA 478 40 41 15 4
le rythme d'apprentissage imposé parmon programme est trop rapide
Nbre 1 2 3 4
JR 717 21 46 27 5
AR 599 24 40 28 8
AA 483 17 32 32 19
dans mon programme, il y a trop de «théorie» parrapportà la «pratique»
Nbre 1 2 3 4
JR 714 15 39 34 12
AR 598 22 40 27 11
AA 476 15 45 32 8
dans mon programme, il y a trop de «pratique» parrapport à la «théorie»
Nbrï 1 2 3 4
JR 712 43 51 5 1
AR 599 42 52 5 1
AA 472 35 57 6 2
l'heure à laquelle commence et se termine mes cours est satisfaisante
Nbre 1 2 3 4
JR 717 7 22 49 22
AR 600 8 20 52 20
AA 483 6 11 45 38
mon programme me prépare bien au marché du travail ou
à la poursuite de mes études à l'université
Nbre 1 2 3 4
JR 707 7 20 54 20
AR 598 4 13 58 26
AA 474 4 17 55 25
mon programme correspond aux attentes que j'avais lorsque je l'ai choisi
Nbr. 1 2 3 4
JR 714 6 21 57 16
AR 593 5 14 57 25
AA 478 6 15 53 26
j'ai trop de cours par semaine
Nbr. 1 2 3 4
JR 715 22 49 22 7
AR 600 29 47 20 4




Intégration des adultes aux études à temps plein - ANNEXE
les informations que j'avais lorsquej'ai choisimon programme étaientbonnes
Nbre 1 2 3 4
JR 719 5 18 56 21
AR 599 4 15 57 25
AA 481 5 17 54 24
dans l'ensemble, je suis satisfait de mon programme
Nb« 1 2 3 4
JR 716 3 13 56 27
AR 600 2 8 56 34
AA 482 2 9 57 32
D13. Pour répondre àcette question, nous vous demandons de vous reporter au premier mois devotre arrivée au cégep.
À cemoment, étiez-vous :
1) inquiet quant à votre capacité à réussir vos cours
répondez à la question en encerclantle chiffre qui





2) inquiet quantà votre capacité à vous adapter ou vous intégrer au cégep
Nbre 1 2 3 4
JR 719 19 30 32 19
AR 602 26 24 28 23
AA 488 28 27 26 19
Nbre 1 2 3 4
JR 721 23 32 29 16
AR 600 28 28 26 19
AA 486 36 36 18 10
Nbr. 1 2 3 4
JR 720 35 32 19 14
AR 602 50 28 14 8
AA 485 54 25 15 6
3) incertainde votre choix de programme
4) inquiet d'avoir à intégrer un milieu dans lequel se retrouvent des
personnes plus jeunes ou plus âgées que vous
Nbre 1 2 3 4
JR 717 64 26 7 3
AR 603 44 25 20 11
AA 486 63 23 11 3
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Intégration des adultes aux études à temps plein - ANNEXE
5) incertain quant à l'efficacité de vos méthodes de travail
6)
7)
inquiet parce que vous ne connaissiez pas suffisamment
les règles scolaires et administratives du cégep
incertain d'avoir un «bagage» de connaissances suffisant
pour réussir vos cours
Nbre 1 2 3 4
JR 717 17 36 38 10
AR 601 30 33 26 12
AA 485 34 32 24 10
Nbre 1 2 3 4
JR 719 42 36 16 6
AR 604 54 25 14 7
AA 487 61 23 9 7
T^bre 1 2 3 4
JR 720 31 37 23 9
AR 601 44 27 20 9
AA 485 41 28 21 10




charge d'études et méthodes de travail
s'adapter aux pairs, se faire des amis
transition, intégration au collège
adaptation aux différents professeurs
adaptation à l'horaire














D15. Actuellement, après avoir passé un certaintemps au cégep, êtes-vous?
1) inquiet quant à votre capacité à réussir vos cours
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répondez à la question en encerclant le chiffre qui





Nbre 1 2 3 4
JR 718 37 41 18 4
AR 601 55 33 9 3
AA 487 59 29 8 3
Intégration des adultes aux études à temps plein - ANNEXE
2) inquiet quant à votre capacité à terminer votre programme
Nbre 1 2 3 4
JR 718 57 30 8 5
AR 600 61 26 9 4
AA 484 65 25 7 4
3) incertain d'avoir un «bagage» de connaissances suffisant pour
réussir vos cours
4) incertain quant à l'efficacité de vos méthodes de travail
Nbre 1 2 3 4
JR 716 49 39 10 2
AR 601 63 29 7 1
AA 484 61 30 6 2
Nb« 1 2 3 4
JR 720 32 46 17 5
AR 602 50 36 12 2
AA 486 53 36 8 3
5) parfois inconfortable d'avoir à côtoyer des personnesplus jeunes
ou plus âgées que vous
Nbre 1 2 3 4
JR 718 87 11 1 0
AR 600 73 19 5 3
AA 485 82 15 3 0
D16. Depuis votre arrivée au cégep dans quelle mesure vous a-t-il été difficile :
D de concilier votre travail et vos études
2) de concilier vos besoins financiers et vos études
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répondez à la question en encerclant le chiffre qui
correspond à votre réponse:
pas du tout difficile 1
un peu difficile 2
difficile 3
très difficile 4
ne s'applique pas 5
Nbre 1 2 3 4 5
JR 716 14 22 15 6 43
AR 600 12 21 19 13 35
AA 483 15 21 17 8 40
Nbre 1 2 3 4 5
JR 716 21 26 20 13 19
AR 600 10 25 28 35 4
AA 485 16 31 23 19 11
Intégrationdes adultes aux études à temps plein - ANNEXE
3) de concilier vos responsabilités familiales et vos études
Nbre 1 2 . 3 4 5
JR 711 19 11 5 2 63
AR 599 12 14 13 14 47
AA 479 18 23 18 16 26
llégial
Nbre 1 2 3 4 5
JR 720 21 43 29 7 0
AR 602 36 37 19 8 1
AA 483 40 34 18 6 2
Nbr. 1 2 3 4 5
JR 719 13 37 33 17 0
AR 604 19 39 27 14 1
AA 487 22 39 26 13 1
Nbre 1 2 3 4 5
JR 721 20 29 27 22 1
AR 602 22 33 21 20 5
AA 483 24 31 22 21 3
ors
Nbre 1 2 3 4 5
JR 719 24 36 22 14 4
AR 603 20 29 21 21 10
AA 480 25 28 17 16 15
Nbre 1 2 3 4 5
JR 720 12 38 32 17 0
AR 602 21 36 26 15 1
AA 484 26 37 21 15 1
4) de vous adapter auniveaud'exigences des cours auco i l
5) de devoir faire de nombreux travaux scolaires
6) de concilier vos études et vos loisirs
7) de devoir faire des travaux en équipe en dehors des cou
8) de gérer votre temps
9) d'avoir la discipline nécessaire pour vous rendre à vos cours, faire






1 2 3 4 5
43 32 15 10 1
48 29 10 9 3
56 25 9 6 4
Intégration des adultes aux études à temps plein - ANNEXE
E. Attitude à l'égard des apprentissages
El. Dans quelle mesure êtes-vous en accord avec les énoncés suivants :
répondez à la question en encerclant le chiffre qui
correspond à votre réponse:
entièrement en désaccord 1
plutôt en désaccord 2
plutôt en accord 3
entièrement en accord 4
1) j'ai souvent peur d'échouer pendant les examens
Nb« 1 2 3 4
JR 718 15 35 35 15
AR 601 17 34 34 15






mes périodes de travail sont souvent interrompues pardes
pauses fréquentes ou prolongées
Nb« 1 2 3 4
JR 716 16 43 33 8
AR 601 20 44 31 5
AA 483 33 45 19 3
j'ai du mal à contrôler mon stress avantou pendant les périodes d'examen
Nbre 1 2 3 4
JR 717 24 40 25 12
AR 601 19 37 29 15
AA 486 23 34 28 16
ce qui est important c'est de réussir un cours, quelle que soit la note
Nb« 1 2 3 4
JR 717 19 40 28 14
AR 599 18 39 31 12
AA 484 14 35 34 18
je suis toujours bien préparélorsque je me présente à un examen
Nbr« 1 2 3 4
JR 716 3 29 58 10
AR 599 2 24 57 18
AA 487 3 15 60 23
les employeurs s'intéressent au diplôme, pas aux notes obtenues
Nbre 1 2 3 4
JR 711 22 45 24 8
AR 592 18 42 29 11
AA 476 15 37 33 14
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Intégrationdes adultes aux études à temps plein - ANNEXE
7) ce que j'apprends dans mes cours pourrame servir un jour ou l'autre
Nbre 1 2 3 4
JR 716 2 10 43 44
AR 599 1 4 35 60
AA 485 2 3 33 62
Nbre 1 2 3 4
JR 715 4 19 59 19
AR 601 2 11 54 33
AA 487 2 7 55 37
8) de façon générale je suis fier de mes travaux scolaires
9) je suis entièrement responsable de la réussite ou de l'échec
de mes cours
jybre 1 2 3 4
JR 719 2 10 35 54
AR 600 2 9 29 60
AA 487 2 9 31 58
E2. Dans quelle mesure êtes-vous en accord ou en désaccord avec les énoncés suivants
répondez à la question en encerclantle chiffre qui
correspond à votre réponse:
entièrement en désaccord 1
plutôt en désaccord 2
en léger désaccord 3
ni en accord, ni en désaccord 4
en léger accord 5
plutôt en accord 6
entièrement en accord 7
1) certains obtiennent d'excellents résultats sans vraiment travailler fort
Nbre j 2
JR 719 3 9
AR 604 4 10
AA 486 7 13
3 4 5 6 7
6 7 29 25 22
8 12 26 21 20
7 13 22 23 15
2) en pratique, j'ai de la difficulté à accepter de consacrerbeaucoup de
temps et d'énergie à la réussite scolaire
Nbre 1 2 3 4 5 6 7
JR 718 12 25 13 10 21 16 4
AR 602 22 31 11 9 16 8 3
AA 487 25 33 12 9 12 7 2
Cette échelle est tirée de Larose, Simon. Roy, Roland et Falardeau, Isabelle (1991) Le test de réactions et d'adaptation au collégial (T.R.A.C.),
Guide d'utilisation, Sainte-Foy, Cégep de Sainte-Foy.
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Intégration des adultes aux études à temps plein - ANNEXE
3) ceux et celles qui ont d'excellentes notes n'ont sans doute pas besoin
de bûcher pour comprendre certaines notions ou certains problèmes
Nbre 12
JR 717 20 34
AR 603 22 33
AA 486 18 32
3 4 5 6 7
14 9 12 9 2
12 12 10 8 2
16 11 8 10 4
4) s'il me faut bûcher très fort pour réussirdans le programme qui





1 2 3 4 5 6 7
27 33 11 10 12 5 2
41 29 8 8 7 5 3
36 35 7 8 7 6 2
5) pour ceux et celles qui excellent à l'école, il suffit de lire leurs
notes théoriques pour bien les assimiler
Nbre 1 2 3 4 5 6 7
JR 718 18 30 17 14 11 8 2
AR 602 18 26 14 16 10 12 3
AA 484 16 24 16 18 13 10 3
6) je tiens tellement à réussir ma vie professionnelle que j'accepte





2 3 4 5 6 7
0 14 13 18 27 15
5 10 8 13 34 28
4 5 10 12 32 35
7) la plupart des gens qui ont de fortes notes n'ont qu'à faire





2 3 4 5 6 7
35 16 11 9 8 3
31 13 15 10 6 2
31 12 15 11 10 2
8) si je dois renoncer à trop de bon temps pour réussir mes





1 2 3 4 5 6 7
21 31 15 13 13 4 2
43 28 11 10 6 3 1
41 30 10 6 7 4 2
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Intégrationdes adultes aux études à temps plein - ANNEXE
F. Caractéristiques sociodémographiques
FI. Où êtes-vous né-e?
Nbre
au Québec (passez à la question F3)
autres lieux de naissance
F2. Depuis combien de temps habitez-vous au Québec?
Nbre
moyenne (années)
F3. Quelle est votre langue maternelle(la premièrelangueque vous avez apprise et que vous comprenez encore)?
JR AR AA
Nbrc 712 580 472
français 94 87 82




avec vos enfants (sans conjoint-e) (passez à la question F8)
seul-e (passez à la question F9)
avec vos parents (passez à la question F9)
en colocation (passez à la question F9)
F5. Est-ce que votre conjoint-e occupe un emploi?
Nbre
oui
non, il ou elle est étudiant-e
non, il ou elle est en recherche d'emploi
non, il ou elle est occupé-e au foyer
F6. Pendant l'année 1994, à combien s'élevait le revenu brut de votre conjoint-e? (tenez compte de tous ses
revenus, quelle qu'en soit la source)
Nbre
moins de 10 000$
de 10 000$ à 20 000$
de20 000$à30 000$
de30000$à40000$





























Intégrationdes adultes aux études à temps plein - ANNEXE
F7. Avez-vous des enfants qui habitentavec vous au moins la moitié du temps?
JR AR AA
Nbrc 14 185 245
oui 25 56 69
non (passez à la question F9) 75 44 31





F9. Actuellement, occupez-vous un emploi?
JR AR AA
Nbre 720 602 485
oui 44 43 30
non (passez à la question Fil) 57 57 70
F10. En moyenne, combien de tempsconsacrez-vous à votreemploi à chaquesemaine?
JR AR AA
Nbrc 306 244 139
moyenne (heures) 14 18 26




régime des prêts et bourses
contribution des parents et de la famille
contribution du conjoint ou de l'ex conjoint
prestation d'assurance-chômage, aide gouvernementale
(BS, AC, CSST, SAAQ, rentes, allocation de formation)
économie ou emprunt, SPRINT, argent personnel
F12. Pendant l'année 1994, à combiens'élevait votrerevenupersonnel brut? (tenez compte de tous vos revenus,
quelle qu'en soit la source)
Nbre
moins de 3000 $
de 3000 $ à 5000 $
de 5000$ à 10 000$
de 10 000$ à 20 000$
plus de 20 000 $
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JR AR AA



















Intégration des adultesaux études à temps plein - ANNEXE
Revenu familial
Nbre
moins de 15 000$
de 15 000$ à 25 000$
de25 000$à35 000$
de35000$à45000$
de 45 000$ à 55 000$
plus de 55 000 $
Si vous avez des commentaires, concernant l'un ou l'autre des sujets abordés dans ce questionnaire, nous aimerions
grandement que vous nous en fassiez part:
Nbre
Commentaires sur le questionnaire
Difficultés personnelles d'étudiants
Intensité et rythme d'études
Soutien pédagogique
Satisfaction d'être étudiant
Accès à plus de services adaptés





















Intégration des adultes aux études à temps plein - ANNEXE
G. Image du dossier scolaire à l'hiver 1995
Extraits du Système d'information et de gestion de données sur l'effectif au collégial (SIGDEC) et du Fichier
sur les cheminements scolaires au collégial (CHESCO).
1) Moyenne au secondaire
2) Moyenne du nombre total de sessions au collège
JR AR AA
Nbre 660 437 295
76 67 63
JR AR AA
Nbre 663 522 417
4,0 6,9 4,4
3) Moyenne du nombre de sessions entre la fin du secondaireet le début du collégial
4) Moyenne du nombre d'interruptions
5) Moyenne du nombre total de sessions d'interruption
6) Moyenne du nombre de sessions au collège après la dernière inscription
7) Moyenne du nombre total de cours
8) Moyenne du nombre de cours suivis
9) Moyenne du nombre de cours réussis
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JR AR AA
Nbre 660 590 158
0,0 2,4 2,2
JR AR AA
Nbre 662 521 375
0,0 0,8 0,8
JR AR AA
Nbre 662 521 375
0,0 5,7 9,0
JR AR AA
Nbre 662 521 373
3,3 3,3 1,9
JR AR AA
Nbre 663 522 417
6,8 5,2 6,8
JR AR AA
Nbrï 663 522 417
6,7 5,0 6,4
JR AR AA
Nbre 663 522 417
6,0 4,3 5,9
Intégration des adultes aux études à temps plein - ANNEXE
10) Moyenne du nombre de cours échoués
11) Moyenne des moyennes des groupes à l'évaluation
12) Moyenne de l'étudiant


















16) Nombre de sessions entre la fin du secondaire et le collégial
retour au secondaire après inscription au cégep
inscription immédiate au cégep
inscription au cégep après une ou plusieurs sessions
-138-
JR AR AA
Nbre 663 522 417
0,7 0,7 0,5
JR AR AA
Nbre 661 520 412
70 72 76
JR AR AA
Nbrï 661 520 412
72 71 76
JR AR AA

























Intégration des adultes aux études à temps plein - ANNEXE
17) Nombre de sessions à la fiche d'inscription




6 ou 7 sessions




2 à 5 interruptions
19) Nombre de sessions d'interruption
aucune interruption
moins d'un an
un ou deux ans
trois à cinq ans
plus de cinq ans
20) Nombre de sessions au collège après la dernière inscription
lre année (1 ou 2 sessions)
2eannée (3 ou 4 sessions)
3eannée (3 à 10 sessions)
21 ) Nombre total de cours
0 à 3 cours
4 ou 5 cours
6 ou 7 cours
8 ou 9 cours
10 à 20 cours
22) Nombre de cours suivis
0 à 3 cours
4 ou 5 cours
6 ou 7 cours
8 ou 9 cours















































Intégration des adultes aux études à temps plein - ANNEXE
23) Nombre de cours réussis
Nbre
0 à 3 cours
4 ou 5 cours
6 ou 7 cours
8 ou 9 cours
10 à 14 cours
24) Nombre de cours échoués
Nbre
aucun cours échoué
1 seul cours échoué
2 cours échoués
3 à 9 cours échoués
25) Moyenne des notes de cours à l'hiver 95
Nbre
moins de 60
plus de 60 à 70
plus de 70 à 75
plus de 75 à 80
plus de 80 à 85
plus de 85
Moyenne des cours à l'hiver 95
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31) Inscription pour la session d'automne 95
non inscrit à l'automne 95






















Intégration des adultes auxétudesà tempsplein- ANNEXE
Questions ouvertes du questionnaire
Accessibilité aux services
• C3. Existe-t-il des services dans votre cégep auxquels vous auriez aimé avoiraccès sanspouvoir y parvenir?
> C4. Si OUI, de quel(s) service(s) s'agit-il et pourquoi n'y avez-vous pas accès?
Services publics, locaux et équipement
accès à équipement de travail (logiciel,ordinateur, internet,documentation)
accessibilité des lieux (locaux, bibliothèque, salles d'études)
gratuité ou baisse du coût des services
accès à salle de détente, cafétéria
ajouts des services publics
environnement : chauffage, propreté, aération, espace non-fumeur
orientation dans le collège, changement de pavillon
Services professionnels
services professionnels: orienteur, placement, psychologue
problèmes financiers, besoin d'aide financière
accès, attitude, compétence de l'API
informations générales, communications sur les activités
soutien des services administratifs, accès prêts et bourses
difficultés personnelles présentes
choix de l'horaire
Soutien et animation pédagogiques
soutien technique, laborantin
modification au régime pédagogique (choix de cours, cours complém.)
encadrement et animation pédagogique
soutien pédagogique, disponibilité et attitude des professeurs
stage, choix, qualité, devraient exister dans tous ces domaines
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JR AR AA Total
N % N % N % N %
10 28 17 40 24 42 50 37
7 19 7 15 10 18 23 17
1 3 5 11 9 16 15 11
1 3 2 5 1 2 4 3
0 0 2 4 2 4 4 3
1 3 1 3 0 0 2 2
0 0 0 0 1 2 1 1
0 0 0 0 1 2 1 1
10 28 12 29 20 35 42 31
3 8 2 5 10 18 15 11
4 11 5 12 1 2 10 7
0 0 3 7 4 7 7 5
1 2 1 3 2 4 4 3
0 0 0 0 3 5 3 2
2 6 0 0 0 0 2 2
0 0 1 3 0 0 1 1
7 19 8 19 11 19 26 19
0 0 2 5 5 9 7 5
4 12 2 4 1 2 7 5
2 5 3 7 1 2 6 4
1 3 1 3 2 4 4 3
0 0 0 0 2 4 2 1
Intégration des adultes aux études à temps plein - ANNEXE
Activités sportives et sociocultureUes
activités sportives
activités socioculturelles
Accès, souplesse et attitude du personnel
souplesse des services, règles administratives
services équivalents EA, ER
attitude du personnel
bureau des plaintes
choix du rythme d'études, cours jour et soir, 2 ans, 4 ans
Grand total
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8 22 6 14 6 11 20 15
5 14 4 9 5 9 14 10
3 8 2 4 1 2 6 4
7 17 6 11 15 11
5 12 0 0 6 4
0 0 1 3 3 5 4 3
1 3 1 2 2 4 4 3
0 0 0 0 1 2 1 1
0 0 0 0 1 2 1 1
36 103 42 116 57 119 135 114
Intégration des adultes aux études à temps plein - ANNEXE
Développement de nouveaux services
• C5. Y-a-t-il des services qui ne sont pas offerts par votre cégep et que vous aimeriez avoir?
• C6. Si OUI, de quel(s) service(s) s'agit-il?
Services publics, locaux et équipement
accès à équipement de travail (logiciel, ordinateur, internet, documentation)
accessibilité des lieux (locaux, bibliothèque, salles d'études)
gratuité ou baisse du coût des services
accès à salle de détente, cafétéria
ajouts des services publics
environnement: chauffage, propreté, aération, espace non fumeur
orientation dans le collège, changement de pavillon
Services professionnels
services professionnels: orienteur, placement, psychologue
problèmes financiers, besoin d'aide financière
accès, attitude, compétence de l'API
informations générales, communications sur les activités
soutien des services administratifs, accès prêts et bourses
difficultés personnelles présentes
choix de l'horaire
Soutien et animation pédagogiques
soutien technique-laborantin
modification au régime pédagogique (choix de cours, cours complém.)
encadrement et animation pédagogique
soutien pédagogique, disponibilité et attitude des professeurs
stage, choix, qualité, devraient exister dans tous les domaines
Activités sportives et sociocultureUes
activités sportives
activités socioculturelles
Accès, souplesse et attitude du personnel
souplesse des services, règles administratives
services équivalents EA, ER
attitude du personnel
bureau des plaintes
choix du rythme d'études, cours jour et soir, 2 ans, 4 ans
Grand total
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JR AR AA Total
N % N % N % N %
10 28 17 40 24 42 50 37
7 19 7 15 10 18 23 17
1 3 5 11 9 16 15 11
1 3 2 5 1 2 4 3
0 0 2 4 2 4 4 3
1 3 1 3 0 0 2 2
0 0 0 0 1 2 1 1
0 0 0 0 1 2 1 1
10 28 12 29 20 35 42 31
3 8 2 5 10 18 15 11
4 11 5 12 1 2 10 7
0 0 3 7 4 7 7 5
1 2 1 3 2 4 4 3
0 0 0 0 3 5 3 2
2 6 0 0 0 0 2 2
0 0 1 3 0 0 1 1
7 19 8 19 11 19 26 19
0 0 2 5 5 9 7 5
4 12 2 4 1 2 7 5
2 5 3 7 1 2 6 4
1 3 1 3 2 4 4 3
0 0 0 0 2 4 2 1
8 22 6 14 6 11 20 15
5 14 4 9 5 9 14 10
3 8 2 4 1 2 6 4
7 17 6 11 15 11
5 12 0 0 6 4
0 0 1 3 3 5 4 3
1 3 1 2 2 4 4 3
0 0 0 0 1 2 1 1
0 0 0 0 1 2 1 1
36 103 42 116 57 119 135 114
Intégration des adultes aux études à temps plein - ANNEXE
Difficulté rencontrée à l'arrivée au collège
• D14. Toujours pendantvos premières semaines au cégep, quellea été la principaledifficulté à laquelle vous
avez dû faire face?
Charge d'étude et méthode de travail
méthodes de travail, capacité de réussir, densité des cours
intensité de travail, charge d'études, travaux, examens
nombre d'heures de cours trop grand (en classe et en stage)
modificationau régime pédagogique (choix de cours, cours complém.)
Transition, adaptation au collège
s'adapter aux pairs, se faire des amis
intégration au collège (transition cégep, retour aux études)




problèmes financiers, besoin d'aide financière
déménagement, nouveau milieu de vie, loin de la famille






baisse de notes au collégial
souplesse des services, règles administratives
explication de la situation personnelle
difficultés personnelles présentes
Adaptation aux différents professeurs
amélioration de la pédagogie, théorie versus pratique
soutien pédagogique, disponibilité et attitude des professeurs
évaluation, choix et incompétence des professeurs
choix du rythme d'études, cours jour et soir, 2 ans, 4 ans






216 32 150 28 150 35 516 32
104 16 103 19 105 25 312 19
106 16 38 7 43 10 187 12
6 1 5 1 2 0 13 1
0 0 4 10 0 4 0
216 32 163 31 90 21 470 29
115 17 96 18 40 9 252 16
77 12 66 13 49 12 192 12
24 4 1 " 0 1 0 26 2
71 11 99 19 91 21 262 16
1 0 15 3 23 39
15 2 6 1 16 4 37 2
5 1 22 4 9 2 37 2
20 3 8 1 4 1 32 2
3 0 8 2 18 4 29 2
3 0 15 3 9 2 27 2
12 2 5 1 3 1 20 1
5 1 7 1 3 1 15 1
4 1 5 1 4 1 13 1
0 0 5 1 1 0 6 0
2 0 1 0 0 0 3 0
0 0 2 0 0 0 2 0
0 0 0 0 1 0 1 0
1 0 0 0 0 0 1 0
75 11 52 10 25 151
64 10 42 8 16 4 122 8
8 1 4 1 5 1 16 1
0 0 3 1 4 1 7 0
0 0 2 0 0 0 2 0
1 0 1 0 0 0 2 0
2 0 0 0 0 0 2 0
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Recherche d'information et de locaux
orientation dans le collège, changement de pavillon
informations générales, communications sur les activités
activités socioculturelles
Adaptation de l'horaire
modifier l'horaire (trous, heure de dîner, 8 heures)
Divers
accès à équipement de travail (logiciel, ordinateur, internet, docum.)
ajouts des services publics
gratuité ou baisse du coût des services
environnement : chauffage, propreté, aération, espace non fumeur
Grand total
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83 12 51 10 24 6 158 100
78 12 48 9 18 4 144 9
4 1 3 1 6 1 13 1
1 0 0 0 0 0 1 0
55 8 22 4 19 4 95 6
55 8 22 4 19 4 95 6
3 1 6 1 8 2 17 1
0 0 3 0 1 0 4 0
0 0 2 0 3 1 5 0
1 0 0 0 1 0 2 0
1 0
666 113 531 111 424 111 1621 112
Intégration des adultes aux études à temps plein - ANNEXE
Principales améliorations souhaitées dans le fonctionnement de votre collège
• Quelles sont les principales améliorations que vous souhaiteriez apporter au fonctionnement de votre cégep? (Il
peut s'agir d'améliorations à l'égard de vos horaires, de l'accueil, de l'information, des heures d'ouverture, etc.)
Choix d'horaire, rythmes d'études adaptés
choix de l'horaire
modifier l'horaire (trous, heure de dîner, 8 heures)
modification au régime pédagogique (choix cours, cours comp.)
choix du rythme d'études, cours jour et soir, 2 ans, 4 ans
Qualité de vie: ajout de services
informations générales, communications sur les activités
environnement : chauffage, propreté, aération, espace non fumeur
accès à salle de détente, cafétéria
activités socioculturelles
ajouts des services publics
gratuité ou baisse du coût des services
activités sportives
services professionnels : orienteur, placement, psychologue
orientation dans le collège, changement de pavillon
services équivalents EA, ER
problèmes financiers, besoin d'aide financière
adapter le cégep aux besoins des gens
faire du cégep un milieu de vie
Services et attitudes des personnels non enseignants
accueil au collège, remise des horaires
soutien des services administratifs, accès prêts et bourses
accès, attitude, compétence de l'API
à
attitude du personnel
souplesse des services, règles administratives
accès à des services en général (services non précisés)
Accessibilité aux locaux et à l'équipement
accessibilité des lieux (locaux, biblio, salles d'études)
accès à équipement de travail (logiciel, ordinateur, internet, docum..)
Satisfaction, appréciation
aucune amélioration





N % Vo N % N %
386 64 268 59 85 28 739 54
194 32 148 32 42 14 384 28
142 23 72 16 19 6 233 17
36 6 29 6 11 4 76 6
14 2 19 4 13 4 46 3
126 21 89 20 69 23 280 21
32 5 15 3 20 7 66 5
14 2 12 3 14 5 40 3
12 2 17 4 8 3 36 3
20 3 6 1 2 1 28 2
13 2 10 2 5 2 27 2
10 2 9 2 6 2 25 2
8 1 9 2 4 1 21 2
10 2 7 1 1 0 17 1
6 1 1 0 5 2 12 1
0 0 1 0 3 1 4 0
0 0 1 0 1 0 2 0
1 0 0 0 0 0 1 0
0 0 1 0 0 0 1 0
119 20 83 18 48 16 251 18
31 5 20 4 13 4 63 5
25 4 19 4 12 4 56 4
28 5 13 3 6 2 47 3
19 3 14 3 2 1 36 3
7 1 13 3 6 2 26 2
9 2 4 1 9 3 23 2
71 12 58 13 69 23 197 14
54 9 42 9 22 7 117 9




9 46 15 126 9
4 22 7 67 5
5 24 8 59 4
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Relations avec professeurs, soutien pédagogique
évaluation, choix et incompétence des professeurs
soutienpédagogique, disponibilité et attitude des professeurs
amélioration de la pédagogie, théorie versus pratique
encadrement et animation pédagogiques
soutien technique-laborantin
Divers
intensité de travail, charge d'études, travaux, examens
intégration au collège (transition cégep, retour aux études)






44 7 30 7 39 13 113
20 3 13 3 16 5 49 4
17 3 6 1 11 4 34 2
3 0 2 0 7 2 12 1
3 1 6 1 2 1 11 1
1 0 3 1 3 1 7 0
16 13 16 45
0 13 4 20 1
7 1 2 0 2 1 11 1
2 0 7 2 1 0 10 1
0 0 2 0 0 0 2 0
0 0 1 0 0 0 1 0
0 0 1 0 0 0 1 0
607 131 456 127 302 123 1364 128
ANNEXE II - Canevas d'entrevue aux informateurs-clefs
Intégration des adultesaux études à temps plein - ANNEXE
Canevas d'entrevue aux informateurs-clefs
Dans le cadrede votre travail, pouvez-vous nous décrire quelles sont vos relations avec les adultes?
• depuis quand travaillez-vous avec des adultes?
• description de votre emploi:
Depuis votre arrivée au Collège, avez-vous constaté une évolution de la clientèle adulte?
3. À votre avis, quelles sont les principales caractéristiques des adultes?
• homogénéité, points communs
• hétérogénéité
4. Voyez-vous des différences entre les adultes inscrits — :
A) à temps plein et ceux inscrits à temps partiel?
B) à l'enseignement régulier et ceux inscrits à l'éducation des adultes?
C) les clientèles jeunes et les clientèles adultes auniveaude la motivation, de l'orientation, de la réussitede
leurs études, des obligations externes?
5. Afin de nous aider dans notre définition opérationnelle de l'adulte, quels critères utiliseriez-vous pour définir un
adulte? (âge, formation discontinue, éducation des adultes, etc.)
6. Percevez-vous des problèmes d'intégration desadultes auxétudes à temps plein?
• à quel niveau?
• définition de l'intégration idéale:
7. D'après vous, est-ce que ça prend des caractéristiques particulières pour travailler dans un collège avec des
adultes?
8. Quand les adultes entreprennent des études à temps plein, est-ce que vous remarquer des différences de
comportement ou d'attitudes entre — :
A) leur arrivée au collège, ou dansvos cours(acquis positifs et négatifs)?
B) durant leur formation?
C) à la fin de leur formation?
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9. Nous souhaitons maintenant recueillir vos perceptions des attentes que les étudiants ont —:
A) face à la pédagogie dans les classes (rôle des professeurs et exigences académiques)?
B) face aux services d'encadrement qui leurs sont offerts (orientation, aide pédagogique, soutien à
l'apprentissage, accueil, aide financière, placement, etc.)?
C) face à leur programme de formation (rythme, exigences)?
D) face à leur collège (milieu de vie, services administratifs)?
10. Quelles mesures souhaiteriez-vous voir le collège adopter pour répondre auxbesoins des adultes à temps plein?
11. Y a t-il d'autres éléments importants quenous n'avons pas abordés durant l'entrevue (perspective d'avenir)?
12. Pouvez-vous nous suggérer des références, des informateurs-clefs pouvantnous aiderdans notre recherche?
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ANNEXE III - Groupe de discussion
Intégration des adultes aux études à temps plein - ANNEXE
Groupe de discussion
1. Tour de table : Prénom, concentration, nombre d'années d'études.
• Y a t-il des adultes dans vos classes, avez-vous des relations avec eux?
2. Voyez-vous des ressemblances et des différences entre ceux qu'on appelle "en cheminement continu",
c'est-à-dire sans interruption des études et ceux qui ont déjà interrompu leurs études (1 à 3 sessions, 2
sessions) - (orientation-motivation-réussite des études-obligations externes)?
A) les différences
B) les ressemblances
3. Dans la littérature et lors de nos rencontres avec les professeurs, on définit l'adulte aux études par l'âge -
23 ans ou 25 ans ou encore comme ayant interrompu leurs études durant au moins un an, au moins deux
ans, ou encore que tous les collégiens sont des adultes.
• Honnêtement, vous, comment définissez-vous l'adulte?
4. Voyage dans le temps, revenez au début de vos études collégiales.
A) Comment avez-vous vécu vos premières semaines, votre première session au collège?
• Pour vous, est-ce que c'était facile ou difficile?
B) Maintenant, comment vivez-vous votre vie d'étudiant?
• En quoi est-ce facile et difficile?
• Y a t-il des choses qui ont changé?
C) Est-ce la même chose, selon vous, pour la clientèle adulte (interrompue depuis plus de deux
ans) ou différente (sans interruption, session 1 à 3)?
5. On aimerait approfondir, maintenant, ce que vous pensez de différents aspects de la vie collégiale?
• Quelles sont vos perceptions?
A) de la pédagogie dans les classes (rôle du professeur, exigences académiques)?
B) de la présence des jeunes, des adultes dans les classes (pour vous, est-ce que ça change quelque
chose)?
C) des services d'encadrement (orientation, accueil, aide pédagogique, soutien à l'apprentissage)?
D) face à votre programme d'études, de formation (rythme, exigences...)?
E) face au collège Rosemont (milieu de vie, service administratif)?
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6. En terminant, est-ce que vous considérez être bien intégré au collège?
A) Quelle serait pour vous l'intégration idéale?
B) Selon vous, est-ce la même chose pour les adultes?
7. Autres choses importantes à mentionner?
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Intégration desadultes auxétudes à temps plein - ANNEXE
Liste des informateurs-clés
Collège de Rosemont, aide pédagogique individuelle à l'enseignement
régulier
Collèges de Saint-Jérôme et de Rosemont, formatrice et conseillère
pédagogique
Collège de Rosemont, CCFD professeur de techniques
administratives
Collègede Rosemont, agente de prêts et bourses
Collège de Rosemont, conseillère pédagogique, services à la
collectivité
Cégep Joliette-de Lanaudière, professeur demathématiques
Collège de Rosemont, aide pédagogique individuelle Éducation des
adultes
CECM,conseillère pédagogique (adultes) - Secteur des services
complémentaires
Cégep Joliette-de Lanaudière, professeur de mathématiques
Fédération des collèges, conseiller en formation continue
Collège de Rosemont, conseillèrepédagogique, services aux
individus
Collège de Rosemont, agente à l'accueil
Collège de Rosemont, professeur de philosophie
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ANNEXE V - Répartition de la population selon les collèges et
les groupes d'étudiants
Intégration desadultes aux études à temps plein - ANNEXE
Répartitionde la population selon les collèges et les groupes d'étudiants
cégep 1 cégep 2 cégep 3 cégep 4 cégep 5 cégep 6 Total
JR 1312 3168 3445 4076 2210 2013 16224
AR 320 445 380 347 144 249 1885
AA 587 76 166 302 149 319 1599
Total 2219 3689 3991 4725 2433 2581 19638
Répartition de l'échantillon selon les collèges et les groupes d'étudiants
cégep 1 cégep 2 cégep 3 cégep 4 cégep 5 cégep 6 Total
JR 129 120 118 129 110 116 722
AR 120 106 93 90 90 105 604
AA 103 51 68 94 93 82 491
Total 352 277 279 313 293 303 1817
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Bilan de la récupération des questionnaires par collège
cégep 1
El RJ EF R R%
JR(*) 200 10 190 129 68
AR(** 200 18 182 120 66
)
AA 200 20 180 103 57
Total 600 48 552 352 64
cégep 4
cégep 2 (*)
El RJ EF R R%
400 10 390 226 58
130 57 73 51 70
530 67 463 277 60
cégep 5
El RJ EF R R
%
El RJ EF R R%
JR 200 2 198 129 65 200 1 199 110 55
AR 200 5 195 90 46 144 7 137 90 66
AA 201 8 193 94 49 184 40 144 93 65
Total 601 15 586 313 53 528 48 480 293 61
167-
cégep 3(*)
El RJ EF R R%
400 39 361 211 58
168 8 160 68 43
568 47 521 279 54
cégep 6
El RJ EF R R%
200 4 196 116 59
200 7 193 105 54
200 4 196 82 42
600 15 585 303 52
Intégration des adultes aux études à temps plein - ANNEXE
Sommaire de la récupération des questionnaires




Total 3427 240 3187 1817 57
(*) Les données du bilan de lacollecte n'étant pas disponibles séparément pour les deux groupes, jeunes et adultes du secteur régulier, nous avons
été amenés à faire un bilan agrégeant les deux groupes des deux collèges concernés.
(**) Ces données ne concernent que quatre collèges. Les adultes au régulier (AR) des deux autres collèges sont comptabilisés avec les jeunes au
régulier (JR).
Légende:
El: échantillon initial ou questionnaires postés
RJ: tous types de rejet et d'unités statistiques
EF: échantillon final
R : réponses valides








ANNEXE VU - Structure selon le sexe de la population observée et de l'échantillon
avant et après pondération
Intégrationdes adultes aux études à temps plein - ANNEXE
Structure selon lesexe de la population observée et de l'échantillon avant et après pondération
Pop Éch Pop% Éch% É_Ab É_Re ÉchP ÉchP% É_A É_R
Jeunes sexe féminin 9048 440 55,77 60,94 8608 -5,17 402 55,76 38 0,01
Jeunes sexe masculin 7176 282 44,23 39,06 6894 5,17 319 44,24 -37 -0,01
Adultes sexe féminin 997 364 52,89 60,26 633 -7,37 320 52,98 44 -0,09
Adultes sexe masculin 888 240 47,11 39,74 648 7,37 284 47,02 -44 0,09
Femmes 1004 804 55,47 60,63 9241 -5,16 722 54,49 82 0,98
5
Hommes 8064 522 44,53 39,37 7542 5,16 603 45,51 -81 -0,98
Légende: Pop: taille de la populationobservée
Éch: taille de l'échantillon avant pondération
Pop%: structure (en %) de la population
Éch%: structure (en %) de l'échantillon avant pondérationÉ_Ab: écart absolu entre la taille de la population et celle de l'échantillon avant pondération
E_Re: écart relatif entre la structure de lapopulation et celle de l'échantillon avant pondération
ÉchP: taille de l'échantillon après pondération
ÉchP%: structure (en %) de l'échantillon après pondération
E_A: écartabsolu entre les tailles de l'échantillon avantet après pondérationÉ_R: écart relatif entre la structure de la population et celle de l'échantillon après pondération
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Intégration des adultes aux études à temps plein - ANNEXE
Résumé schématique des entretiens
»*****mm**w
DEFINITION ETCARACTÉRISTIQUES DE L'ADULTE
Informateurs-clefs
L'âge n'est pas un critère...plutôt définir
l'adulte par la maturité, la personnalité.
Les adultes ont une expérience de vie
autre que celle d'être étudiant à temps
plein.
Interruption au moins un an... au moins
deux ans...au moins cinq ans., .avoir le
temps de s'identifier à autre chose.
Idée de rupture avec l'école est étonnante,
on peut devenir adulte dans un
cheminement continu.
Certains jeunes n'arrêtent pas, ils prennent
une année sabbatique.
Un acte volontaire de retour aux études,
les adultes sont les maîtres d'oeuvre de
leur vie.
Etre capable de faire des choix.
Les adultes sont tous différents...Il semble
y avoir plus de différences que
d'homogénéité chez les adultes... Ils ne
s'identifient pas au fait d'être étudiants, ils
ont un statut, une histoire.
Quandj'étudie,je ne me sens vraiment pas
adulte...avoir fini les études, être dans le
monde
Je suis une jeune adulte.
Etre libre, prendre ses décisions.
Une expérience de vie.
Avoir des enfants.
Travail stable, maturité, indépendance
financière.
Pas nécessaire d'avoir quitté l'école.






Adulte, quand on a un enfant.
Ont un travail stable.
Etre adulte, ce n'est pas une question
d'âge.
Infûrmâieurs-clefe
Les jeunes sont sur leur air d'aller, sont en
cheminement continu, alors que les adultes ont
interrompu.
On note un déplacement de la clientèle du
secteur général au secteur professionnel.
Adultes, en provenance de l'éducation des
adultes au secondaire, sont insécures face à
l'institution, ils sous-estiment les exigences de
l'institution, sont de grands travailleurs;
majoritairement des femmes.
Étudiants, ayant un DEC ou crédits
universitaires, sont très autonomes et orientés
vers l'emploi.
Décrocheurs du collège, reviennent avec une
meilleure orientation et motivation; sont plus
jeunes et plus insécures.
Àl'éducation des adultes, il y a deplus en
plus de jeunes qui ont été refusés à l'ER.
Ils n'ont pas toujours les préalables suffisants
ou une maîtrise suffisante de la langue
française (immigrants).
Àl'éducation des adultes, plusieurs ontdes
vécus lourds, difficultés de tout ordre,
souffrances primaires.
On remarqueune différence entre ceux qui
paient pour leur cours et ceux qui sont
rémunérés.
Les adultes arrivent tous individuellement,
alors que les jeunes arrivent collectivement, en
cohorte.





J'étudie à l'éducation des adultes parce
qu'on peut jouer avec nos horaires.
Je n'étais pas préparée à entrer au cégep,
car à l'éducation des adultes, au
secondaire, j'allais à mon rythme.
Ma fille commençait sa première année en
même temps que moi mon cégep.
Irtformateurs-elefs
Gens sont très conscients de l'importance
d'un diplôme.
Àl'éducation des adultes, c'est passé de
l'adulte motivé, à l'adulte qui n'a pas le
choix...celamodifie beaucoup les grands
principes andragogiques.
Les adultes ont un choixd'orientation plus
défini, plus réfléchi.
Les jeunes ont fait leur choix d'orientation
et sont pris avec..ont peur que leur
deuxième choix soit encore une erreur.
La motivation des adultes est plus
intrinsèque... quoique les «CEIC» sont
moins conscients de leurs démarches.
Ils sont pressés... ont hâte d'avoir une
meilleure qualité de vie, ils sont retournés
aux études pour de meilleurs revenus.
Intégration des adultes aux études à temps plein - ANNEXE
MOTIVATION, INTERET, ORIENTATION
Jeunes
Les adultes sont pimpants...Motivés... des
fois un peu trop...Ils veulent tout
savoir...ils parlent inutilement... Ils nous
retardent, veulent trop approfondir... il faut
avancer.
C'est très correct ...il y a beaucoup de
positif...ils ontde l'expérience qui peut se
transmettre...l'expérience compte
beaucoup et c'est bon ce qu'ils amènent.
Faut que les deux fassent leur bout de
chemin.
Beaucoup se sont réorientés parce qu'ils
sont déçus du monde du travail... dire que
toi tu penses que tu vas changer le monde.
Adultes n'ont pas le choix, c'est ça ou
retourner à l'usine.




On a une expérience acquise... notre
intérêtest différent... ça énergise les profs.
À 40 ans, un changement d'orientation,
c'est un gros risque.
À 16 ans, je n'étais pas capable de faire
mon cégep... aujourd'hui, j'y vais, je suis
motivée, c'est ma décision.
Je ne suis pas ici pour faire plaisir à quel
qu'un.
Je m'automotive.
Dans mon pays, on ne peut pas retourner
aux études quand on arrête. Alors ici on
est chanceux.
Plus intéressant parce qu'on sait ou l'on
s'en va.
Une raison pour revenir aux études ce sont
les prêts et bourses.
C'est notre choix... confrontation avec le
marché du travail.
Les jeunes ne réalisent pas qu'il faut faire
des efforts.
Intégration des adultes aux études à temps plein - ANNEXE
ADAPTATION, INTÉGRATION AU COLLÈGE
iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiniiiiiiniiiiiin i ii ii i uni n un
Informateurs-defs
À leurarrivée au collège, les adultes se
sentent rouilles, ne sont pas sûrs de
réussir.
Les adultes manquent de confiance envers
eux-mêmes, ils sont insécures.
L'insécurité du début s'estompe avec le
temps...Ils deviennent plus actifs, prennent
leur place d'étudiant avec le temps.
Ils définissent de plus en plus leur besoin.
Si réussite => fierté, assurance; si échec=>
colère.
L'adaptation est longue, les adultes se
testent, se sanctionnent constamment.
La peur devant le système, l'ignorance
devant leur pouvoir d'adulte.
Ils vivent de l'angoisse reliée à leur perte
d'emploi, leur situation financière, leur
retour aux études.
Le choc culturel est aussi grand pour le
jeune.
lignes
Au cégep, «laliberté est plus flagrante».
J'ai été bien préparé chez les soeurs.
Transition, déménagement, cloche,
changement de locaux, grosse institution...
«Tout nu devant toi-même, face à ton
projet personnel».
Au début, j'étais perdu, j'étais ignoré.
Mes parents sont profs, je me sentais
obligé de faire mes devoirs.
Chez nous en Abitibi, il y a toujours de la





Première journée, c'est la panique...
Je me sens coupable de ne pas avoir fini la
première fois... et anxieuse au retour.
Parachutée, inquiète, on réalise avec le
temps que ça va bien...on commence à
souffler quand on voit nos premières
notes.
Mal classé.
La vitesse... un tapis qui déroule sans
arrêt, ça n'arrête pas.
Pour ceux qui n'ont jamais interrompu,
c'est important les cliques, la mode, les
copains... après, on sort des cliques.
Difficile à cause de mon entourage,
comme une régression... maintenant, c'est
ma voie.
Il y a une période d'adaptation: 2 à 3 mois
à s'habituer au système.
Informateurs-defs
Adultes ont besoin d'être en contrôle sur tout
super woman, super maman, super conjointe,
super étudiante.
Adultes ne discriminentpas ce qui est
important, il faut qu'ilscomprennent tout.
Plus exigeants envers eux-mêmes.
Peu de temps à investir, à perdre.
Les CEIC sont des groupes stables, ils sont en
négociation constante, insatisfaits et
revendicateurs.
Les jeunes ont besoin de plus d'encadrement...
les adultes ont besoin d'encadrement.
Les adultes sont plus motivés et responsables...
Le sentiment.de ne pas vouloir perdre leur
temps; ils veulent la certitude d'avoir un
emploi au bout.
Ils veulent escamoter la théorie.
Les adultes sont plus orientés vers les
problèmes comtemporains.
Les responsabilités familiales, se reflètent dans
la façon d'aborder les études.
Les jeunes sont moins affectés par des
problèmes de résultats académiques...les
adultes ont hâte de terminer.
Le travail d'équipe pour l'adulte est mortel.
Ils ont honte si leurs résultats sont en bas de 70
%... l'impression de ne pas avoir réussi.
Intégration des adultes aux études à temps plein - ANNEXE
ATTITUDES VIS-À-VIS DE L'APPRENTISSAGE
Jeunes
Les adultes, ça fait longtemps qu'ils ont vu
la matière... ils ont des difficultés
d'apprentissage.
Les ordinateurs, c'est pas de leur temps.
Les adultes ne participent pas à la vie de
groupe...pas le temps.
N'aimentpas le travail d'équipe.
V
A l'arrivée, j'avais des problèmes de
méthode de travail... sentiment




Les jeunes ont une vivacité d'esprit que je
n'ai pas. Moi, j'analyse davantage, je
décortique.
Jeunes sont moins structurés.
Une meilleure technique chez les jeunes.
Notre capacité d'absorption n'est pas la
même, ils attendent à la dernière minute,
moi je ne peux pas.
Devant l'apprentissage on est au même
niveau.
J'arrive de l'université et j'ai l'impression
que je n'ai rien à faire.
Nous l'approche plus humaine, eux plus
technique.
Les pertes de temps sont inadmissibles...
pour les jeunes c'est plus une partie de
plaisir; moi faut que je planifie.
Les adultes viennent pour un diplôme,
n'approfondissent pas, font le minimum.
Méconnaissance du vocabulaire au début.
Inforitiateurs-defë
Adultes ont des attitudes pontifiantes dans les
cours.
Mal à l'aise avec les jeunes, se sentent vieux.
Ils se sentent isolés; s'assoient en avant ou en
arrière.
Croient que les jeunes s'attendent à ce qu'ils
performent davantage.
Les adultes sont moins pressés que les jeunes
pour finir les cours.
La participation des adultes en classe est plus
importante.
Les jeunes veulent finir, les adultes veulent
jaser.
Leurs résultats sont meilleurs.
Moins la différence d'âge est grande, plus il y a
de l'intolérance.
Les problèmes sont des questions d'attitudes
personnelles.
Il y a plus de différence entre deux étudiants
de 17 et 22 ans à l'enseignement régulier,
qu'entre ceux de 19 et 43 ans à l'éducation des
adultes...tu leur mets la même étiquette et ils
sentent vite un sentiment d'appartenance.
22,23,24 ans se sentent vieux...
Si 26, 27, ou 28 ans ils vont s'intégrer et
quelquefois devenir leader; si plus de 30 ans,
ils sont rejetés.
Les adultes sont plus persistants pour te poser
des questions, ça agace les jeunes à l'occasion.
Ils ont l'impression que tu accordes la priorité
aux adultes.
Intégration des adultes aux études à temps plein - ANNEXE
infractions m classe, avec lemovm
Jeuiws
- Faut qu'ils acceptent la «game», sinon pas
d'intégration, ils restent seuls.
- Ça dépend des personnalités.
- On fait tout ensemble, tous ici pour faire la
même chose, t'oublies l'âge.
-1 ls ne sont pas sur la même longueur
d'onde: selon le prof., elle est supeb
mature, mais selon nous, c'est une
niaiseuse... ils se prennent au sérieux... on
dirait que la maturité c'est plate; je ne suis
pas d'accord avec ça... l'humour c'est
correct.
Ils parlent inutilement.
Certains jouent d'autorité.. .Une mère j'en
ai déjà une... joue au papa et à la maman.
C'est très concret ce qu'ils amènent.
- Le bilan est positif.
- Les adultes ont aussi des problèmes de
discipline, ils ne donnent pas l'exemple.
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Adultes
C'est dur, surtout si tu poses une question
à 5 heures 45... il y a beaucoup de
pression.
Quand j'essaie de m'intégrer, c'est difficile,
parce que je n'ai pas le même vécu.
N'ont pas tout le bagage qu'on a.
Une gestion du temps très serrée, ce n'est
pas une partie de plaisir.
Pas beaucoup de différences.
Les jeunes ne pensent rien de toi; avant
j'essayais de leur plaire, maintenant non...
tu joues le jeu et tu fous le camp le plus
vite possible.
J'ai changé mon look, mes cheveux...
Les jeunes sont pas tous pareils.
Je me sens sur le territoire des jeunes...je
me sens à ma place.
Il font beaucoup de niaiseries, si tu en
parles...l'adulte qui s'énerve...
Les préjugés tombent des deux côtés... je
me sens plus jeune et je comprends plus
mes enfants, je suis davantage à leur
niveau.
J'avais l'impression d'être ciblé alors que je
ne l'étais pas.
Les adultes ne participent pas à la vie de
groupe.
Quand tu paies pour tes cours, tu ne veux
pas te faire déranger.
Intégration des adultes aux études à temps plein - ANNEXE
ATTITUDE mWKS LES BNSEKJNANmENVERSLAPÉDAGOGIE
Inft>rraateurs-defë
Ils résistent à ce qui est imposé...à
l'éducation des adultes c'est la négociation
permanente.
Ils assimilent que ce qu'ils pensent utile de
savoir.
Ils ont une vision pratique de
l'enseignement, ils apprennent en agissant,
en résolvant des problèmes. Ils apprennent
mieux dans une atmosphère détendue.
Ils préfèrent des professeurs
systématiques, pratiques et
traditionnalistes; des cours magistraux.
Ils veulent être traités en adultes, qu'on
tiennent compte de leur expérience.
Un bon enseignant aux adultes est
disponible, empathique. Il sait tirer profit
de l'expérience, du vécu de l'adulte.
Ça prend de la souplesse au delà des règles
départementales.
Ça prend les mêmes attitudes et aptitudes
pour enseigner aux jeunes qu'aux adultes.
Les adultes vivent des réalités dont il faut
tenir compte...un adulte s'excuse d'un
cours pour les traitements en
chimiothérapie de son fils; même jour un
jeune s'excuse pour aller faire dégriffer
son chat.
Les adultes te demandent plus de temps,
et si tu as 43 étudiants tu ne peux rien
faire; «je vais te répondre plus tard», tu
peux pas dire ça... plus d'encadrement.
iiiiiiiiiiiiiiniiiiiiiiiiii
Jeunes
Ils n'acceptent pas les consignes... C'est
dur pour les profs.
Certains adultes font des démarches en
classe pour que ça bouge.
Prendre en considération les contraintes
des adultes, rofs n'ont pas de sympathie
envers les étudiants adultes.
Bizarre que les profs soient plus jeunes
que les étudiants.
Importance accordée au fait que le prof
connaisse leur nom




C'est pas normal d'être traité comme des
jeunes.
Le travail à la maison, le contenu en
classe...
Il manque d'organisation dans les cours.
Je me suis fait dire de me taire parce que
le prof a trop de matière à donner.
Les jeunes tutoient le prof et ils me
vouvoient...
L'évaluation des profs est essentielle.
Beaucoup de perte de temps des profs.
On dit rien parce qu'on a peur de couler.
Certains profs découragent les étudiants...
ont-ils le droit de dire ça?
Grosse lacune au niveau pédagogique.
Bons profs dans ma technique.
Parfois nous traite en adulte, d'autres fois
en bébé...
Certains profs pas ouverts à la discussion,
ils en profitent avec les jeunes.
Intégration des adultes aux études à temps plein - ANNEXE
INTÉGRATION AUPROGRAMME, AU COLLÈGE
Mlllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll
Informateurs-clefs
Les adultes ne veulent pas de programmes
à rabais.
Ils ont des problèmes d'accès au service le
soir.
Les adultes veulent-ils s'intégrer au
collège?...Us n'ont pas le temps.
Les programmes temps plein, à l'éducation
des adultes sont trop condensés; les
étudiants disent que leur charge est trop
lourde.
Les adultes ne se plaignent pas.
Les adultes privilégient une relation
personnelle, de proximité, une relation
avec les professeurs.
Les adultes se servent plus des services, ils
s'intègrent à un groupe et non à un pro
gramme ou à un collège.
Quand tu travailles 50 heures semaine, t'as
pas besoin de carte de bibliothèque.
Ceux qui sont dans le système, ils ont géré
leur stress depuis longtemps.
Les adultes demandent plus de souplesse,
parce qu'ils ont plus de contraintes.
Les adultes consultent plus que les jeunes.
Les jeunes auraient besoin de plus
d'encadrement et les adultes de plus de
souplesse.
Jolies
Moi, en troisième année, je sens une
différence avec les premières années, je
réalise qu'il faut faire des efforts.
C'est en première année que ça se fait,
qu'ils lâchent.





Pas informé sur reconnaissance des acquis.
Pas de flexibilité dans les horaires... pas de
sympathie, on te dit «gère ton temps».
Cours inutiles.
Plus tu viellis, plus c'est facile. Je
m'implique plus, je respecte plus les profs.
Je ne niaise plus.
Pour s'intégrer plus facilement, c'est la
participation qui devrait être plus grande,
mais nous ne pouvons pas à cause de la
famille.
Quand on est jeune, on a encore beaucoup
de temps. Quand on revient, on manque de
temps.
Pas de flexibilité dans les horaires...on te
dit «gère ton temps».
Plus dur, stress: argent, famille, temps.
On est toujours sollicité mentalement.
Aujourd'hui, je suis un peu démotivé, mais
je suis ici pour mon diplôme alors «je
m'autodidacte», je gère mon enseignement
- Je me suis autodiscipliné, «il ne m'auront
pas».
Je vois maintenant la sortie, le succès est
encourageant.
J'ai l'impression d'être très chialeux.
Les adultes sont très satisfaits et heureux
de leur expérience en général... un
privilège.
Informateurs-defs
Adapter les exigences à la clientèle adulte.
Sensibiliserles profs, tous les personnels
aux problèmes spécifiques de
l'adulte...besoinde souplesse.
Développer une approche-client, i.e. plus
de souplesse dans le règlement.
Faireune remisedes diplômespour les
étudiants de l'éducation des adultes aussi.
Il faut qu'on s'affiche «On est ouvert aux
adultes».
Arriver 10 minutes avant le cours.
Créerdes réseaux,juste pour se repérer.
Amélioration de la diffusion de
l'information, des structures d'accueil.
Intégration des adultes aux études à temps plein - ANNEXE
SUGGESTIONS ET RECOMMANDATIONS
Jeunes
Evaluation des compétences pédagogiques
des profs.
Une semaine de lecture, c'est important.
Débuter les cours à 9 heures.




Repas communautaire au lieu d'initiation.
Faire de l'intégration par groupe d'intérêt,
nous présenter tout le monde en arrivant.
On souhaite plus de contacts et des locaux
pour se rencontrer dans nos techniques.
Souhaite avoir accès au service des sports.
Plus d'informations sur leurdroit: exemp
tion d'éducationphysique, reconnaissance
des acquis.














Intégration des adultes aux études à temps plein - ANNEXE
Thème de l'indice
Stress et incertitude à l'hiver 1995
Stress et incertitude à l'arrivée au CÉGEP
Conciliation études-travail-loisirs
Attitude à l'égard des apprentissages
Rythme des études
Méthodes pédagogiques selon la préférence des étudiants
Formes d'évaluation selon la préférence des étudiants
Qualités des enseignants, selon la préférence des étudiants
Priorité aux études















Intégration des adultes aux étudesà tempsplein- ANNEXE
Consistance des différentes échelles selon l'alphade Cronbach
Nbre d'items JR AR AA
Stress et incertitude à l'hiver 1995 mdl5 4 0,83 0,86 0,87
Appréciation du programme d'étude mdll_12 9 0,79 0,83 0,85
Conciliation études-travail-loisirs mdl6 9 0,79 0,82 0,84
Attitude face au personnelnon enseignant mc7 4 0,7 0,8 0,75
Stress et incertitude à l'arrivée au CÉGEP mdl3_a 3 0,76 0,78 0,81
Modification de l'horaire mal9 5 0,62 0,67 0,72
Priorité aux études me2_b 4 0,69 0,67 0,59
Appréciation des styles d'enseignement md2 8 0,59 0,66 0,71
les enfants mb3_c 2 0,76 0,63 0,74
Croyance en la facilité me2_a 4 0,68 0,63 0,64
Habiletés de travail mdlO_b 4 0,64 0,59 0,56
Attitude à l'égard des apprentissages mel 7 0,56 0,59 0,6
le conjoint mb3_b 3 0,44 0,55 0,59
le collège mb3_d 3 0,39 0,55 0,51
Classes multi-âge mb2 6 0,56 0,47 0,38
Rythme des études mdl2_b 4 0,44 0,35 0,29
les amis mb3_a 2 0,29 0,27 0,3
Appréciation des enseignants mdl 7 0,15 0,26 0,26
Comportements et attitudes de l'étudiant en <dasse mdlO_a 6 0,07
-0,1 0,11
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Analyse factorielle etcorrélations des indices portant sur les interactions reliées à l'apprentissage (*)
Classement des indices par facteur selon les poids factoriels
















0,75 0,73 0,72 0,65 0,55 0,92 0,84 0,75 0,78
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